
Le 1er janvier 1958, on
introduira probablement en Suisse

l'assurance-invalidité
Lausanne, le 3 févr ier .

L'instauration en Suisse d'une assu-
rance-invalidité générale et obligatoire ,
sur le modèl e de l'AVS , a déjà fa i t  cou-

¦v ler beaucoup d' encre, et f igure en bon-
¦L,ne place parmi les revendications à

V caractère social , émises dans notre pays
depuis plusieurs mois.

Or, ce qui était projet va devenir
réalité. En ef f e t , la Commission f é d é -
rale de 47 experts, nommée en juillet
1955 par le Département fédéral  de
l'Intérieur , est sur le point de termi-
ner ses travaux. Le projet de loi pourra
donc être soumis aux Chambres pen-
dant la session de septembre, au plus
tôt. Si rien ne vient entraver les tra-
vaux parlementaires, et si le référen-
dum n'est pas demandé , la loi pourrait
alor s entrer en vigueur le 1er janvier
1958.

Quels seront les caractères princi-
paux de cette nouvelle loi ? Bien que
rien ne soit encore déf in i t i f ,  on peut
d' ores et déjà , sur la base des tra-
vaux des experts, dessiner à grands
traits ce nouvel édifice social.

200.000 invalides en Suisse.

A l'heure actuelle, le nombre des in-
valides dans notre pays est évalué à
200.000. Ce chi f f re  est bien entendu
approximatif,  et comprend tous les cas
d'invalidité totale ou partielle. On com-
prend facilement que l'assurance ne
puisse être applicable qu 'à partir d'un
certain degré d'incapacité de travail,
et qu'une des di f f icul té s de cette as-
surance réside précisément dans la

I détermination de ce degré.
Contrairement à ce que l'on pourrait

croire, la cause principale de l'invali-
dité n'est pas les accidents, mais bien
la maladie, et ceci dans une très forte
proportion. L'assurance-invalidité pro-
jeté e ne s'appliquera donc qu'aux cas
dus à la maladie, aux accidents, ou
congénitaux, à l'exclusion des autres
(par exemple : vieillissement) .

Un principe de base a été établi par
les experts : l'assurance projeté e ne
sera pas une- sorte de complément de

l'assurance-chômage. Elle couvrira le
risque de l'incapacité de travail, et
non celui du manque de travail.

D'autre part , sera considérée comme
incapacité de travail l'incapacité phy-
sique ou psychique de l'assuré d' appli-
quer ses facultés de travail à l'occu-
pation professonnelle qui normalement
devrait lui convenir.

Sur la base de ces principes, on peut
estimer à 70-80.000 le nombre moyen
permanent des invalides susceptibles
de bénéficier des prestations de l'assu-
rance. Ce nombre est celui atteint dans
le cas — prévu par les experts — de
l'assurance-invalidité obligatoire et gé-
nérale, un système d'assurance par-
tielle ou facultative ne permettant pas
d'assurer des prestations satisfaisantes ,
ni d'étendr e l'assurance à tous les mi-
lieux de personnes aux ressources mo-
destes. De plus , dans le cas de l'assu-
rance générale, l'administration serait
ainsi simplifiée et allégée.
(Suite page 3) Paul GILLIAND.

Echos
Entre femmes

- Et votre mari , comment va-t-il ?
- Pas très bien... Son état de contribua-

ble inspire les plus vives inquiétudes...

L'œil de M©s€®y
L'humour de la semaine

Nouvelle o f fens iv e soviétique du sourire... ou l'ombre au tableau t

Il y a des Suisses
partout !

La seconde Helvétie

(Corr. part , de « L'Impartial »)
Un grand voyageur a fait un jour

cette constatation : « Partout où
l'homme a pénétré dans le monde se
trouvent des Suisses. Appliqués, opi-
niâtres, travailleurs et un brin maus-
sades, on les rencontre dans les ré-
gions les plus reculées de cette terre. »
Si l'on considère les dernières données
de la statistique, force est, tout au
moins en ce qui concerne les chiffres,
de donner raison à notre voyageur.
Mais on entend affirmer parfois, de
façon bien téméraire, qu'il existe à
l'étranger presque autant de Suisses
que dans le pays même. En réalité,
163.400 de nos compatriotes sont éta-
blis à l'étranger, ce qui ne représente,
de loin, pas la population de Bâle,
par exemple. Si les Suisses de l'étranger
voulaient s'ériger en canton , celui-ci
occuperait la dixième place sous le
rapport du nombre d'habitants, après
les cantons de Berne, Zurich , Vaud,
St-Gall, Argovie , Lucerne, Genève,
Bâle-Ville et Tessin.

(Voir suite en page 3.)

Les reportages
de «L'Impartial»

J
u

(Voir « L'Impartial » du
28 j anvier 1956)

En quatre langues (un
minimum pour se faire
entendre du tout Tan-
ger) , la carte publicitaire
promet ceci : « Passez un
instant agréable au res-
taurant Casbah. Spéciali-
té de cous cous. Salon de
thé arabe. Pâtisserie ma-
rocaine et méchoui. 3,
rue Bab El Assa. »

Même en hiver, un éta-
blissement de ce genre ne
désemplit pas. Pensez, le
touriste en a pour son
argent. S'il le désire, il
peut jouer à l'indigène et ,
dans la salle du fond ,
s'asseoir en tailleur sur
les coussins, manger avec
les doigts. Tout concourt
ici à son dépaysement.
Mosaïques, plafond de cè-
dre, tentures donnent la
note souhaitée. Un peu
trop factice, à mon goût,
mais ne chicanons pas
sur les détails.

Or ce soir, il n'y a pas
un chat au « Casbah »
dont le personnel semble
réduit.

— Comment , voiït les
affaires ? ai-je demandé
au garçon qui me servait
un couscous dont la seule
qualité se trouva sur l'ad-
dition .

— Pas bien fort. Vous comprenez ,
les gens n'aiment plus beaucoup se
promener dans les quartiers indigènes,
du jour d'aujourd'hui. Surtout pas le
soir.

L'été dernier , Tanger connut encore
son contingent de touristes. Mais ac-
tuellement, c'est le calme plat partout
Pas seulement à cause de la saison. A
cause des circonstances, aussi.

... Quand je suis sorti de là , je me
suis promené parmi les ruelles de la
ville arabe. Je n'ai rencontré aucun
Européen. Pourtant on ne risque pas
sa peau à Tanger qui n'a connu aucune
émeute jusqu 'à présent (juste quelques
« accidents») . Dans leurs petites bou-
tiques, les artisans travaillent encore
à la lueur de lampes électriques, ce-
pendant que la radio leur tient com-
pagnie. Derrière les façades roses ou
bleues des maisons à un étage, on
aimerait savoir ce qui se passe, ce qui
se dit et se complote. Quelques men-
diants sommeillent sur les trottoirs
propres. Des fantômes circulent par-
tout, qui sont les femmes voilées et
couvertes des pieds à la tête de leur
djellabah blanche. Là-haut, au pied
de la colline, un autre fantôme sourit
peut-être à sa paix retrouvée : l'ex-
sultan Ben-Arafa...

A la rue Ben Abdessadak , le bruit
d'un orchestre indigène m'arrête. Le
vacarme vient du café Maghreb el Ak-
sab où j' entre. Une cinquantaine d'in-
digènes paraissent ici en visite. Ils ne
consomment pas . La plupart sont ha-
billés à l'Européenne, scandent la mu-
sique et reprennent je ne sais quelle
discussion, quand la viole et les tam-

Quand les rats quittent la cale, le bateau est en péril. — Déjà , certains capitaux
étrangers abandonnent Tanger...

L'eau est rare à Tanger et le marchand
d'eau, avec son outre en peau de chè-
vre, sa clochette et ses bols de cuivre,
fai t  toujours partie de la vie indigène.

bourins cessent leur mélopée. Per-
sonne ne me regarde . On m'ignore et
j e m'installe, commandant un de ces
thés arabes qu'on vous sert avec les
feuilles de menthe fraîche dans le

( ^
De notre envoyé spécial

en Afrique du Nord
Charles-André Nicole

v /

verre et dont le parfum traîne dans
toutes les médinas d'Afrique du Nord.

Les quatre musiciens, installés sur
une estrade, se reposent à présent,
fumant ostensiblement ce fameux kif
pourtant interdit. Puis, ils reprennent
leurs instruments et en avant ! Si vous
ne connaissez pas la musique arabe,

réglez votre poste de radio sur Le Caire
ou sur Tetouan , vous aurez vite com-
pris...

Le chanteur y va de ses improvisa-
tions. On sait que tout est inventé a,u
fur et à mesure, dans cette sorte de
complaintes crispantes. Tout à coup
j e tends l'oreille. Je crois avoir saisi
le nom de Ben Youssef dans la chan-
son.

(Voir suite en p age 9) .

Tanger et le Maroc espagnol

Un porte-parole du gouvernement
italien a annoncé qu'en 1955, 10,786,000
touristes étrangers avaient visité l'Ita-
lie, chiffre encore jamais atteint jus-
qu'ici. Ce mouvement touristique cor-
respond à une augmentation de 15,6 o/ 0
par rapport à l'année 1954 et de 300 o/ 0
si l'on compare la moyenne des arri-
vées en Italie pendant les 10 ans qui
ont précédé la guerre. Des touristes
qui ont visité l'Italie l'année passée,
68 o/ n arrivèrent en auto, 26 o/ 0 par le
train, 3,2 o/„ en avion et 2,é. o/ 0 en ba-
teau.

Le tourisme en Italie
bat tous les records

Les Fields Sisters, deux Allemandes , pré-
sentent au Cirque Médrano des numé-
ros stupéfiants. — Voici les deux char-
mantes jeunes dames formant un E
majuscule: celle d' en bas n'est appuyée
que sur la nuque pour se maintenir

dans l'horizontale.

Elles déf ient les lois
de la pesanteur

On peut bien dire qu'à Cortina ce sont
les skieuses suisses qui ont sauvé l'hon-
neur...

Nos hommes étaient plutôt effacés ou
ont eu de la malchance. Témoin Georges
Schneider qui fit une descente sur un ski.
Mais «nos filles» — comme l'écrit genti-
ment Colette Muret — «nos filles», elles,
en mirent un coup pour effacer cette im-
pression désastreuse. Et les deux médailles
d'or et la médaille d'argent qu'elles ont
remportées sont le témoignage de cette
énergie tranquille et résolue, de cette vo-
lonté courageuse qui ne quitte jamais no-
tre peuple dans sa lutte pour la vie. En
plus il y avait évidemment les talents per-
sonnels des championnes, leur entraîne-
ment poussé, leur virtuosité même. II y a
aussi eu cette parcelle de chance qui accom-
pagne ceux qui savent la mériter. Enfin
on tiendra compte du caractère. Renée Col-
liard, Madeleine Berthod, Frieda Daenzer,
sont des modestes, de chic filles, sans «chi-
qué», qui ne se montent pas le cou et qui
ne jouent pas les super - vedettes quand
elles affrontent la piste ou le public. La
petite pharmacienne de Genève et la jeu-
ne fermière de Château-d'Oex nous ont
fait plaisir tant par les médailles conqui-
ses de haute lutte que par la façon dont
elles les ont gagnées. Pour une fois ces
championnes ont démenti le proverbe :
«Tout ce qui brille n'est pas or» ! Ce sont
des gosses en or, dont leurs parents et leur
pays peuvent être fiers !

J'imagine donc la liesse qui doit régner
dans les milieux sportifs genevois et dans
le Pays d'En-Haut. Et j 'attends mainte-
nant de voir ce qui se passera au retour
de Cortina.

Je me souviens, en effet, du ton railleur
qu'avaient adopté certains journaux ro-
mands — et particulièrement notre excel-
lente amie la «Gazette» — pour se moquer
de l'enthousiasme des Chaux-de-Fonniers
accueillant Georges Schneider de retour
d'Amérique. «Ah ! ces Britchons, disait-
on, ils croient vraiment que leur champion
a décroché la lune et ils se regardent tous
dans sa médaille d'or ! Ils n'accueilleraient
pas autrement un bienfaiteur de l'humani-
té ou le type qui a découvert la machine
à pomper la galette et à refouler le turbin !
Tout de même, il ne faut pas exagérer...»

Donc j'attends...
Et s'il y a quelque chose que j e souhaite

c'est qu'on accueille demain Renée et Ma-
deleine et Frieda comme on reçut il y a
quatre ans le grand Georges ! Ce n'est cer-
tes pas moi qui parlerai de manque de me-
sure ou d'exagération. Car aujourd'hui on
se rend mieux compte de l'importance
symbolique d'une Olympiade et des Jeux
d'hiver ; des qualités morales et physiques
qu 'il faut pour y remporter une victoire ;
et des conséquences-mêmes que cette vic-
toire comporte, pour la .jeunesse , pour le
sport et le renom touristique et écono-
mique du pays.

Certes beaucoup sourient et quelques-
uns s'en moquent...

Bien à tort du reste !
Car si les peuples s'affirment dans leur

puissance de production ou leur culture —
voire le nombre de leur bombe H et de
leurs fusées intercontinentales ! — il est
bon aussi qu'ils marquent leur énergie et
leur volonté de vaincre sur le terrain du
sport. A ce taux-là la victoire des skieu-
ses finlandaises sur l'U. R. S. S. dans le re-
iai féminin, rejoint l'exploit des Suisses-
ses. Et c'est ce qui me permet de conclure
Mi disant une fois de plus :

— Bravo ! les filles...

Le père Piquerez.

/^PASSANT



Ĵ P̂ -̂ Grande victoire MfUf
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^̂ ^̂"̂^^̂ "̂  au Rallye de Monte-Carlo

Dans cette longue épreuve routière (4500 km.), l'équipe française Voilà encore une preuve de la sécurité, de ia race
Grosgogeat-Biagini sort victorieuse de la classe des 750 à des nouvelles D*w 3-6 et de la confiance que
1300 cm3 et (avec quelques points seulement de différence) ''on

,
peut avolr en elles'

troisième au classement général sur 308 participants, derrière Voilà encore une preuve de la supériorité mamtests
Adams-Bigger sur Jaguar et Schock-Moll sur Mercedes. de leur* aptitudes routières.

Représentant pour la région : CûKft
^̂  ^̂  ^̂  ^̂  

A partir do Fr UïJOU.~""~

GARAGE DU JURA - Ch. Koller r̂ ï:°Lrvr8u'¦ -*«-'» -¦•**•" -«—
Avenue Léopold-Robert 117 Tél. (039) 2 14 08 LA CHAUX-DE-FONDS

Lampes au néon

à visser dans la douille de
chaque lampe, 32 watts,
220 volts diam. 80 cm
Luminosité équivalente a
une lampe de 150 watts

Prix 50 francs.
Plafonniers

complets, 220 volts, lon-
gueur : 60. 100 et 120 cm

Prix Pr 28.-.
V. Grogg & Cie, LotrwU
Tél. (063) 216 7L

ANGLIA
A VENDRE, modèle 1955, 4600 km.,
comme neuve , avec garantie ,
Fr. 4700.-. -

S'adresser : SPORTING-GARAGE ,

rue Jacob-Brandt 71.

OMEGA - GENEVE
cherche :

CHEF
pour son département

Emboîtage et terminaison
Préférence sera donnée à élève
diplômé d'une Ecole d'Horlogerie

et connaissant parfaitement la
boite de montre.

Date d'entrée immédiate, situa-
tion d'avenir.

¦NOS PRIX -
DRAPS ET TAIES LINGES

Draps de lit toile écrue dou- E on Essuie-mains coton avec sus- g% ejn
ble fil, 160/240 . 7.90 et O. pente, la douzaine 12.50 et 7.

Draps de lit toile écrue dou- n on Essuie-mains en ml-fil avec
blé fil, 180/240 10.50 et O. suspente <i £5 0__ la douzaine 19.50 et ¦ **•

Draps de lit toile blanche <t r\ K(\ Linges de cuisine tout faits,
. double fil , 165/240, 12.50 et I U. . avec suspente 1 1 50

=-1— : la douzaine 13.50 et ¦ * •
D

îî?fn^Lvpn
b
îf™^n

d
w!ÎS! 4 tl QÙ Essuie-services en mi-nTcïrT— ~

1TO/M0 14 90 ?t 10.90 «aux rouges ou bleus ' 1 C 50170/240 u'au et la douzaine 18.50 et U'
Drapa de lit avec beau motif 4 4 50 LinSes nid d'abeilles bords

brodé, 160/240 13.50 et I I. couleur 1ft 90
. la douzaine 15.90 et ' v»

Taies d'oreiller en bonne toile 9 25 Linges nid d'abeilles belle
. 60/60 . 2.95 et A. qualité, bordure fantaisie 1 Q 50¦ , - i . ja douzaine 24.50 et ¦'*•
Taies d'oreiller avec bourdon % 95 T . ' : : 

et volant, 60/60 4.95 et O, " Linges éponge rayures jac- A4
" ^__ quard la douzaine i. I •

Taies d'oreiller avec joli mo- T 43 Linges éponge tout jacquard!
tif brodé, 60/60 3.95 et 0.*J rose ou bleu 97 50

; ; ; la douzaine 32.50 et A ' •
Taies d'oreiller en basin mer- r% Qn TT -.—r^—;—~. ; 

cerise, 60/60 2.95 et 2.M Draps de bain fond couleur { 4 50¦ ¦ .__ grandeur 100/150 14.90 et I I •
Ttf 7f ^} ^  en basin merçerisé -r 95 

Drap de 
lit 

molleton croisé 4 A <n
. _6OA0O 4.95 et O. " m/MO 12,50 et 1 U.°U

Fourre de duvet en basin Draps molleton croisé avec
bonne qualité , 135/170 1 1 50 belle broderie en 170/240 1 Â 50

15.50, 13.50 et ¦ ¦• 17.50 et ' u «

RIDEAUX
Vitrages tulle Jolie garniture m 05 Filet fantaisie pour stores,

en 60/170, la paire 5.95 et 1. très belle qualité , largeur Q 50
——-—:——— r 300 cm. le mètre *•
vitrages filet garnis motifs «• QQ 

applications, 60/170, 10.50 et / . Tissns pour ^  ̂rideaux,
Etamine pour rideaux de ne ri ton5 unis ,ou imP^f lons _ OK

cuisine le mètre 1.25 et 95 Cl' modernes, largeur- 1201 cm. O.95
, le mètre 3.90 et *•

Vitrage à volant voile impri- 
mé rouge, bleu ou vert < 95 Tissus pour grands rideaux,

_^ le mètre 2.50 et ' * dessins ultra modernes
Vitrage filet fantaisie avec

-" largeur 120 cm. g 90
picots, largeur 70 cm. O 95 le mètre 6.90 et —

le mètre 3.50 et »• _ . ¦¦ _ , ,—— Couverture de laine avec
Stores panneaux en filet bordure rayée, 150/200 OZ 50

belle garniture et large OK mm 25.50 et *•*•
ourlet. 220/260 *¦«*• 

Stores en voile Rhodia , in- Couverture de laine avec
froissable, avec grande bro- A A — bordure jacquard , 150/210 TO 50
derie, 175/280 ***** 34.90 et *•>•

32, Léopold Robert La Chaux-de-Fonds

Qui prêterait

30 à 50 OOO francs
dans bonne reprise. Bon intérêt. — Faire offres

sous chiffre G. Z. 2255, au bureau de L'Impartial.

Garage de Drize
CAROUGE-GENEVE

24 mois de crédit

Opel 4 Cyl. P4 150.— Chevrolet 1947 1600.— Dyna Panhard
Renault Juvaquatre Opel Kapitain 850 1953 3300.—

1947, à réparer 350.— 1949 1700.— Ford Custom
De Soto 1948 Morris Minor 1951 3300—

à réparer 450.— 1949 1700.— Studebaker 1951 3600—
Lancia Aprilia Plymouth 1947 1800.— Austin Coupé

à réparer 450. Opel Kapitain Sport 1950 3900.—
Standard 1947 1950 1900.— Peugeot 203

cabriolet 450.— Austin A 40 1952 3900.-,
Fiat Ballila 450.— 1950 1900.— Mercedes 1950 3900.—<- .<>-
Standard 1947 Citroen 1949 1900.— y. W. Luxe 1953 4100—

cabriolet 550.— Fo,rl* Cnstom ,„„„ V. W. 1953 4100.— ,
Justin 1947 650 — 1949 1900.— Opel Record
™J. tl ,„,„ Citroën 1950 1953 4300 —

f
S
Sn««r f K t i  H LéSère 3000— Chevrolet 1951 4300—a reparer <o0— v. W. 1952 2500.— simca ArondeCitroën 11 Large V. w. I950 Luxe 2600.- 1954 

Ar0ntle 
4500 _

1939 750.— Peugeot 203 Oldsmobile 1951 4800 —Peugeot 202 1947 850- 1949/50 2600.- Buick 1951 sloS.-Chevrolet 1947 9o0— Citroen 1951 Fiat noo 1955 5900._
1°** T™, io« ll»

~~ 
rJ

1 Leff re 260°- Chevrolet 1953 6600.-Peugeot 202 1948 950.— Morris Minor pjat JJQQ Ty
Dyna Panhard 950.— 1951 cabriolet 2600.— i 955 6900 —Jaguar 1,5L 1947 950.— Opel Olympia Opel Kapitain
Peugeot 203 1952 2700— 1954 

F 
690o._

à réparer 1100.— Opel Kapitain Ford coupé Vic-
Vauxhall 1949 1100— 1951 2900— toria 1952 7800—
Dôdge 1947 1300.— De Soto 8-9 Ford Versailles
Oldsmobile places 2900.— 1955 7800—

1947 1300— Dodge 1949 2900— Cadillac
Fiat 1100 1946 1600— Chevrolet 1950 3300— 1954/55 18500—

TOUJOURS PLUS DE 300 VÉHICULES EN STOCK

VENTE - ACHAT - ECHANGE

Route de Drize 14 FERMÉ LE DIMANCHE Tél. (022] 24.42.20

Mariage
Veuve, 45 ans, aisée,

cherche Monsieur sérieux ,
grand, affectueux , pour
rompre solitude. — Ecrire
en joignant photo, sous
chiffre D. M. 2248, au bu-
reau de L'Impartial. Dis-
crétion assurée.

CHAMBRE meublée,
chauffage -central si pos-
sible, est demandé par

Monsieur. Quartier ouest.
— Ecrire sous chiffre G.
L. 2245. au bureau de

L'ImpartiaL

Fr. 145.-
Armoires à habits 2 por-
tes, teinte noyer.
Armoires à habits 3 por-
tes, tout bois dur 365 fr.
Grands meubles combinés

Fr. 465.-
Jolies commodes 135.-
Fauteuils rembourrés 87.-
Chaises 24.50
Tables studio 55.-
Lits turcs, matelas crin
et à ressorte, etc. Reprise
de vos vieux meubles.
Tapisserie H, HOURIET,
Hôtel de Ville 37

Tél. 2.30.8B.

APPARTEMENT de 2
pièces , chauffage central , \
est cherché par dame

tranquille et solvable. —
Faire offres sous chiffre
M. R. 1697, au bureau de
L'ImpartiaL

APPARTEMENT plain-
pied 3 chambres, cuisine
et dépendances, à louer
début mars. — Tél. 2 61 15
après 19 heures. Pour vi-
siter , après 20 heures. —
Rue de la Charrière 33.

Repasseuse
entreprendrait encore du
repassage à domicile. —
Offres sous chiffre M. B.
2224, au bureau de L'Im-
partial.



Le 1er janvier 1958, on
introduira probablement en Suisse

l'assurance-invalidité
(Suite et fin)

Le système det cotisations serait le
même que pour l'AVS. Le droit aux
prestations de l'assurance serait étendu
à toute personne dont la capacité de
travail réduite (dans une proportion
minimum f ixée  var la loi) aura été dû-
ment constatée et certif iée par l'ex-
pertise médicale , indépendamment de
la cause d'invalidité (maladie , accident ,
naissance) , de sa forme (physique ou
psychique) ou du paiement des cotisa-
tions (cas des personnes qui n'y se-
raient pas astreintes comme la femme
et les enfants de l'assuré) .

Le degré d'invalidité donnant droit
aux prestations de l'assurance sera dé-
terminé , par le degré d'incapacité de
travail, l'assurance étant appelée à
compenser partiellement le manque à
gagner résultant de cette incapacité ré-
duite. Le degré minimum d'incapacité
donnant droit à l'assurance — qui, en
Allemagne par exemple, est de 50 %,
alors que la moyenne internationale est
de 66 deux tiers % — sera vraisembla-
blement f ixé  en Suisse à 60 %.

Prestations de l'assurance.

Les experts, dans leur majorité , sont
parvenus à la conclusion que l'accent
doit être porté sur « la réadaptation des
invalides a f in  de les rendre à la vie
économique ».

Ils prévoient déjà que pendant une
période , dite « période de rééducation »,
les invalides recevront des allocations
journalières , sur le mod e de la compen-
sation pour perte de gain des militaires.
L'allocation sera plus forte que la rent " ,
et stimulera donc la volonté de réadap-
tation de l'invalide.

Quant à la rente, elle ne serait attri-
buée à l'invalide qu'après épuisement de
tous les moyens de rééducation et de
réadaptation. Elle ne sera payée qu'aux
invalides ayant perdu au moins 60 %
de leur capacité de travail , et après un
délai de carence de deux ans. Il fau t
remarquer toutefois que pendant cette

période, l'invalide pourra bénéficier de
l'assurance-maladie.

Deux aspects de cette loi , qui mon-
trent avec quel sérieux et quel souci de
l'humain elle a été préparée , méritent
encore d'être soulignés. L'invalid e rece-
vra une allocation complémentaire lors-
qu'il aura à sa charge des personnes
valides (femme et enfant) .  D'autre
part , un supplément spécial a été pro-
posé pour les cas d' extrême détresse ,
supplément qui recevrait le nom d'« al-
location de détresse. »

Le financement de cette assurance.

Les dépenses annuelles de l'assurance
sont estimées à 100 ou 150 millions de
francs. La cotisation des assurés serait
perçue avec la cotisation de l'AVS , et
serait de 0,3 à 0,4 o/ g des revenus. La
contribution globale (assurance-vieil-
lesse et assurance-invalidité) attein-
drait donc 4,4 o/ g .
• La Confédération et les cantons ac-
corderont au cours de l'assurance-in-
validité des subventions, dont on ne
sait pas encore si elles seront d'un
montant f ixe , ou déterminées chaque
année. Il est clair que de nombreux
problèmes seront posé s quant à la mise
en vigueur de cette nouvelle assuran-
ce obligatoire , et que bien des détails
devront encore être mis au point.

En se réjouissant d'avance de voir
la Suisse dotée d'une institution qui
apportera une aide e f f icace  à tant de
nos compatriotes, on peut toutefois
émettre le vœu que la tendance éta-
tiste n'ait pas le dessus , mais que l'on
ait recours le plus possible aux insti-
tutions privées qui s'occupent de la ré-
intégration des invalides dans le pro-
cessus économique. Ces institutions
ont fa i t  leurs preuves, que ce soit dans
le domaine de l'orientation profession-
nelle, de la rééducation, du placement
des invalides. Ce ne sera que justice —
et rationnel en même temps — de les
aider à développer leur " activité.

Paul GILLIAND.

Vn colis de valeur envoyé ,
tout simplement

par la p oste
NEW-YORK, 3. — AFP. — Le

colis probablement le plus cher du
monde est arrivé mercredi à New-
York, venant de Londres par la
poste aérienne recommandée.

II contient des diamants évalués
à 8,400,000 dollars, dont un bril-
lant de 426 carats, estimé à 1,500,000
dollars.

Le colis était adressé au bijou-
tier américain Harry Winston qui
considère la poste ordinaire com-
me beaucoup plus sûre que les
gardes armés et l'atmosphère mys-
térieuse qu'emploient d' a u t r e s
joailiers.

«Je n'ai jamais rien perdu , par
la poste», a dit M. Winston en
recevant le précieux colis, qui était
enveloppé de papier marron comme
un paquet quelconque.

Quant au diamant de 426 carats,
«U n'a pas encore de nom», dit M,
Winston. «Nous sommes à la re-
cherche d'une famille royale qui
pourra lui donner le sien en l'a-
chetant».

Noire feuil leton i l lustré

Cop by Opéra Mundl
at Cosmepresi.

Le Fantôme

Les accidents de la circulation augmentent toujours
TROIS TUÉS PAR JOUR EN SUISSE

Mais la progression , étant donné l'accroissement du nombre de véhicules, est plus
faible en 1955 qu'en 1954.

LE BUREAU FEDERAL DE STATISTI-
QUE COMMUNIQUE : DE JANVIER A DE-
CEMBRE 1955, LES POLICES CANTONA-
LES ONT ANNONCE 45.800 (1954 : 43.500)
ACCIDENTS DE LA CIRCULATION, AU
COURS DESQUELS 28.100 (26.730) PER-
SONNES ONT ETE BLESSEES ET 1019
(963) TUEES. LA MOYENNE JOURNALIE-
RE S'ETABLIT AINSI A 125 ACCIDENTS,
77 BLESSES ET 3 TUES.

Ces chiffres excèdent de 5 (accidents
et blessés) et 6 pour cent (tués) les
résultats de 1954. Pour l'ensemble de
la Suisse, l'évoution paraît être plus
favorable que l'année précédente, si
l'on tient compte d'une augmentation
de 12 pour cent de l'effectif des véhi-
cules à moteur et de 18 pour cent du
nombre des automobiles et motocyclet-
tes étrangères entrées en Suisse. Les
effort tendant à accroître la sécurité du
trafic n 'ont pas été vains, bien que le
tableau des accidents demeure tragi-
que : quelque 10.000 personnes grave-
ment blessées et plus de mille tuées.

En répartissant les accidents mortels
d'après les différentes catégories d'u-
sagers de la route, on constate que par-
mi les 1019 tués, 182 étaient des cyclis-
tes, 194 des conducteurs ou des pas-
sagers d'automobiles, 301 des conduc-
teurs ou des passagers de motocyclettes
et 324 des piétons. Au regard de 1954,
le nombre des cyclistes mortellement
blessés a reculé de 12 pour cent, tandis
que celui des motocyclistes et des au-
tomobilistes s'est accru respectivement
de 2 et 12 pour cent. La progression
est particulièrement forte (+ 15 pour
cent) dans le groupe des piétons, où les

nouvelles victimes sont des adultes.
Le nombre des personnes de 70 ans et
plus ayant perdu la vie dans un acci-
dent de la circulation s'est élevé de
72 à 106, donc de près de 50 pour cent.
Environ un quart des piétons tués (77
contre 54 l'année précédente) ont été
happés par derrière — la plupart dans
l'obscurité, le brouillard ou en cas de
pluie — alors qu'ils marchaient à droite
de la route.

Utilité de l'enseignement routier
Notons que le chiffre des enfants

victimes d'accidents mortels n'a pas
été plus élevé que dans les trois an-
nées précédentes, ce qui s'explique no-
tamment par le développement de l'é-
ducation routière dans les écoles et
l'activité de patrouilles d'écoliers.

Comme en 1954, les trois quarts des
motocyclistes ou de leur passager mor-
tellement blessés sont décédés d'une
fracture du crâne. Souvent faisait dé-
faut une protection efficace de la tête
qui aurait pu atténuer la violence du
choc.

Les causes
Le tiers (1954 : 29 pour cent ; 1953 :

26 pour cent) des accidents mortels oc-
casionnés par des conducteurs de vé-
hicules sont imputables à des excès de
vitesse ou à la non-adaptation de la
vitesse aux circonstances ; un huitième
d'entre eux sont dus à l'inobservation
du droit de priorité, un dixième à des
dépassements téméraires, un dixième
également à l'inattention et la même
proportion à l'abus de l'alcool.

La traversée imprudente de la chaus-
sée est la principale cause des accidents
mortels provoqués par des piétons. .

Chronique de la bourse
Peu d'échanges en bourse. — Hésitation

à Wall Street. — Belle tenue des
Assurances et des Chimiques. —

Fermeté de la Nestlé. — Les
Ciments sont également

fermes.
(Corr. part , de « L'Impartial >)

Lausanne , le 3 février.
La déception dont nous avons parlé la

semaine dernière se poursuit en bourse ,
car les échanges sont devenus beaucoup
moins importants ces dernières semaines.
Après les chiffres-records de 1955, le cal-
me actuel n 'est pas fait pour redonner aux
marchés l'entrain qui leur fait défaut.

La tendance n'offr e rien de saillant , ni
à Wall Street ni ailleurs. Outre-Atlantique ,
on attend la mi-février pour savoir défi-
nitivement si le président Eisenhower
déclinera (ou non) une réélection qui au-
rait été aisée. En Angleterre , rien de parti-
culier , sauf sur quelques cuprifères. A Pa-
ris , on a été dans les deux sens , finale-
ment en meilleure tendance , en même
temps que le franc français se raffermis-
sait à l'étranger.

En Allemagne , les échanges ont aussi
bien diminué et la tendance reste terne.
Ainsi donc, partout , on se fi ge dans l'ex-
pectative. On peut admettre que les mar-
chés financiers demandent à se reposer ,
c'est-à-dire que le placement d'une part
et la sp éculation plus encore , d'autre part ,
restent à l'écart des échanges , prenant
quelque détente sur les bénéfices acquis
grâce à une année 1955 brillante . Force est
donc d'attendre que le président améri-
cain , malgré lui peut-être , redonne à la
bourse une animation qui sera la bienve-
nue , pour autant qu'elle ne dirige pas les
cours vers une baisse qui serait contraire
à la situation économique générale. Mais
on sait que la bourse ne s'encombre pas
de regrets envers des contradictions évi-
dentes.

En Suisse on a constaté la belle tenue
des grandes valeurs , particulièrement des
Assurances et des Chimiques. Par ex., la
Réassurances a frôlé les 12.000 Fr. en gain
do 150 sur la semaine dernière ; à Lau-
sanne , la Suisse reste nettement deman-
dée , eu égard à la grande activité de la
société en 1955. Le bon Hofmann-LaRoche
a gagné près de 500 Fr. pendant que Ciba
et Sandoz progressaient plus timidement
de 25 et 50 Fr. Enfin , la Nestlé s'est rap-
prochée de 2290 , en plus-value de 40 Fr.
On voit que ce n'est pas la spéculation
qui approche le marché !

A Lausanne , brillante tenue des Chaux
et ciments de la Suisse Romande à 2125
(plus 50 Fr.) pendant qu'à Zurich les Ci-
ments Portland parviennent à 600 Fr. en
regard de 5500 au début du mois. L'action
Royal Dutch s'est améliorée d'une ving-
taine de francs , pendant que la plupart
des autres valeurs oscillaient un peu en
baisse ou un peu en hausse.

Les comptes de l'exercice 1955 présentent
un bénéfice de Fr. 401.389,97 contre
Fr. 380.054,14 l'année précédente.

Le Conseil d' administration proposera
à l'Assemblée générale des actionnaires
du jeudi 23 février prochain de verser
Fr. 25.000.- au Fonds de réserve légal,
Fr. 60.000.— au Fonds de réserve statutaire
et de distribuer un dividende de 5 %.

Le solde de Fr. 16.389,97 sera reporté
à nouveau.

Crédit foncier neuchâtelois

CHICAGO, 3. — United Press. —
S'adressant au Rotary Club de Chi-
cago, le Dr Willy Ley (savant al-
lemand naturalisé américain) a dé-
claré qu'U n'y avait qu'un mot pour
qualifier les rapports parlant de
soucoupes volantes avec d'étranges
petits hommes venus d'une autre
planète, à savoir «fumisterie».

L'expert en fusées a, cependant,
ajouté que les soucoupes volantes
pourraient bientôt devenir une réa-
lité et il a dit :

«Si jamais vous voyez un tel en-
gin atterrir, vous pouvez être cer-
tain que le pilote est américain et
qu'il vous adressera la parole en
anglais, car les forces aériennes
américaines étudient actuellement
les plans d'appareils qui ressem-
blent aux prétendues soucoupes vo-
lantes et se déplaceront à des vi-
tesses terribles...»

Le Dr Ley attribue les rapports
sur des soucoupes volantes à des
personnes sans grandes connais-
sances des phénomènes de la na-
ture, qui ont vraisemblablement vu
des manifestations de l'électricité
dans l'atmosphère.

Les soucoupes volantes,
« fumisterie »
d'aujourd'hui,

réalité de demain

Il y a des Suisses
partout !

La seconde Helvétie

(Suite et f in )
La très grande majorité des Suisses

à l'étranger, 112.000 environ, sont
établis en Europe. C'est naturellement
la douce France qui est leur terre
d'élection préférée. On trouve en ef-
fet dans ce pays pas moins de 54.600
Suisses. Suivent l'Allemagne occiden-
tale avec 17.000 et l'Italie avec 12.700
Suisses. Mais pour le surplus, on trou-
ve réellement des Suisses partout. Non
seulement en Angleterre, où leur co-
lonie est forte de 7.800 membres, mais
encore jusque dans la lointaine Islande
où cinq de nos compatriotes sont éta-
blis. On en trouve aussi derrière le
rideau de fer et dans les Etats satel-
lites au nombre de plus de 3000 dans la
seule Allemagne orientale. Dans tous
les Etats Scandinaves vivent au total
quelque 2.250 ressortissants de notre
pays seulement.

H semble que le Suisse soit plutôt
porté à rechercher la chaleur. En Afri-
que nos Confédérés sont au nombre de
10.500 et en Amérique du Sud ils attei-
gnent même le chiffre de 53.000. Quel-
que 11.800 Suisses sont établis aux
Etats-Unis et au Canada, où un fort
mouvement d'immigration s'est dessi-
né ces dernières années, on en trouve
actuellement 6.800 — qui auraient
peut-être pu trouver .un emploi au
pays en raison de la forte pénurie de
main-d'oeuvre. Enfin 2.000 Suisses en-
viron se sont installés en Australie et
3200 en Asie. Notons en passant que
le nombre de nos Confédérés établis
aux Indes a relativement beaucoup
augmenté ces dernières années.

ASHVILLE (Caroline du Nord) , 2. —
United Press. — Un chat nommé
« Punch » est décédé , ces jours-ci, à
l'âge de 19 ans, en laissant un héritage
de 60.000 dollars environ à l 'église
scientiste de Boston.

Mme Henry Jewett d'Ashvîlle avait
laissé, en 1947 , sa fortune à ses trois
chats, dont « Ledge » et « Bluey » sont
déjà morts il y a quelque temps. Mme
Jewett avait chargé Mlle Hope Ladd ,
première lectrice de l'église scientiste
d'Ashvîlle, de s'occuper de ses chats,

. avec droit d'habiter sa maison et de
les soigner avec les profits de son ca-
pital , soit 3000 dollars par an.

A la mort de miss Ladd, en 1952, une
autre lectrice de l'église, miss Eliza-
beth Jones, f u t  chargée de cette beso-
gne. Miss Jones a annoncé qu'aux ter-
mes du testament de Mme Jewett, sa
fortune doit aller, à la mort de ses
chats, à l'églis e scientiste de Boston.

Mme Jewett était la veuve du fonda-
teur du « Repertory Théâtre s. de Bos-
ton.

Un chat laisse un héritage
à l'Eglise scientiste

LA TOUX
VOUS EPUISE

Le bon sirop Franklin la combat
efficacement. Expectorant, cal-
mant, antiseptique, il empêche le
rhume d'empoisonner vos jours et
vos nuits, libérera vos bronches et
vous aidera à jouir enfin d'un som-
meil reposant. C'est un produit
Franklin. Fr. 3.90 dans toutes phar-
macies et drogueries.

La situation économique
et sociale dans le monde

coup d'oeil sur l'actualité

(Corr. particulière de « L'Impartial »)

HONGRIE : Le plan de production. —
Le plan pour l'année 1955 a été rempli à
103,2 °/o , ce qui représente une augmenta-
tion de la production de 8,2 °/o par rapport
à 1954.

L'organe du parti des travailleurs hon-
grois souligne notamment que 22 ,3 millions
de tonnes de charbon ont été extraites en
1955, tout en relevant qu 'en dépit d'une
augmentat ion de 3,6 °/o de plus qu 'en 1954,
le p lan n 'a pas été atteint.

FINLANDE : L'exportation des bois se
ralentit. — L'Angleterre n 'a acheté jus-
qu 'à présent que 20.000 standards contre
160.000 il y a un an à pareille date. L'en-
semble des ventes s'élève pour le moment
à 130.000 statdards , les princi paux ache-
teurs étant  l'Union soviéti que , l'Allemagne
orientale , l'Allemagne occidentale , la
Hollande et l'Irlande.

URSS : Retard de la productivité , indus-
trielle. — La Russie est encore loin derriè-
re les Etats-Unis en matière de producti-
vité industrielle , écrit la « Pravda » de sa-
medi dernier.

De 1928 à 1953, la productivité en Russie
a été multi pliée par six : « Nous avons
devancé presque tous les pays capitalistes
d'Europe occidentale , mais nous sommes
toujours loin derrière les Etats-Unis. »

GRANDE-BRETAGNE : Les impôts ab-
sorbent 40 %> du revenu national. — Compte
tenu de la taxe municipale , les impôts
britanniques absorbent maintenant environ
40 °/o du revenu national total , affirme un
rapport publié par l'Office central d'infor-
mation. Entre les deux guerres mondiales ,
la proportion n 'était que de 25 °/o et avant
la guerre de 1914, de 10 "/o seulement.

En 1954-55, les Britanniques ont payé
environ 89 £ par tête d'habitant.

ETATS-UNIS : Guerre de prix des ma-
gasins américains. — La guerre des prix
que se font les grands magasins amé-
ricains a entraîné une baisse sensible
du prix de la viande et de l'épicerie. Dans
plusieurs cas , les prix sont retombés au
niveau d'avant la guerre de Corée.

De nombreux magasins à succursales
multiples offraient même des denrées au-
dessous du prix coûtant.

ARGENTINE : Forte diminution de la
récolte de blé. — Le ministre de l'agricul-
ture a annoncé que selqn les dernières
estimations , la récolte argentine de blé
durant la campagne 1955-56 s'élèvera à
422.000 tonnes , soit 37°/o de moins que
l'année dernière. La récolte de cette année
sera la moins élevée des quatre dernières
années.

BAISSE PROFONDE DES PRIX DU
CACAO : payerons-nous les plaques de
chocolat moins cher ? — Les prix du cacao
sont tombés au niveau le plus bas depuis
novembre 1950, date à laquelle les prix fu-
rent libérés.

La consommation de produits du cacao
n'a pas augmenté , malgré la diminution des
prix et les stocks qui existaient en Afri-
que occidentale au début de 1955, en pré-
vision d'une récolte inchangée , restent les
mêmes.

La page économique et financière

Dans sa séance du 1er février 1956, le
Conseil d'Administration de la Société de
Banque Suisse a approuvé les comptes de
l'exercice 1955. Après affectation de Fr.
3 025 458.35 aux amortissements ,, le béné-
fice net s'élève, à Fr. 22 745 129.49, contre
Fr. 21 772 796.73 en 1954.

Il sera proposé à l'Assemblée Générale
des actionnaires , qui aura lieu le 24 février
prochain , d'allouer Fr. 2 000 000 à la Caisse
de Pensions et Fr. 2 500 000 à la Réserve
pour constructions nouvelles , de fixer le
dividende à 8 °/o , comme l'an dernier ,
d' attribuer Fr. 4 000 000 à la Réserve spé-
ciale et de reporter à nouveau Fr. 3 970 476.64 ,
contre Fr. 3 037 603.15 l'année précédente.

En outre, le Conseil d'Administration
a décidé de transférer à la réserve spéciale,
avant la clôture des comptes annuels , un
montant de Fr. 4 000 000 par le débit de
réserves internes déjà soumises à l'impôt.

Société de Banque Suisse
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WEEK-ENDS DE SKI
AUX MEILLEURES CONDITIONS

VILLARS CHESIÈRES Fr.49.-

WENQEN Fr.63.—

GRINDELWALD Fr. 61.50

comprenant:

le voyage depuis La Chaux-de- Fonds ¦ le logement et l'en-

tretien pour un jour ¦ des prix réduits sur les skis-lifts etc.

Renseignements et Inscriptions

à l'Agence de Voyages

UNION DE BANQUES SUISSES

CHAMBRE meublée est à
louer. — S'adresser rue
du Premier - Mars 10, au
2e étage, à gauche. 
CHAMBRE meublée,
chauffée est à louer. —
S'adresser Hôtel - de -
Ville 9, au ler étage.

r ^
IMPORTANTE MAISON DE LA BRANCHE HORLOGERE engagerait
pour date à convenir

UNE EMPLOYÉE DE BUREAU
de langue maternelle allemande, ayant de bonnes notions de français,

UNE EMPLOYÉE DE BUREAU
¦ de langue maternelle française, ayant de bonnes notions d'anglais et
d'allemand. Connaissances de la sténo-dactylographie et autres tra-
vaux de bureau en général exigées.

Adresser offres en joignant curriculum vitae , photo et prétentions de
salaire , sous chiffre P 10164 N, à Publicitas S. A., La Chaux-de-Fonds.
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Qu'il soit petit ou grand... on rachète chez

... c'est une sécurité ! T«. (03g) 2.43.70

Déco lle teur
q ualifi é

connaissant le calcul des cames et bien au courant
de la mise en train et du réglage des tours automa-
ti ques modernes , trouverait SITUATION D'AVENIR.

Les offres de services , accompagnées des copies de
dip lômes , de certificats et d'une photo , sont à
adresser sous chiffr e P 20139 J, à Publicitas , Saint-
Imier.
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S CONSERVATOIRE BE LA GHADX -DE -FDND3 i
•j Heures de Musique du Conservatoire Ij
* 215me Séance I
„ en collaboration avec les Jeunesses lj
ï Musicales ij
H MERCREDI 8 FÉVRIER, à 20 h. 30 ,

\ OEIS ZSIGM01Y
t V io lon is te  jjj

l A1ELIESE NISSEIM ||
K P i an i s t e  !]
w Piano de concert Schmidt-Flohr, aux soins ,j
H de la Maison Perregaux. il
i _ _ «
fj Location au Conservatoire. fj
F Téléphone 2.43.13. 'y *TTT TTTT m TTT TTT TPf TT? TÏT" TT*— *"* — - ~  ̂ ——- "* ~— --ir i—

Jeune homme
i ayant si possible travaillé dans l'hor-

logerie, trouverait emploi tout de

suite sur une bonne partie de fabri-

cation.

Adresser offre aux

| FABRIQUES DE BALANCIERS

RÉUNIES S. A., CERNIER.

__-_______———mm—m——
;«s. —IB I^^BI II Tl

C'est une idée l̂lk
pourdimanche ,j'achète du veau^^^,

f.-y:.¦:.¦ le demi-kilo ;w8g®&

*•£,£$ rôti roulé . . . .  3. — «j »
„ épaule . . . o.OU m
„ cuissot . . .  4. — H If
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QUINZA INE DE LA LINGERIE

Autorisée du 1 au 14 février

CHEMISES DE SPORT depuis Fr, 12.S0 nst

CHEMISES DE VILLE depuis . . . . . . . .  Fr. 9.90 »

CHEMISES DE TRAVAIL depuis . . . . . . .  Fr. 11.60 »

CHEMISES MILITAIRES depuis Fr, 15.20 »

CHEMISES DE NUIT depul Fr. 13.30 »

PYJAMAS CHAUDS depuis Fr. 16,10 »

Sous-vêtements tous genres, (sauf Jockey)

Gilets de laine

Voyez nos vitrines spéciales
Pas de marchandises achetées spécialement pour la vente,
mais nos articles réputés cédés temporairement avec un

rabais Intéressant

Or Balance 2 - PI. Hôtel-de-VItle 7

A VENDRE poussette
beige 60 fr . chez Mme To-
gnacca, Gentianes 13.
A VENDRE habits d'oc-
casion pour garçon de 14
à, 16 ans et taille 44. Bas
prix. — S'adresser rue du
Locle 13, au 2e étage.

CHAMBRE meublée,
chauffée , est à louer tout
de suite. — Tél. (039)

2 20 49. 
A LOUER chambre meu-
blée avec chauffage cen-
tral. S'adr , Numa Droz 98
rez-de-chaussée droite.

I Théâtre de La Chaux-de-Fonds j
I i Samedi 4 février, à 20 h. 30 j ¦

t\,eiour de sa Wiovnp lxax e

; ; fournée oufl-'TTmévicAme ; \

U JOAQUIN PEREZ j
jj j FERNANDEZ I
! | et son

BALLET
Il î f x̂ ' '

DE [ v i| i 'TTmeriijue tanne j|
li Danses - Chants - Rites et légendes jj jj
i d'Amérique et d'Espagne Ë
m Costumes d'Antonio Guerra i

| | Prix des places : de fr. 3.— à fr. 10.—,
\ parterre fr. 9.— (taxe comprise). Vestiaire M
> : ; obligatoire en sus. '

j Location ouverte MERCREDI ler février
, j pour les Amis du Théâtre, dès JEUDI 2 pour !
|fl le public au Magasin de tabac du Théâtre. m
i l l  Téléphone 2 88 44. M

m ¦

VILLE DE LA C H A U X - D E - F O N D S

SERVICES INDUSTRIELS
Mise au concours d'un poste de commis de

Vllme classe.
Les offres manuscrites sont à adresser à la

Direction des Services industriels jusqu 'au
8 février 1956.

Direction des Services industriels.

PIANO
Accords - Réparations

blanchissage des ivoires
de claviers. Devis sur de-
mande, travail soigné, prix
modérés. Nouvelle adresse
C.-E. MATILE , Jacob-
Brandt 4, La Chaux-de
Fonds.

C H E R C H O N S

revendeurs
pour articles divers et très nouveaux. Occupation
très rentable pour dames et messieurs. Ecrire
sous chiffre S. D. 1935, au bureau de L'Impartial.



BERNE , 3. — Au cours d'une confé-
rence qui s'est tenue jeudi après-midi
au Palais fédéral , M. Chaudet , conseil-
ler fédéral , le colonel commandant de
corps Corbat , chef de l'Instruction, et
le colonel commandant de corps de
Montmollin, chef de l'EMG, ont, tour
à tour , renseigné la presse sur divers
problèmes militaires d'une grande ac-
tualité.

Le colonel commandant de corps Cor-
bat a exposé longuement la question
des places d'armes, d'exercice et de tir.

L'introduction des engins blindés, a
dit notamment l'orateur, a placé les
organes du DMF responsables de l'ins-
truction de la troupe et des cadres de-
vant de nouveaux et impérieux pro-
blèmes.

Les besoins actuels s'étendent à une
place d'armes pour la formation des
recrues et des jeunes cadres, à 2 ou 3
places de tir pour répondre aux be-
soins des recrues et des troupes en
cours de répétition et à 2 ou 3 places
d'exercices ou « camps d'instruction »
particulièrement destinés à la pratique
de la collaboration interarmes : infan-
terie-chars, toutes ces places devant
être réparties sur l'ensemble du terri-
toire.

La situation actuelle :
un pis aller

Le chef de l'instruction a ajouté que
la situation actuelle quant à la forma-

tion des troupes blindées (Thoune et
Bière) doit être considérée comme un
pis-aller, auquel il est non seulement
désirable, mais urgent de mettre fin.

L'exlguité de nos places d'armes, leur
situation, la nature et la configuration
de leurs terrains ne permettent pas la
coexistence nécessaire des différentes
armées. L'apprentissage de la. collabo-
ration des armes ne peut être réalisé
qu 'en campagne, dans des «camps
d'instruction», installations que , mal-
heureusement, nous ne connaissons pas
encore, mais qui sont d'un urgent be-
soin pour l'instruction présente et fu-
ture de notre armée.

Le DMF se heurte partout
à des oppositions

C'est à la solution de cet épineux
problème que s'emploie le DMF depuis
des années avec le succès que l'on
connaît : opposition matérialisée par
une initiative populaire (place d'armes
d'Aigle) , et par une assemblée massive
de protestation (Saignelégier) , contre
le projet d'établissement éventuel d'un
camp d'instruction aux Franches-
Montagnes. Le DMF, dans la prospec-
tion de terrains destinés à l'instruc-
tion , n'a jamais agi par la contrainte.
Il s'est uniquement intéressé aux of-
fres qui lui ont été faites soit par des

. communes, soit par des particuliers.

Il en faudrait sept !

Un «camp d'entraînement» aux
Franches-Montagnes ?

Plusieurs projets à l'étude
Le projet de réalisation de la place

d'armes d'Aigle est en sommeil. L'étu-
de du « camp d'instruction » des Fran-
ches-Montagnes est à peine ébauchée.

Deux autres projets, inspirés par de
nouvelles offres , sont également à l'exa-
men.

En ce qui concerne des places de tir
pour blindés, qui doivent répondre à
des conditions particulières et qui ne
peuvent pas être aménagées dans des
lieux découverts, cela pour des raisons
de sécurité, le . DMF a quelques projets
en vue, dont un aux Diablerets.

Pour ce qui est des places d'armes,
le colonel commandant de corps Corbat
a insisté spécialement sur l'insuffisance
et sur la situation peu propices de di-
verses casernes souvent situées en plein
centres urbains. Certaines places sont
surchargées, comme celle de Thoune,
qui abritera au cours de l'année 1956
14.000 hommes et enregistrera de ce fait
plus de 500.000 nuitées. Or, les caser-
nes et les terrains sont souvent proprié-
té des cantons, ,voire des communes et
même de corporations, d'où de nouvel-
les difficultés, les autorités fédérales
étant dans l'obligation de conclure pé-

riodiquement de nouveaux contrats
avec les divers milieux intéressés.

Au cours de la discussion qui suivit,
M. Chaudet apporta encore quelques
précisions sur les projets en suspens
et à l'étude : en ce qui concerne le bois
de Finges, près de Loèche, les pour-
parlers ont été repris à la demande
des autorités communales et il n'est
pas exclu qu'une entente puisse inter-
venir pour l'aménagement dans cette
région d'une place d'armes pour blin-
dés.

On n'aura recours
à la contrainte

qu'en dernière extrémité
Pour ce qui est des Franches-Mon-

tagnes, il n'est pas question d'y ins-
taller une place d'armes, mais tout au
plus un camp d'entraînement. La con-
férence qui s'est tenue mardi avec les
autorités bernoises a permis, a ajouté
le chef du Département militaire, de
dissiper bien des malentendus. D'une
manière générale, LES ORGANES
RESPONSABLES DE LA DEFENSE
NATIONALE N'AURONT RECOURS A
LA CONTRAINTE ET A DES MESURES
D'EXPROPRIATION QU'EN DERNIE-
RE EXTREMITE.

La réorganisation de l'armée demandera
une longue étude

M. Chaudet a relevé que le Conseil
fédéral est arrivé à la conclusion qu'il
ne lui est pas possible, dans l'état ac-
tuel des choses, de s'arrêter maintenant
déjà à une décision tendant à fixer une
nouvelle orientation de l'organisation
des troupes. Il estime qu'il doit être
renseigné de façon plus complète sur
les conséquences économiques finan-
cières et psychologiques des transfor-
mations qu'il aurait un jour à proposer .

Toutefois, le Conseil fédéral est cons-
cient qu 'il importe de ne laisser accu-
muler aucun retard dans la prépara-
tion militaire, retard qu 'on aurait tou-
jours de la peine à combler.

C'est pourquoi il a invité le DMF à
préparer un rapport sur les mesures de
première urgence qui permettraient
d'atteindre une partie des buts visés
en augmentant la mobilité des troupes
et leur puissance de feu.

Vers une transformation
des brigades légères

Plusieurs formules sont à l'étude,
dont celles de la transformation des
brigades légères ou de deux ou trois
unités d'arme, y compris, dans chaque
cas, les mesures nécessaires au ren-
forcement du terrain. Ces études se-
ront faites de manière à ne pas pré-
juger une réforme ultérieure de l'or-
ganisation militaire. Elles s'inscriront
dans le cadre d'un plan destiné à faire
de l'armée un tout cohérent, apte à
combattre dans n 'importe quelles cir-
constances et quelle que soit l'ampleur
des transformations qui devraient
s'opérer.

On en reste à une armée
de milice

Le Conseil fédéral, a ajouté M. Chau-
det , ne met pas en discussion les fon-
dements actuels de la défense natio-
nale. Il s'en tient au système de l'ar-
mée de milice et au principe du ser-
vice obligatoire. Il est d'avis que les
mesures qu'on peut envisager pour ren-
forcer notre puissance défensive doi-
vent être introduites sans modifier les
conceptions générale de notre défense
nationale, ni imposer la prédominance
d'une doctrine de l'emploi de l'armée
sur une autre doctrine. En demeurant
dans le cadre de nos conceptions tra-
ditionnelles, le Conseil fédéral veut ob-
tenir que nos troupes frontières soient
renforcées et que l'armée de campagne
dispose dorénavant — sous une forme
et à un échelon qui sont encore à dé-
terminer — des éléments mécanisés que
le combat moderne lui imposera en
tout état de cause.

Vu la complexité des problèmes qui
se posent, le Conseil fédéral entend
rechercher leur solution sur la base des
principes et des idées qui ont permis à
notre pays de manifester jusqu'à main-
tenant de façon valable sa volonté
d'indépendance et de le faire avec l'ac-
cord du peuple conscient de la néces-
sité de cet effort.

L'arme atomique
impose une révision

de conceptions désuètes
Une discussion s'engagea ensuite au

cours de laquelle le colonel comman-
dant de corps de Montmollin a encore
précisé que la réorganisation de l'ar-

mée doit nécessairement tenir compte
de la possibilité de l'emploi de l'arme
atomique tactique dans une guerre fu-
ture. En raison de la puissance et de
l'instantanéité de cette arme nouvelle,
nous devons modifier nos conceptions
de la conduite du combat et de la ba-
taille. L'arme atomique pose des pro-
blèmes dont la solution n'a pas encore
été trouvée, mais, pour nous, l'essen-
tiel est d'abandonner des conceptions
désuètes et de rechercher les solutions
les plus adéquates et qui sont , pour
l'instant, une plus grande mobilité de
la troupe, un renforcement de son
armement et une utilisation maximale
du terrain.

Les trains vont à nouveau s'allonger
BERNE , 4. — A la suite des pluies de

ces derniers temps, les CFF ont vu s'amé-
liorer leur approvisionnement en énergie
électrique . Aussi , ont-ils pu atténuer la
réduction des compositions de train in-
troduite le 5 janvier et renoncer aux me-
sures draconiennes (suppression de trains ,
etc.) envisagées alors.

Chronique horlogère
Les exportations horlogères

en 1955
Les statistiques détaillées de l'exporta-

tion horlogère en 1955 viennent de paraî-
tre. On y constate tout d' abord que dé-
cembre 1955 a été supérieur à décembre
de l'année précédente. En valeur: 110 mil-
lions 407.152 francs pour le premier, con-
tre 107.932.959 francs pour le second. Aug-
mentation : 2 millions et demi de francs
environ. Quant à l'année entière , les chif-
fres en sont déjà connus. 1955 : valeur
1 milliard 077 millions de francs environ ,
pour 1 milliard 040 millions environ pour
1954. La reprise a été nette et rapproche
des chiffres maxima atteints par notre ex-
portation. Là l'augmentation est de plus
de 37 millions (3,56 pour cent). Quant au
nombre de chômeurs, il reste pour ainsi
dire nul.

Quant à la répartition des marchés, la
statistique démontre que l'Europe et l'A-
sie sont les continents où notre exporta-
tion horlogère a enregistré les augmenta-
tions les plus appréciables. 16.500.000 fr.
environ pour le premier , 12.500.000 francs
environ pour le second. Le recul sur le
marché des Etats-Unis est compensé par
une amélioration des ventes dans d'autres
pays du continent américain , notamment
le Canada. En tout état de cause, et malgré
les effets de l'augmentation des droits de
douane et des attaques dont notre horlo-
gerie a été la victime, la demande d'articles
horlogers suisses reste forte. L' année 1956
devra donc faire , de la part de nos fabri-
cants , l'objet d'une ingéniosité et d'une
vigilance accrues.

A l'extérieur
Manifestation de masse

à Alger
à l'occasion du départ

de M. Soustelle
ALGER , 3. - Reuter. - Environ 70.000

Français et Arabes ont organisé jeudi dans
les rues d'Alger une manifestation en fa-
veur du maintien de M. Jacques Soustelle
au poste de gouverneur-général d'Algérie.
M. Soustelle a quitté Alger jeudi et s'est
rendu en France. Son successeur est le
général Georges Catroux , nommé par M.
Guy Mollet , présdent du Conseil.

La cavalerie a dû intervenir dans les
rues pour maintenir l'ordre lorsque M.
Soustelle a gagné le port. La foule pous-
sait des cris hostiles au général Catroux
et à M. Mendès-France.

La police a déclaré qu 'il s'agit de la
manifestation de masse la plus grande
qu'ait connue Alger.

Communiqués
(Cette rubrique n'émane pas de notre
rédaction; elle n'engage pas le j aurnalj

Matches au loto
Ce soir vendredi dès 20 h., au Cercle

Catholique, par la société de chant •« La
Brèche ».

Ce soir vendredi 3 février , dès 20 h. au
Cercle Français, organisé par le Groupe-
ment des sociétés françaises.

Ce soir à 20 h. 30 dans la grande salle
du Cercle Ouvrier , ' Maison du Peuple, par
l'Union Touristique les «Amis de la Nature».
A la Scala : «Dommage que tu sois une

Canaille »
C'est au personnage incarné par Sophia

Loren que s'adresse l'expression de ce re-
gret. Sophia dans le film qu 'a réalisé Ales-
sandro Blasetti , irradie la beauté, le char-
me propre aux filles du peuple dont les
attraits font des déesses. TJn autre per-
sonnage est incarné par un autre et mer-
veilleux artiste : Vittorio de Sica. Toutes
les scènes où il apparait aux côtés de la
belle Sophia Loren sont excellentes. « Dom-
mage que tu. sois .«'une- Canaille » est un
vaudeville à tout casser, l'histoire d'une
famille dont l'humour frise la farce et ,
d'un amoureux: plus poh<e 'que ' nature et
c'est aussi un film étourdissant de gaîté.
Matinées samedi et dimanche à 15 h. 30.
«Mutinerie au Bengale» au Capitole

De Malakai à Diwampur, du palais de
marbre à la jungle... toute l'Inde tremble
sous la violence de la rébellion. Un homme
lutte contre la furie des Hindous et veut
défendre l'étendard de son régiment et la
femme qu 'il aime. Vous allez apprendre
comment la forteresse de Malakai a été
attaquée par le chef des rebelles hindous,
l'aventure du capitaine Jeff Claybourne, un
insoumis qui n'écoute pas souvent les or-
dres de son supérieur... ' la: rivalité entre
la fille du colonel et la fille de la jungle.
« Mutinerie au Bengale » est un grand
spectacle en couleurs, une tapageuse et
glorieuse histoire dans des paysages de
contes de fées. Rock Hudson , Arlène Dahl ,
Ursula Thiess prêtent leur concours dans
ce film passionnant. Parlé français. Mati-
née dimanche à 15 h. 30.
La Guilde du Film présente...

Samedi 4 février à 16 h. 30, au cinéma
Capitole, « Europe 51 » de Roberto Rossel-
lini, Premier Prix International au Festi-
val de Venise 1952. Ce chef-d'oeuvre du
plus grand metteur en scène de l'Italie
raconte avec une vérité poignante l'histoire
d'une femme frappée par le malheur et qui
se débat seule dans une société dont la
sollicitude est dérisoire et l'incompréhen-
sion totale. Ingrid Bergmann' interprète
avec génie le plus noble rôle de sa car-
rière dans ce film qui ouvre une nouvelle
période de l'art cinématographique. Ver-
sion originale italienne sous-titrée.

Ciné-Club 54
Samedi et dimanche à 17 h. 30, une fan-

taisie joyeuse de l'écran français : < Le
Clochard milliardaire » avec Henri Guisol ,
Raymond Pellegrin, Raymond Souplex,
Max Révol inénarrable. Un spectacle où
vous êtes cordialement conviés pour votre
plaisir.
Au cinéma Rex : un film suisse , «Uli, le
Valet de Ferme»

L'occasion est rare à La Chaux-de-Fonds
de voir un film qui soit non seulement pro-
duit et réalisé en Suisse, mais qui reflète
les aspects les plus authentiques de notre
pays, sans aucunement faire étalage d'un
i'olklorisme visant à la propagande tou-
ristique. C'est la vie vraie et réelle de
chez nous. Il s'agit là d'un film de classe
internationale, en un mot d'un très grand
film. Parlé Schwytzerdutsch, sous-titré
français. Matinées mercredi et samedi, à
15 h. Dimanche, deux matinées, à 14 h. 45
et à 17 h. 30. Tous les soirs, à 20 h. 30.
Enfants admis en matinée, dès 13 ans.
Cinéma Corso

Sensationnel !... Passionnant !... Cho-
quant !... C'est « Graine de violence » le
programme du cinéma Corso.

Blackboard Jungle (jungle scolaire) , août
le titre français est « Graine de violence »
est le film qui provoqua un incident di-
plomatique retentissant au Festival de
Venise. On se souvient en effet qu'en vertu
de pouvoirs usurpés, l'ambassadrice des
USA à Rome, Mrs Clara Booth-Luce, me-
naça de déserter le Festival si « Grain de
violence » n'était pas retiré du programme.
Pour éviter le scandale, le comité demanda
la présentation d'un autre film. « Graine
de violence »... le film le plus discuté de
l'année ! Mais c'est un film honnête et
sans compromis, chargé de dynamite. C'est
une oeuvre audacieuse qui provoque les
discussions les plus passionnées, dont le
thème délicat , traité sans fausse honte,
démasque avec franchise les criminels de
demain. « Graine de violence », le film réa-
liste le plus fort de l'année. Il sera le sujet
de toutes ls conversations. « Graine de
violence », un film que chacun voudra
voir. En dessous de 18 ans pas admis.
Pierre Fresnay dans «Les Aristocrates», au

Cinéma Eden
Tiré du roman de Michel de Saint Pierre,

réalisé par Denys de la-Patellière, a ins-
piré un très beau film dramatique et sen-
sible, nouvelle magnifique réussite du ciné-
ma français.

Venant d'être présenté à Paris, « Les
Aristocrates » ont conquis les critiques et
le public, leur avis est unanime : C'est un
des meilleurs films de l'année. Dans sa
nouvelle et magistrale création du «Mar-
quis de Maubrun » : Pierre Fresnay est un
aristocrate imbu de son orgueil de caste,
mais capable aussi bieri de crier que de
sourire , entier de caractère et pourtant
pétri d'ironie et de sensibilité. Jamais cet
artiste n'a développé une aussi intense
puissance d'émotion. La distribution se
complète impeccablement par Léo Joannon,
Brigitte Aubert, Jacques Dacqmine, de la
Comédie Française, etc. Matinées : Samedi
et dimanche à 15 h. 30. Mercredi à 15 h.

Le Département militaire a beaucoup de peine à trouver
des terrains pour ses places d'armes

—25 degrés aux Ponts-de-Martel
On a enregistré hier sur la grande

Place des Ponts-de-Martel une tempé-
rature de —25 degrés. Des conduites
d'eau ont gelé.

Chronique neuchâteloise

Auto contre camionnette.
Hier, à 10 h. 05, une collision s'est

produite entre une automobile et une
camionnette au carrefour de la. Métro-
pole. Il n 'y a pas eu de blessés.

Un début d'incendie.
A 17 h. 55, les premiers secours sont

intervenus dans un garage, à la rue de
la Ronde 35. Des détritus avaient pris
feu alors qu 'on tentait de dégeler une
conduite d'eau avec une lampe à alcool.
Le feu fut rapidement maîtrisé et les
dégâts sont insignifiants.

Un feu de cheminée.
A 18 h. 25, les premiers secours ont

été alertés pour :un feu -de-cheminée à
Gibraltar 1. Une surveillance fut orga-
nisée et l'on procéda-à un ramonage. Il
n 'y a pas eu de dégâts.

Deux pannes de . courant. ;

Deux pannes de courant se sont pro-
duites hier , l'une à 13 heures, l'autre
à 18 h. 50. Les services électriques ont
aussitôt fait le nécessaire pour rétablir
le courant. : .,-'¦

Des inondations.
A 4 h. 55., ce matin, la police a été

appelée à la rue Fritz-Courvoisier 29-b,
en raison d'inondations causées par une
conduite d'eau qui avait sauté. L'eau a
coulé du deuxième étage jusque dans
les caves.

-27 à la Vue des Alpes
Ce matin à la première heure on en-

registrait —27 degrés à la Vue-des-Al-
pes et —19 à Boudevilliers village. Il
faut remonter jusqu'en 1929 pour re-
trouver une température aussi basse.

La Chaux-de-Fonds
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Etat général de nos routes
à 8 heures du matin

yue-des-Alpes : Verglas - Prudence
La Cibourg : Praticable sans chaînes
La Tourne : Chaînes recommandées

du 3 février 1956

Zurich : Cours du
Obligations 2 3
3%% Féd. 46 déc. 102%d lOZ '/id
3% % Fédéral 48 101.95 101%d
2 % % . Fédéral 50 99.70 99.60d
3 %  Féd. 51/mai 100.85100.80d
3 % Fédéral 1952 101 d 101 d
2% % Féd. 54/j . 97 d 97
3% c. F. F. i938 ioo%d ioo.ee
4 %  Australie 53 105%d 105%d
4 %  Belgique 52 105.60 105%d
5 % Allem. 24/53 97 d 98
4% % AU. 30/53 740 740
4 %  Rép. fr. 39 101 Vs 101%
4 %  Hollande 50 104%d 104%
3%% Suède 54/5 99 98%
3%% B. Int. 53/11 202%d 102%
4 % %  Housing 55 100%d 101%
4%%0FSIT 52 s/cirt. opl. 121 121
4%%WntRan H 54 i/!lr.« . 109 d 109%
4 %  Pétrofina 54 104%d 105
4 % % Mon téc. 55 104 % 104 %
4% % Péchiney 54 105% '105
4% % Caltex 55 107%d 107%
4% % Pirelli 55 103 %d 103 %d
Actions
Union B. Suisses 1518 1518
Soc. Bque Suisse 1400 1395
Crédit Suisse . 1550 1543
Bque Com. Bâle 272 270
Conti Linoléum . 580 585
Banque Fédérale . 366 364
Electro-Watt  . . 1315 1315
Interhandel . . 1370 1365
Motor Colombus 1175 1175
S. A. E. G. Sie I 94% 94%
Elec.S Tract , ord. 280 d 280 d
Indelec . . . . 700 d 698 d
Italo-Suisse . . 248 245
Réassurances . 12300 12200
Winterthour Ace. 9300 9300 d
Zurich , Assur. . 5500 5500
Aar-Tessin . . 1175 1178
Saurer . . . .  2005 2005
Aluminium . . 3440 3450 o
Baily . . . .  1060 il 1065

Cours du

2 S
Brown Boveri . 1970 1970
Simplon (EES) . 770 d 770 d
Fischer . . . .  1400 1400
Iionza . . . .  1210 1210 d
Nestlé Aliment. . 2293 2283
Sulzer . . . .  2510 2508
Baltimore & Ohio 188% 189
Pennsylvania . 160 100
Italo-Argentina . 41% 40%
Cons. Nat. Gas Co 151 d 152

; Royal Dutch . . 726 723
; Sodec . . . .  54 53%
1 Standard Oil . . 655 636
: Union Carbide . 447 446
; Amer Tel. & Tel. 796 793
Du Pont de Nem. 943 941

1 Eastman Kodak . 334 334
Gêner. Electric . 233% 233%¦ Gêner. Foods . 370 d 372 ri
Gêner. Motors . 183% 107%
Goodyear Tire . 271 271
Intern.  Nickel . 345% 345%
Intern. Paper , Co 473 475
Kennecott  . . . 515 516
Montgomery W. 373 377
N ational  Distill. 94 d 93%
Pacific Gas & El. 213 212 d
Allumettes «B» . 51%d 56 d
U. S. Steel Corp. 235 234%
Woolworth Co . 207 d 206
AMCA $ . . . 49.45 4S.60
CANAC $ C . . 116% 116%
SAFIT £ . . . 10.12.0 10.12.6
FONSA , cours p. 203 203
SIMA . . . .  1105 1105

Genève :
Actions
Chartered . . .  41 % 46 d
Caoutchoucs . . 51 52
Securities ord. . 156 156%
Canadian Pacific 142 142
Inst. Phys. port. 680 o 680
Sécheron , nom. . 620 575 d
Séparator . . .  190 190
S. K. F. . . .  289 289

Bâle :
Actions
Ciba 4510 4535
Schappe . . . 790 o 780 d

1 Sandoz . . . . 4300 4320
IHoffm. -La Rochel0«0 10425

., „ . Coure du
New-York : *- ¦
Actions 1 2
Allied Chemical 108% 108V»
Alum. Co. Amer 87Vs 87%
Alum. Ltd. Can. 102V» 102
Amer. Cyanamid 65Va 65%
Amer. Europ. S. 355/s 35 %d
Amer. Tobacco . 82% 83%
Anaconda . . .  70 89%
Atchison Topeka 145% 146
Bendix Aviation 52% 52%
Bethlehem Steel . 51%ex 511/»
Boeing Airplane 71 % 72V»
Canadian Pacific 32V» 32%
Chrysler Corp. . 75Vs 77
Columbia Gas S. 16V» 16
Consol. Edison . 48Vs 48V»
Corn Products . 28V» 29 Vi
Curt.-Wright C. . 28'/» 20%
Douglas Aircraft  82 82%
Goodrich Co . 78 79%
Gulf Oil , ! . 89Vs 89%
Homestake Min. 35V» 35'/»
Int. Business M. 398 400
Int. Tel & Tel . 31 Vs 31%
Lockheed Aircr. 48V« 49%
Lonestar Cément 74% 74
Nat. Dairy Prod. 38% 38V»
N. Y. Central . 415/a 41V»
Northern Pacific 73 73V»
Pfizer & Co Inc. 387/» 391/»
Philip Morris . 45% 45V»
Radio Corp. . . 42% 42V»
Republic Steel . 44% 44V»
Sears-Roebuck . 33 33%
South Pacific . 53% 54%
Sperry Rand . . 25 Vi 25%
Sterling Drug I. 52% 52V»
Studeb.-Packard 9% 9%
U. S. Gypsum . 59% 59V»
Westinghouse El. SSVaex 59

Tendance : soutenue

Billets étrangers : Dem. offre
Francs français . 1.06 1.09
Livres Sterling . 11.20 11.32
Dollars U. S. A. 4.27% 4.29%
Francs belges . 8.51 8.62
Florins holland. 111.25 112.75
Lires italiennes . 0.65% 0.68
Marks allemands 100.75 102 
Pesetas . . . 9.70 9.85
Schillings autr. . 16.10 16.35
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Devenez jeune - pilote !
g

Jusqu'au 15.3.56

les Bureaux IP des Départements militaires
cantonaux accepteront des inscriptions pour -

^^^  ̂
les cours de vol à voile et de vol à moteur >

^^r "̂ ^^̂  
donnés par l'Aéro-Club de Suisse, dans le

jàf aarzf îTSa^̂ . cadre de l'instruction élémentaire d'avia-

K TS
^  ̂ B ^T /̂es formules d'inscription ainsi que tous

^^aSSJ^^/̂ les renseignements concernant ces cours
^^^^r peuvent 

être 
obtenus 

aux Bui-eaux IP et
au Secrétariat central de l'Aéro-Club de .
Suisse, Hirschengraben 22, à Zurich.

Au cours de cette année ne pourront par- -
ticiper que des jeunes gens nés en 1938.

Jeunes gens inscrivez-vous à ces cours !
L'Aéro-Club de Suisse.

HBI 9f *4fli iAn t lllvJV"vlvlllt '^M 9̂

Ŵ j pf^WmfJ/Mfn
à Buttes (Ne)

-_ HB »̂»BHBBaH^HHDBBBBiM

Avis aux propriétaires de voilures ^  ̂ et véhicules utilitaires „MQRRIS" 1

LE GARAGE Offre gratuitement à tous les propriétaires de véhicules ..MORRIS- I
DE LA CHARRIÈRE ~̂ ~—~ "̂™~~™ DU " AU 25 FÉVR ER 1956 : I

Rue des Moulins 24 UN LAVAGE-GRAISSAGE DE CHASSIS ^™,»»: I
LA CHAUX-DE-FONDS nettoyage du châssis et traitement à I',, Auto-Partout " ; M

TEL [0391 2 90 55 graissage complet et contrôle de tous les niveaux d'huile. [ \

I SEULES LES FOURNITURES D'HUILE ET RÉPARATIONS ÉVENTUELLES SERONT FACTURÉES

L-_ Jk\

Technicum
Neuchâtelois
DIVISION DU LOCLE

Mise au concours
d'un poste de

MAITRE DE THÉORIE

pour l'enseignement des
branches générales aux
élèves praticiens du Tech-
nicum, ainsi que pour

quelques leçons à l'Ecole
complémentaire profes-

sionnelle.
Exigences : Brevet pour

l'enseignement primaire
ou licence.

Traitement : légal.
Entrée en fonction : 2

mai 1906.
Les offres sont à adres-

ser avec pièces à l'appui,
jusqu'au 10 février 1956,
à M. Louis Huguenin, di-
recteur général du Tech-
nicum Neuchâtelois, divi-
sion du Locle, qui enverra
le cahier des charges aux
intéressés et leur fournira
tous renseignements uti-
les.

La Commission.
Le Locle, le 19 Janvier

1956.

H Restaurant M K fl II U U

î Neuchâtel
i j M. H. JOST £ TÉL. (038) 510 83 '

| |  Nos bons «menus du dimanche»
! ] et nos spécialités de tous les jours

Avantageux
Ragoût de veau 'A kg. 2.70
Epaule roulée </j kg. 3.40
Cuissot '/> kg. 3.90
Lapins du pays Vi kg. 3.50

Saucisses au foie, saucisses aux choux, saucissons
vaudois, bœuf , porc et volaille ler choix.

Tous les samedis sur la Place du Marché,
La Chaux-de-Fonds.

G. Ischy, Yverdon.

Fabricant : CIdii S. A., Cossonay-Garo— AVIS —
L'ELECTRICITE NEUCHATELOISE

informe le public que la station 60.000 Volts' du
Voisinage est sous tension depuis le 29 janvier 1958
et qu'il y a danger à s'en approcher au-delà des
clôtures qui l'entourent. LA DIRECTION.

A LOUER bel

APPARTEMENT
de 3 pièces, avec chauffage central, dans
maison d'ordre.
Ecrire sous chiffre H. Z. 1963, au bureau
de L'Impartial.

CHERCHONS EMPLOYE (E)
énergique, pour notre bureau de fabrication. Dacty-
lographe , connaissant les fournitures, également la
rentrée et la sortie du travail aux ouvriers. Place
indépendante pour personne capable. — Adresser
les offres sous chiffre H. R. 2033, au bureau de L'Im-
partial.

Encore meilleur
avec
Textrait de tomates __

T$ ' iy.¦ yyy>\'y.y. 

W7
Plus fin: Seules les meilleures tomates sont utilisées m̂mSim Recette No. 3
pour la préparation de l'extrait de tomates Roco. Sauce de rôti à l'extrait de

Plus pratique: Le tube s'ouvre et se ferme le plus tomates

simplement du monde. Il permet ainsi de doser et Si vous voulez uns délicieuse va-
garnir avec précision. riante- tout spécialement avec le

rôti de veau, ajoutez donc, après
Plus avantageux: L'extrait de tomates Roco en tube l'avoir mouillé, une cuillerée d'ex-
est triplement concentré; il se garde plus longtemps trait de tomates Roco. - Parions
et reste frais jusqu'au bout. que vous vous en régalerez I

i' -V i* ' l  I 'Après un nettoyage chimique, .', / :. ' ;t ;ffi /y i

ie {i\\\\evir :̂ ':
^vous remettra tout en état, |7 flf/ ^̂ ^Ê f̂BhA

selon vos désirs. H^^^̂ ^̂ ^̂ L /̂jS.

Rue du Locle 26, La Chaux-de-Fonds , \ J!̂ IR̂  
-

Gérance: Mme Voumard Direction : Q, Chevrolet \  ̂ "%Vv^J "̂v' -J
?*

^——eaaxamse i n UBMeHnagrang- i—^MI—«a»—̂

Chacun le sai t
LEITENBERG
est toujours

le meilleur marché

15 beaux modèles diffé-
rents 390.-, 420.-, 490.-,
580.-, 620.-, 780.-.

en noyer uni, noyer py-
ramide, avec ou sans cof-
fre à literie depuis
145.-, 160.-, 210.-, 250.-,
290.-, 340.-.

Ebénisterie - Tapisserie

LEITENBERG
Grenier 14 Tél. 2 30 47

JUUEMTUT!
annonce

la rentrée
de ses articles de

BLANC
Nos rayons sont au

complet
Drap écru à Fr. 8.95
Linge de lit
Linge de table
Essuie-service à Pr. 1.95
Linges de toilette
Tablier de cuisine

à Pr. 4.95
Couvertures

Layette
bébé

aux

MAGASINS JUVENTUTI

Serre 9

Aiguilles
OUVRIERES conscien-

cieuses et habiles sont
engagées. Universo S. A.
No 2, Fabrique Berthoud-
Hugoniot, Crêtets 11.

Petite Salle
de la Croix-Bleue

Mercredi 15 février
à 20 h. 30

Conférence de
Hélène HOROWITZ

Sujet :
Activité littéraire et
problèmes de notre temps
Prix d'entrée : Fr. 1.-

Invitation cordiale

On allonge
et élargit toutes chaussu-
res. Résultat garanti par
procédé spécial et instal-
lation spéciale.
Cordonnerie de Montétan

avenue d'Echallens 107
G. BOREL Lausanne

Potager a bois
à vendre, très bas prix ,
moderne. — Téléphoner
au 2 9154.



JEUX OLYMPIQUES 1956
¦

URSS-Tchécoslovaquie
7-4 (2-1,3-0, 2-3)

La rencontre débute sur un rythme
endiablé et les deux équipes déploient
une grande activité. Les Tchèques ont
fort à faire pour s'opposer aux atta-
ques très techniques et méthodiques
de leurs adversaires qui marquent un
premier but à la 6e minute par Schu-
valov. Celui-ci récidive quelques ins-
tants plus tard. La pression russe ne
diminue pas, mais, sur contre-atta-
que, Bacilek parvient à réduire l'écart
à la 20e minute.

Dès la reprise, les attaques et les
contre-attaques se succèdent à une
rapidité extraordinaire de part et d'au-
tre mais, l'URSS, bien que privée des
services d'Ukolov pénalisé, garde la
direction du jeu. Bubnik se fait expul-
ser à son tour et les Russes profitent
de leur avantage numérique pour aug-
menter leur avance à la marque par
Pantuchov (lie) , puis par Schuvalov
(12e). Les Russes sont les maîtres in-
contestés de la patinoire et à Ta 18e
minute, ils accentuent encore leur
avantage. A la dernière seconde, Bub-
nik marque pour les Tchèques, mais
le but est refusé, ayant été réalisé
après le temps réglementaire.

Dans le troisième tiers, le jeu de-
vient dur et de nombreux joueurs sont
pénalisés. Navrât met à profit l'infé-
riorité numérique des Russes pour ré-
duire l'écart mais il est imité deux
minutes plud tard par Bobrov qui
trompe le gardien tchèque. La rencon-
tre est constamment interrompue par
les coups de sifflets des deux arbitres
suédois Ahlin et Axberg et le capitaine
de l'équipe soviétique doit sortir à son
tour. Les Tchèques en profitent pour
combler un peu leur retard, mais les
Russes mettent fin à leurs espoirs en
réussissant un septième but par l'in-
termédiaire de Gurichev.

Classement de la poule
finale

après les matches de jeudi :
1. URSS, 3 matches, 6 points (goal ave-

rage 19-5) ; 2. Etats-Unis , 3-6 (17-4) ; 3. Ca-
nada , 3-4 (17-7) ; 4. Suède, 3-2 (7-10) ; 5.
Tchécoslovaquie , 3-2 (7-19) ; 6. Allemagne
3-0 (2-25).

!"Kp""| Suite du sport en page 10.

CORTINA OQO D'AMPEZZO

« Smet» Sixten Jernberg remporte
le marathon du ski
Cortina, le 3 février.

<Smet» Sixten Jernberg a remporté
jeudi matin le marathon du ski, épreu-
ve-reine du fond, qui se dsputalt sur
un parcours de 50 kilomètres, avec une
montée totale de 1300 mètres. Le ther-
momètre était tombé à moins 20 degrés
lorsque le premier concurrent Batista
Mismetti quitta le stade de neige dont
les constructions en tubulaires ressem-
blaient, dans le petit jour blafard , à
une cité concentrationnaire.

De notre envoyé spécial
Serge LANG

. J

«Smet» Sixten mène
la danse

Lorsque tous les concurrents eurent
pris le départ, les premiers pointages
déjà révélèrent que la lutte serait par-
ticulièrement sévère entre le Suédois
Jernberg et le Finlandais Hakulinen,
vainqueur des 30 kilomètres. Après 10
kilomètres déjà , Jernberg précédait Ha-
kulinen de 15 secondes, le Soviétique
Scheljukin de 23 secondes, et l'ancien
coureur cycliste de Leningrad Terentiev
de 48 secondes. Le Suisse Kronig était
déjà distancé de 2'23", Zurbuchen de
3'12", Wenger de 4'28", et André Hugue-
nin, de 13 minutes.

Consternation dans le camp norvé-
gien puisque Martin Stokken, un de
leurs spécialistes, était déjà distancé
de 2'29". Les positions ne changeront
guère par la suite, les retards devenant
cependant de plus en plus sévères.
Jernberg réalise les meilleurs temps de
passage et porte successivement son
avance à 35 secondes au 25e kilomètre
et à l'02" au 40e. Entre le 30e et le
50e kilomètre, trois hommes se livrè-
rent une lutte passionnante pour la
troisième place , Hakulinen et Jern-
berg restant hors de leur portée.

Dès le 30e kilomètre, Terentiev re-
gagnait en effet le terrain qu'il avait
perdu sur Scheljukin ; ce dernier fai-
blissant de plus en plus, le Finlandais
Kohlemeinen, deuxième des 50 kilo-
mètres des Jeux olympiques d'Oslo, lui
souffla même la quatrième place dans
les 15 derniers kilomètres, qui avaient
creusé des écarts de plus en plus sé-
vèrement. A l'arrivée, l'avance de Jern-
berg sur Hakulinen était de l'18", sur
Terentiev, de 3'05", et sur le Finlandais
Kohlemeinen de 5'50". Scheljukin était
à 6'13. Wenger, qui avait réussi une
remontée remarquable, terminait 18e,
à 27'22", Zurbuchen 19e, à 29'15", Kro-
nig 24e , à 30'54", et André Huguenin
27e , à 38 minutes. Martin Stokken avait
avandonné au trentième kilomètre.

Des temps
extraordinaires

Le premier non-Scandinave et non-
Soviétiques est le Polonais Pukowski,
13e, à 20 min. La sévérité de ces écarts
montre l'âpret é du duel qui opposa
Scandinaves et Soviétiques . Jernberg a
bouclé les premiers dix kilomètres
en 33'29" , et les derniers 10 kilomètres
sur la même piste , en 34'49" . Pour les
derniers dix kilomètres, avec quarante
kilomètres dans les jambes , Jernberg
n'a donc mis qu e l'20" de plus que pour
la première boucle, démontrant ainsi
ses extraordinaires qualités athlétiques
Jamais encore on n'avait réalisé de tels
temps sur 50 kilomètres. Indiquons à
titre de comparaison que Hakulinen , en
1952 à Oslo, avait mis 43 minutes de
plus que Jernberg, sur un terrain il
est vrai spécifiquement nordique et
évidemment plus d i f f i c i l e .  Les Suédois
ont remporté ainsi leur première mé-
daille d'or de ces Jeux , grâce à Jern-
berg, tandis que les Soviétiques doivent

Le téléphone a parfois
de curieuses fantaisies
Un de nos confrères , qui deman-

dait au PCV un journal de Zurich,
fut mis en communication avec un
home d'enfants. Un autre qui par-
lait (en italien) avec la rédaction
d'un quotidien de Milan , fut coupé
et entendit, quelques secondes plus
tard, à l'autre bout du fil, le chef
des informations sportives d'un
journa l de New-York qui parlait à
son envoyé spécial à Cortina.

k J

Le Suédois Sixten Jernberg a remporté
la course de fond sur 50 km. avec une
parfait e maîtrise. Sans jamais lâcher
le commandement, il augmenta à
chaque tour son avance pour terminer
dans le temps excellent de 2 h. 50' 27"
avec une minute et demie d'avance sur
le Finlandais Hakulinen. La médaille
d'or s'ajoute pour ce sympathique bû-
cheron suédois de 26 ans, à celles en
argent sur les 15 km. et les 30 km. et
vient couronner la remarquable carrière

de cet athlète parfai t .

se contenter de la troisième place. Wla-
dimir Kusin, champion du monde 1954
sur la même distance, avait été rem-
placé au dernier moment par Victor
Baranov.

Deux déf aites
des hockeyeurs suisses

Après un match dont le niveau ne
dépassait pas celui d'une rencontre
de série A, les Suisses ont été battus,
mercredi soir, par les Polonais, par
10 buts à deux. Jeudi matin enfin, ils
furent battus par 8 buts à 3 par les
Italiens, au cours d'une exhibition as-
sez pitoyable. Les nôtres se sont crus
d'ailleurs obligés de jouer les grandes
vedettes, refusant de disputer ce match
sur le stade annexe d'Apollonio , com-
me le leur proposaient les organisa-
teurs, le grand stade olympique devant
être aménagé pour le patinage artis-

Les sportifs du ... Vatican
Madeleine Berthod a reçu, après

sa victoire, une centaine de télé-
grammes. Le premier à lui parve-
nir fut un message de félicitations
de la Garde suisse du Vatican, qui
avait suivi sa course à la télévision.

tique... Finalement les organisateurs
cédèrent au caprice de nos joueurs et
lé match eut lieu au Stade olympique.
Mais on avait oublié de convoquer les
juges de buts et l'on pria alors genti-
ment un journalistie espagnol de rem-
plir cette fonction... Décidément on
aura tout vu.

Jernberg: «Mon travail
quotidien est plus dur

que cette course»
Jernberg termina les 50 kilomètres

fra i s  comme une rose. On avait l'im-
pression qu'il aurait pu recommencer
aussitôt une deuxième course. Le Sué-
dois, que ses compatriote s appellent
«Smetsixten» (le forgeron ) , a 26 ans. Il
travaille dans une scierie en pleine f o -
rêt, chaque jour pendan t 8 heures et
il dirige une scie d'un poids de 15 ki-
los. C'est pourquoi il nous a dit après
sa victoire :

— Cette course , très rapide , a été
une des plus dures de ma carrière.
Mais mon travail quotidien est encore
plus dur que ça.

La princess e Brigitte a féli ci té Jern-
berg en l'embrassant sur les deux
joues , à la plus grande joie des cinéas-
tes. Au journaliste américain qui lui '
demandait quel était son passe-temps
favori , Sixten répondit :

— Priser du tabac.
— Avez-vous également prisé ce ma-

tin avant le départ ? insista notre con-
frère.

— Evidemment , lui répondit Jern-
berg . Les hommes des forêts suédoises ,
qui sont seuls toute la jour née, ne con-
naissent guère d'autre passe-temps.
C'est également le mien, au travail
comme en course.

Sixten Jernberg a remporté en 1955
les 30 kilomètres des courses préolym-
piques de Cortina . En 1954, il termi-
nait dans le même temps que Kusin à
Moscou. Il a un frèr e  de deux ans plus
jeune que lui , que l'on considère déjà
comme un des grands espoirs du fond
suédois.

Les Jeux de Cortina

Le tournoi de hockey sur glace
Pour la poule de classement :

Pologne-Autriche 4-3
(2-2, 0-1, 2-0)

Au cours du second match du tour-
noi de classement disputé jeudi , les
Polonais ont eu passablement de peine
à venir à bout des Autrichiens qui , au
cours des deux premiers tiers-temps
principalement, ont montré une ardeur
et un courage qui leur permirent de me-
ner avec un but d'avance à la fin de
la seconde période de jeu. Toutefois,
la fatigue aidant, ils ne purent tenir
le rythme dans le dernier tiefs, du-
rant lequel ils encaissèrent deux buts,
subissant ainsi une défaite plus qu 'ho-
norable.

Italie bat Suisse 8-3
(6-1, 1-2, 1-0)

C'est par mie amère défaite qu'a pris
f i n  pour la Suisse le tournoi olympi-
que de hockey sur glace. Battue par
la Pologne et l'Italie , elle devra donc
se contenter, au mieux, de la neuviè-
me place. C'est , en grande partie , à
son manque d'ardeur et de volonté
qu'elle dut cette nouvelle défaite.  En
e f f e t , dans le premier tiers-temps, la
formation italienne, par six fois , obli-
gea Riesen à aller chercher le puck au
fond de ses f i le ts  !

Ces buts italiens furent  l'oeuvre de
Tomei, Montemurro, Tucci, Agazzi (2)

Ce n'est pas tout de vaincre... C'est ce que doit se dire Renée Colliard , aux
prises avec les journalistes , photographes , cinéastes, radio-reporters de tous
poils , qui lui demandent tous ensemble interviews, déclarations , impressions...

quand ce ne sont pas des autographes .

r >

Forrer a confiance
pour la descente

Hans Forrer portera les espoirs
suisses dans la course de descente
qui se déroulera ce matin. Parvien-
dra-t-il à battre l'Autrichien Toni
Sailer qui rêve, lui, de réaliser un
triplé qui n'a encore jamais été
réussi dans l'histoire du ski ?

v i

Sur le Stade de Glace, Madeleine Ber-
thod reçoit la médaille d'or, tandis
qu'à ses côtés, Frieda Daenzer, autre

valeureuse Suissesse, récolte une
magnifique médaille d'argent.

et Maniacco. A la 16e minute, alors que
le score était de 4-0, Handschin ré-
duisit l'écart, qui devait cependant se
creuser derechef avant le repos .

Dans de telles conditions, la partie
était perdue pour les Suisses. Conrad
remplaça Riesen, Sehlaepfer vint jouer
en arrière, mais ces changements ne
permirent pas de remonter considéra-
blement à la marque au cours du 2me
tiers. Keller, à mi-distance (9e minute)
et Handschin (1 7e) purent toutefois
améliorer légèrement le passif de leur
équip e, qui f u t  néanmoins augmenté
encore d'une unité par l'intermédiaire
de Maniacco (14e minute) .

Si les Suisses avaient été capables
de remonter un tel handicap, alors que
précisément les Italiens donnaient des
signes de fatigue dans l'ultime phase
du match, le troisième tiers-temps au-
rait pu présenter un certain intérêt.
Mais il n'en f u t  rien et la monotonie
du jeu ne f u t  interrompue qu'une fois ,
à la 12e minute... par un huitième but
des hommes entraînés par Bibi Tor-
riani, signé Montemurro.

Les deux équipes étaient les suivan-
tes :

Suisse : Riesen (Conrad) ; Peter, Go-
laz ; R. Keller, Hofer  ; Ott, Sehlaep-
f e r , Frei ; Bagnoud , Handschin, Naef ;
Pappa , W. Keller, Berry.

Italie : Ferraris ; Tucci,, Albertoni ;
Montemurro, Bedogni ; Tomei, Furlani,
Branduardi ; Agazzi , Crotti, Maniacco ;
Darin, Oberhammer, Macchietto.

Arbitres : M M .  Lecomte (Canada) et
Unger (Allemagne) .

Pour le tour final :

Etats-Unis-Suède 6-1
(1-1, 2-0, 3-0)

Les Etats-Unis, en battant largement
la Suède, ont confirmé leurs préten-
tions à la victoire finale et se placent
en grands favoris avec les Russes.

Quelques centaines de spectateurs
seulement avaient osé braver le gel
pour assister à ce match. Les Améri-
cains, fidèles à leur tactique qui se base
principalement sur leur très forte dé-
fense, sont tout d'abord dominés. Mais,
lors d'une de leurs rares contre-atta-
ques, ils parviennent néanmoins à ou-
vrir le score par Matchefts (lime).
Les Suédois fournissent un beau jeu
d'ensemble, mais toutes leurs offensi-
ves se brisent sur des arrières puis-
sants et précis. Ils réussissent cepen-
dant- à égaliser à la 13e minute par
Pettersson, mais ce but sera le seul
qu'ils marqueront de tout le match.

Dans les deux derniers tiers, les Sué-
dois continuent à attaquer plus sou-
vent que leurs adversaires, mais Don
Rigazio ne laisse plus rien passer. Et
c'est au contraire les Américains qui
prennent l'avantage à la lOme minute
du second tiers, par l'intermédiaire de
Matchefts et consolident ensuite leur
avance par Olsson (13me), puis "hris-
tian, Cleary et Purpur , respectivement
aux 4me, 15me et 20me minutes du
dernier tiers.

r "
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A. JAEGGI
Recherswil (Sol.)

Fiantes forestières
en meilleure qualité
Tél. (065) 4 64 25

IMPRIMERIE COURVOISIER S A.
La Chaux-de-Fonds



TOUS LES SAMEDIS

MORTEAU
Départ 13 h. 30 Fr. 6.—

SS. FOIRE DE MORTEAU
dép. 13 h. 30 Fr. 5.—

Samedi et fi If IF II R&dimanche 18 O I V I C U I l O

SSpVïîo ' La Berra Alpes Irihonrgeoises
et 13 h. Prix forfaitaires: Fr. 23.-et 27.-

Garage QLOHR^arlla

Du 30 janvier au 11 février 1956

M de Blanc
autorisée par la Préfecture

sur tous nos articles
A la maison du Trousseau

JOhn PERREHOUD
37, av. Léopold-Robert Tél. (039) 2 34 27

Fabriques MOVADO
offrent places stables, bien rétribuées , à

ouvrières d'ébauches
qualifiées, spécialisées dans le perçage

da pièces acier.

i i 
¦¦ • i i i

Manufacture d'horlogerie cherche pour
tout de suite ou date à convenir un

employé (e)
pour son dé partement fabrication. - Faire
offres sous chiffre G. 40076 U., à Publici-
tas S. A., Bienne.
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ÉL&f x V1TTORIO DE SICA SOPHIA LOREN E ^̂ H£ 6̂«K' T dans un GRAND FILM D'ACTION ^ŒT Ĵ%•/' dins le film d'Alexa ndre BLASETTI : T En cou |eur8 ^W^^

... Dommage que tu sois une canaille ! \ Mutinerie au Bengale
Parlé français Parlé français M

; iiyi-fc Parlé français Parlé français—-—"¦"•¦ avec i . I I i /^ 
T

MARCELLO MASTROJANMI I La tapageuse et glorieuse histoire de là célèbre « Brigade du Bengale»

J Un film étourdissant de gaieté I Uâ Chef-d'ûsune d'humour ! c Des cavalcades endiablées à travers des paysages uniques
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C'est maintenant qu'il faut acheter votre

BLANC
Prix exceptionnellement bas

Qualité irréprochable

Au 3e étage :

'm Comment laver et entretenir votre linge »
conseils utiles par une spécialiste

• DISTRIBUTION GRATUITE D'ÉCHANTILLONS «

w/JmSk ̂

¦̂—|CQRSO | 
UU 

^jj Tél. 2 25 50 ' » Tél. 2 25 50 ™

I VOICI LE FILM QDÎ PROVO QUA DN INCIDENT DIPLOMATI QUE AU FESTIVAL DE VENISE 1
I SENSATIONNEL I PASSIONNANT I CHOQUANT I I

1 GLENN FORD ANNE FRANCIS LOUIS CALHERN i
dans | j

I Graine de Violence I
j PARLÉ FRANÇAIS EN DESSOUS DE 18 ANS PAS ADMIS

j Le film qui éclate comme une bombe I... Le film que l'on discute passionnément I... Le film qu
nomme les choses par leur nom I... Le film qui révèle les « CRIMINELS DE DEMAIN » I... Le !
film qui est charg é de dynamite !.,, Le film qui ne recule devant aucun choc!.,. Le film qui sou- ! j

I lève l'opinion publique!... Le film qui révèle toute la vérité!

LA PRODUCTION RÉALISTE LA PLUS FORTE DE L'ANNÉEI

MATINÉES : Samedi et dimanche a 15h. 30, mercredi à 15h,

#"¦ ¦ ¦ EDEN *Téléphone 2.18.53 ¦¦¦¦ ¦¦»#¦¦ •¦¦  ̂ Téléphone 2.18.53

j MATINÉES : SAMEDI ET DIMANCHE A 15 h. 30 - MERCREDI 15 A HEURES

Un toute grande réalisation du cinéma français avec

I l PIERRE FRESNAY | 1
dans sa nouvelle et magistrale création du Marquis de MAUBRUN

une réalisation de Denys de la Patelllàre d'après le roman de Michel de Saint-Pierre

Un très beau film dramatique et sensible avec

B JACQUES LEO BRIGITTE B
B DACQMINE JOANNON A U B E R T  1
I | LES TRADITIONS ET LES PRINCIPES SE PERDENT... J

Mr LE MARQUIS N'A PAS L'AIR DE S'EN RENDRE COMPTE...
i | LE RÉVEIL EST PLUTOT PÉNIBLE... j

M LA POIGNANTE HISTOIRE DE CETTE NOBLE FAMILLE VOUS CAPTIVERA ; j

Bonne pension
famille cherche pension-
naires. — S'adresser chez
Mme Zehr, Parc 19. 
ON CHERCHE au plus
tôt, 1 appartement de 2
ou 3 pièces plus services,
avec ou sans confort, en
ville. — Téléph"- au
(039) 2 25 71. 
CHAMBRE meublée, in-
dépendante, est à louer

tout de suite ou à con-
venir à demoiselle. S'a-
dresser rue du Premier-
Mars 12 a, chez M. Yost.
CHAMBRE meublée à
louer (1-2 lits), au soleil,
tranquille, indépendante,
chauffage central , avec le
nécessaire pour cuire. —
Tél. (039) 2 23 20. 
A VENDRE un manteau
Loden, gris, 2 complets,
pour homme, taille 46 -

48. Le tout à l'état de
neuf. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial . 2179

ON DEMANDE employée
de maison pouvant cou-
cher chez elle, connais-
sant le service et la cui-
sine, pour tout de suite
ou à convenir. — Offres
avec copies de certificats
sous chiffre P. M. 2087, au
bureau de L'Impartial.
FEMME DE MÉNAGE
Personne propre et cons-
ciencieuse serait engagée
pour heures régulières. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 2086
LOGEMENT de vacances,
région La Perrière, Va-
lanvron , Chaux-d'Abel,

meublé ou non , est de-
mandé. — Ecrire case
postale 10399, En Ville.
POUSSETTE marque
française ou anglaise est
demandée. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

2177
CAUSE DEPART à ven-
dre machine à coudre
Pfaff à pied , couvertures
de lit étamine S'adr. Ja-
cob-Brandt 4 . ler étagp
à droite.

O N  C H E R C H E

Remonteuse de mécanismes
Travail cn atelier seulement. S'adres;^
WATCH Co, Temple-Allemand 71.



Tanger et le Maroc espagnol
Les reportages de «L'Impartial»

Le jeudi et le dimanche, ce sont les jours de marché sur la Place du Grand-
Socco. Ici : le « stand » des poteries. Les grandes cruches, à droite, se ven-

dent deux francs...

(Suite et f i n )

C'est bien cela. Chaque fin de phrase
finit par ces mêmes mots : El Glaou...
Ben Youssef. Jamais je n'ai autant
regretté de ne savoir de la langue arabe
que les expressions qui valent une
bonne fessée aux gamins et : « Où
donc as-tu appris des mots comme
ça ? »  !

Je ne rêve pas et mon imagination
n 'est point en rupture de ban : à
chaque fois que le nom béni d'Allah,
ce Ben Youssef qui déjà règne sur
son pays, Tanger et le Maroc espagnol
bien avant que le fait soit politique-
ment reconnu — à chaque fois donc
que le chanteur prononce le nom de
Ben Youssef , cinquante paires d'yeux
me dévisagent. Ils n'y mettent ni os-
tentation, ni insolence. Simplement ils
me regardent et il n'est guère besoin
d'être calé dans la loi des déductions
pour comprendre ce qu'expriment ces
yeux-là : « Que cela te plaise ou non,
notre souverain c'est Ben Youssef ! >

Qui donc, un peu au courant des
affaires marocaines, en douterait en-
core ? Mais j'ignorais, quant à moi,
que le même état d'esprit rencontré
de Casa à Marrakech, du nord au sud
de l'empire chérifien, sévissait aussi
à Tanger.

Et au Maroc espagnol, ce que je vous
raconterai un de ces prochains jours.

Quand le bâtiment va...
...tout va. Or, justement, le bâtiment

ne va plus du tout à Tanger. Après
la guerre ce fut la ruée et des quartiers
entiers d'immeubles dans le genre de
vos « tours > surgirent de terre. On
était parti pour une prospérité à toute
épreuve, les capitaux affluaient, les
banques croissaient et multipliaient.
Songez qu'il y a 67 banques à Tanger,
pour une ville guère plus peuplée que
Genève et qui compte 100.000 Arabes
(lesquels ne possèdent pas tous leur
carnet d'épargne !).

L'euphorie dura presque dix ans. Les
fortunes se faisaient et se défaisaient
au gré des spéculations, la contrebande
rapportait gros, quoi qu'en disent ceux
qui seraient prêts à décerner sans rire
un brevet de bonnes moeurs à cette
brave petite ville de Tanger...

Et puis vlan ! Une bonne douche a
refroidi les optimistes et les comptes
en banque. Le peuple arabe se réveil-
lait. Le Maroc bougeait , l'Algérie bou-
geait , on assassinait beaucoup. Et l'on
a beau se dire qu'on vit et qu'on pros-
père dans une cité reconnue d'intérêt
international , il arrive quand même
un jour où l'on réalise que les 100.000
indigènes de Tanger , gonflés à bloc
par la propagande des uns et la poli-
tique à courte vue des autres, pour-
raient à leur tour sortir de la torpeur.
Qu 'adviendrait-il alors des quelques
milliers de Blancs installés ici — et
surtout de leurs capitaux ?

— En tous les cas, m'a confié un
hôtelier suisse qui gère un grand éta-
blissement , je ne ferai pas de vieux
os dans ce bled.

— Quant à moi, m'expliqua un Fran-
çais qui tient un magasin de chaus-
sures près de la Place de France, dès
que je pourrai vendre , je m'en irai.

On ne construit plus guère aujour-
d'hui. Et dans cette cité où la crise
du logement atteignait , il y a deux ans
encore , un plafond que nous n'avons
jamai s connu , on trouve des apparte-
ments très facilement.

Déjà , bien des rats ont quitté la
cale...

Le temps des illusions...
Il y aura un demi-siècle le 7 avril

prochain que par le traité d'Algésiras
Tanger devenait zone internationale.
CiFcrv^i-t-elle longtemps encore ce
s . .a à exception ? Il est permis d'en
douter.

Pour plusieurs raisons.
La première m'apparait être l'énor-

me différence de standard de vie exis-
tant entre l'indigène du Maroc fran-
çais et celui de Tanger. Ce dernier vit
de pois chiches, gagne trois à cinq
francs par j our. Il deviendra, si ce n'est
fait , une proie facile pour les agitateurs
de tous poils qui trouvent refuge dans
les quartiers indigènes. Sans doute
même participe-t-il déjà à sa libération
future. C'est chez lui que se réfugient
les leaders extrémistes, chez lui que se
retrouvent les conspirateurs, chez lui
que s'organisent les plans d'action. Chez
lui encore, en définitive, que transite
la contrebande des armes destinées aux
rebelles d'Algérie ou du Maroc.

La deuxième raison, c'est que les al-
locations familiales, la sécurité socia-
le, bref tout ce qui permettrait au pau-
vre diable de ne pas crever dans son
coin, n'existent pas. Qui donc s'en sou-
cierait ? Au Maroc il était de l'intérêt
d'une seule nation, la France, qu'on
fasse quelque chose pour l'indigène.
Or, les huit puissances qui forment le
comité de contrôle de la zone interna-
tionale avaient d'autres chats à fouet-
ter . On a beaucoup trafiqué, on a beau-
coup spéculé, construit, vendu et ache-
té, les 67 banques croulaient sous des
montagnes d'argent jamais inactif.

Mais on a laissé 100.000 indigènes
pourrir dans leur crasse. On n'a prati-
quement rien fait pour eux. Que ceux
qui voudraient me dédire aillent visiter
les douars aux gourbis pouilleux qui
se dressent autour de la ville. Après,
nous en reparlerons.

Cette raison à elle seule me semble
péremptoire. Il n'y aura pas besoin d'in-
sister énormément pour promettre et
faire gober à cette population qui vit
dans une effroyable misère, une ère de
gloire et de prospérité.

Enfin, le sultan Ben Youssef , tou-
jours lui, ne met plus de gants pour
dévoiler ses buts. Ces jours derniers en-
core, il affirmait que Tanger fait par-
tie intégrante de son empire.

On ne saurait être plus clair.

Charles-André NICOLE.

r \
Notre prochain article : « Au Ma-
roc espagnol, ce n'est pas Franco
qui trône partout en effig ie, mais
encore Ben Youssef ».

» >

Télégrammes...
* Dans le nord du Péloponnèse, de

graves inondations causées par le dé-
gel et les pluies persistantes ont pro-
voqué la mort de dix personnes et cau-
sé d'importants dégâts.

* La Chambre américaine des re-
présentants a approuvé un projet de
loi de constructions navales de 1 mil-
liard 500 millions de dollars parmi les-
quelles figure la mise en chantier du
premier navire de surface actionné par
l'énergie atomique, un croiseur de 11
mille tonnes.

L'armement principal de ce croiseur
sera constitué par des projectiles télé-
guidés.

Le programme prévoit en outre la
construction de six nouveaux sous-
marins atomiques, d'un porte-avions
de gros tonnage, de 4 croiseurs pour
le lancement de projectiles téléguidés
et de 8 destroyers dotés du même ar-
mement.

¦«• Dans la province de Kyoto, (Japon
occidental) la police a effectué une
rafle au cours de laquelle elle a arrêté
466 gangsters. 2114 policiers montés
sur 140 véhicules ont participé à cette
rafle.

La super-bombe à hydrogène britannique
sera plus perfectionnée que les bombes H américaine et russe

LONDRES, 3. — Un journal londonien
a rapporté, mardi, que la Grande-Bre-
tagne travaille actuellement à une su-
per-bombe à hydrogène, déclenchée
par un courant électrique au lieu d'une
bombe atomique, comme ce fut le cas
pour la bombe de Bikini.

Ce rapport est probablement exact,
bien que les mesures de sécurité em-
pêchent les fonctionnaires de le com-
menter.

A Bikini , une petite bombe-A avait
fourni la force nécessaire pour déclen-
cher la charge explosive d'hydrogène

qui l'entourait. La bombe-H soviétique
est vraisemblablement conçue de la mê-
me sorte.

Une réaction thermo-nucléaire dé-
clenchée par courant électrique sera
un important pas en avant, peut-être
moins dans l'application militaire, mais
incontestablement en ce qui concerne
le progrès général de l'humanité dans
ce domaine.

Contrairement à ce qui est le cas
pour la charge atomique de la bom-
be-H , l'électricité pourrait être contrô-
lée sans difficulté aucune et pourrait
représenter la clé même du problème ,

de l'utilisation thermonucléaire paci-
fique.

Le « News Chronicle » avait publié,
mardi , le rapport suivant : « Les sa-
vants britanniques espèrent pouvoir
utiliser des pulsations électriques à
haut voltage pour le dosage de l'hydro-
gène que l'on veut libérer. La bombe à
hydrogène ne libérera donc pas son
énergie en une fraction de seconde , mais
pendant des mois, voire des années ».

Le journal a, en outr e , signalé, que
la première bombe-H britannique sera
prête à être mise à l'épreuve, l'année
prochaine, quelque part dans le sud du
Pacifique.

Les milieux autorisés se sont limités
à confirmer que l'année prochaine sera
la date la plus avancée à laquelle la
bombe pourrait être prête , mais qu'au-
cun plan n 'aurait été dressé, pour l'ins-
tant, en vue de son explosion.

Us ont ajoute qu il serait « logique »
de penser .que les recherches britanni-
ques ont déjà dépassé le type de l'arme
de Bikini et sont entrées dans le do-
maine des réactions thermo-nucléaires
déclenchés par l'électricité.

l\ad\o et tciédiffusion
Vendredi 3 février

Sottens : 12.44 'Signal horaire. In
formations. 12.54 La minute des A. R.'-G
12.55 Jeux olympiques. 13.05 A tou
vents. 13.20 Musique symphonique
13.45 Musique symphonique. 16.30 Ri
deau baissé. 17.00 Le feuilleton de Ra.
dio-Genève. 17.20 Musique légère d'an
jourd'hui 17.50 Trois tangos. 18.00 Art
de l'Inde. 18.15 Musique de la Gardi
Républicaine. 18.25 En un clin d'oeil
18.40 Petit concert. 18.45 Jeux olympi
ques. 19.00 Micro-partout. 19.13 L'heur.
Informations. 19.25 La situation inter
nationale. 19.35 Instants du monde
19.45 Musique symphonique. 20.00 i
Prix d'Or. 20.20 Jazz aux Champs-Ely
sées. 21.30 Ruisselle. 22.30 Informa
tions. 22.35 Que font les Nations-Unies
22.40 Mélodies de 1925. 22.45 Jeux olym
piques.
Beromunster : 12.30 Inf. 12.40 Rendez
vous au Studio 2. 13.15 Jeux olympi
ques. 13.30 Chant. 14.00 Pour Madamt
14.30 Emission radioscolaire. 16.30 Emis
sion pour les malades. 17.00 Musiqu
de chambre. 17.30 Pour les enfants d
langue romanche. 18.00 Concert popu
laire. 18.50 Causerie. 19.05 Chroniqu
mondiale. 19.20 Communiqués. Jeu
olympiques. 19.30 Informations. Ech
du temps. 20.00 Cloches du pays. 20.1
Feuilleton. 21.00 Emission pour les Rhé
to-Romanches. 22.15 Informations. 22.2
Jeux olympiques. 22.35 Caprices 56.

. Samedi 4 févr ier
Sottens : 7.00 Gymnastique. 7.15 In

formations. 7.20 Disques. 11.00 Emissioi
d'ensemble. 12.15 Ces goals sont pou
demain. 12.30 Choeurs de Romandie
12.44 Signal horaire. Informations. 12.5
Jeux olympiques. 13.05 La parade di
samedi. 13.30 Plaisirs de longue durée
14.00 Arc-en-ciel. 14.30 Nouvelles di
monde des lettres. 14.40 Les enregis
trements nouveaux. 15.25 Musique légè
re d'aujourd'hui. 15.40 L'Imprévu d
Paris. 16.00 Pour les amateurs de jaz
authentique. 16.30 Haute fidélité. 17.0
Disques. 17.15 Moments musicaux. 17.31
Swing-Sérénade. 18.00 Cloches du pays
18.05 Le Club des Petits Amis de Radio
Lausanne. 18.40 Le courrier du Secour
aux enfants. 18.45 Jeux olympiques
19.00 Le micro dans la vie. 19.13 L'heu
re. Informations. 19.25 Le miroir di
temps. 19.45 Magazine 56. 20.10 L'as
cension de M. Beauchat. 20.35 Denis
Benoit. 20.50 Evocation musicale. 21.5<
Le monde dans tous ses états. 22.2
Marche-arrière. 22.30 Informations
22.35 Musique de danse 22.45 Jeu:
olympiques.

Beromunster : 6.15 Informations. 6.2*
Disques. 6.45 Gymnastique. 7.00 Infor¦
mations. 7.05 Disques. 11.00 Emissioi
d'ensemble. 11.25 Trois quatuors. 11.5!
Orchestre de la B. O. G. 12.05 L'ar
et l'artiste. 12.15 Prévisions sportives
12.29 Signal horaire. Informations. 12.4i
Joyeuse fin de semaine. 13.05 Causerie
13.15 Jeux olympiques. 13.30 Joyeuse fil
de semaine. 13.40 Chronique politique
14.00 Opéra-comique. 14.50 Musiqu
symphonique. 15.00 . Reportages. 16.0i
Choeur d'hommes. 16.30 De nouveau:
disques. 17.00 Jazz d'aujourd'hui. 17.3)
Entretien. 18.00 Chants mexicains. 18.1!
Orchestre de chambre. 19.00 Cloches di
pays. 19.10 Quelques poèmes. 19.20 Com
muniqués. Jeux olympiques. 19.30 In
formations. Echo du temps. 20.00 Con
cert récréatif. 21.00 Nouvelle suit<
d'histoires. 22.15 Informations. 22.21
Jeux olympiques.

En décembre 1955, notre canton comptait 137.541 habitants , contre 135.701 en 1954,
soit une augmentation de 1840. Seul le district du Val-de-Travers enregistre

une diminution de population.

C'est par une augmentation assez
réjouissante du c h i f f r e  de population
que se termine l'année 1955. Tous les
districts voient s'accroître leurs ch i f -
f r e s , sauf le district du Val-de-Travers ,
qui a 21 habitants de moins. Boudry
s'accroît plus que Neuchâtel : 538 con-
tre 397. La Chaux-de-Fonds : S00 , Le
Locle 122 et le Val-de-Ruz 4. Il y a
naturellement des fluctuations et l'on
s'aperçoit bien , que la diminution cons-
tatée dans les villages pro f i t e  aux ag-
glomérations. Les deux districts du

Bas, Neuchâtel et Boudry, f on t  ensem-
ble 57 ,979 habitants , tandis que La
Chaux-de-Fonds et Le Locle , jusqu 'à
il y a quelques anées plus peuplés , to-
talisent 56 ,315. Les deux districts de
vallée fon t  23,247. Il y a 72,814 femmes
pour 64,727 hommes, soit une d i f f é ren -
ce de plus de 8000 . Nous donnons ci-
dessous le tableau général de cette po-
pulation , qui intéressera certainement
nos lecteurs. Précisons , au point de vue
religieux , qu 'il y a dans le canton 701
catholiques-chrétiens , 588 israélites et

998 inscrits sous des rubriques diverses.

ORIGINE ETAT CIVIL RELIGION
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S r a s  H S >n o n, o 2  h
District de Neuchâtel
Neuchâtel 12770 15392 2064 13599 2526 14101 22420 7400 30226
Hauterive 285 510 80 446 69 360 666 208 875
Saint-Biaise 765 819 429 810 170 1033 1463 494 2013
Marin-Epagnier 264 503 103 363 60 447 669 191 870
Thielle-Wavre 71 191 28 84 18 188 268 22 290
Cornaux 178 266 12 205 25 226 429 26 456
Cressier • 363 542 82 384 60 543 458 520 987
Enges 58 91 1 70 2 78 135 15 150
Landeron-Combes 706 1036 102 841 135 868 1036 806 1844
Lignières 294 191 13 198 35 265 474 24 498
Totaux du district 15754 19541 2914 17000 3100 18109 28018 9706 38209

District de Boudry
Boudry 994 1229 244 1046 173 1248 1929 532 2467
Cortaiilod 749 780 68 774 121 702 1273 320 1597
Colombier 971 1178 166 1076 188 1051 1814 498 2315
Auvernier 550 516 108 555 99 520 873 295 1174
Peseux 2073 2053 128 2182 394 1678 3384 818 4254
Corcelles-Cormondrèche 1276 1070 63 1167 227- 1015 2073 314 2409
Bôle 333 252 36 313 57 251 538 80 621
Rochefort 272 239 12 255 45 223 495 28 523
Brot-Dessous 76 89 12 83 19 75 162 13 177
Bevaix 728 526 50 599 124 581 1145 159 1304
Gorgier 483 493 65 485 93 463 897 135 1041
Saint-Aubin-Sauges 598 732 73 635 99 669 1123 271 1403
Fresens 95 48 — 66 7 70 143 — 143
Montalchez 67 106 8 79 16 86 177 4 181
Vaumarcus-Vernéaz 43 115 3 75 12 74 138 23 161
Totaux du district 9308 9426 1036 9390 1674 8706 16164 3490 19770
District du Val-de-Travers
Môtiers 484 331 60 456 74 345 758 113 875
Couvet 1401 1492 332 1632 242 1351 2565 650 3225
Travers 829 712 37 754 121 703 1304 271 1578
Noiraigue 341 222 78 306 49 286 487 154 641
Boveresse 213 154 13 176 44 160 322 58 380
Fleurier 1820 1609 270 1868 334 1497 2904 762 3699
Buttes . .., 529 306 41 411 76 389 762 114 876
La Côte-aux-Fées 407 258 20 273 57 355 613 72 685
Saint-Sulpice 356 383 73 393 65 354 667 145 812
Les Verrières 537 531 36 496 80 528 877 225 1104
Les Bayards 324 142 2 213 44 211 431 37 468
Totaux du district 7241 6140 962 6978 1186 6179 11690 2601 14343
District du Val-de-Ruz f.
Cernier 747 661 § 78 684 125 ; 677 1142 339 1486
Chézard-Saint-Martin 497 411 28 446 74 416 853 83 936
Dombresson 575 392 25 442 73 . 477 915 77 992
Villiers 126 91 8 100 21 104 211 14 225
Le Pâquier 98 82 5 79 12 94 179 6 185
Savagnier 402 81 19 209 31 262 476 26 502
Fenin-Vilars-Saules 173 65 4 116 20 106 226 14 242
Fontaines 198 268 22 214 32 242 389 99 488
Engollon 60 27 2 32 5 52 85 4 89
Fontainemelon . 509 510 28 509 84 454 874 164 1047
Les Hauts-Geneveys 212 244 8 229 37 198 373 82 464
Boudevilliers 261 167 12 186 29 225 400 38 440
Valangin 174 223 29 204 27 195 350 76 426
Coffrane 232 131 5 190 21 157 347 21 368
Les Geneveys-s/Coffrane 381 390 39 418 42 350 689 119 810
Montmollin 116 81 7 84 18 102 173 24 204
Totaux du district 4761 3824 319 4142 651 4111 7682 1186 8904
District du Locle
Le Locle 6030 6017 1004 6542 742 5767 9045 3867 13051
Les Brenets 657 615 92 650 110 604 987 376 1364
Le Cerneux-Péquignot 231 146 ' 35 137 18 257 90 322 412
La Brévine 649 275 6 383 54 493 832 98 930La Chaux-du-Milieu 246 149 10 167 31 207 352 53 405
Les Ponts-de-Martel 1030 433 28 692 115 684 1396 95 1491
Brot-Plamboz 244 41 2 124 18 145 282 5 287
Totaux du district 9087 7676 1177 8695 1088 8157 12984 4816 17940
District de La Chaux-de-Fonds
La Chaux-de-Fonds 13788 20505 2808 18933 3655 14513 25916 9732 37101Les Planchettes 116 116 6 110 10 118 230 8 238La Sagne 698 330 8 462 81 493 937 94 1036
Totaux du district 14602 20951 2822 19505 3746 15124 27083 9834 38375
Districts
Neuchâtel 15754 19541 2914 17000 3100 18109 28018 9706 38209Boudry 9308 9426 1036 9390 1674 8706 16164 3490 19770Val-de-Travers 7241 6140 962 6978 1186 6179 11690 2601 14343Val-de-Ruz 4761 3824 319 4142 651 4111 7682 1186 8904Le Locle 9087 7676 1177 8695 1088 8157 12984 4816 17940La Chaux-de-Fonds 14602 20951 2822 19505 3746 15124 27083 9834 38375
Totaux du canton 60753 67558 9230 65710 11445 60386 103621 31633 137541

Le mouvemen t de la population dans le canton de Neuchâtel

5 docteurs
approuvent ce moyen
d'en finir avec
l'abus des laxatifs
Si vous dépendez des laxat i fs — voîct comment

vous en passer. Récemment ,  5 docteurs spécia-
listes ont prouvé que vous pouvez couper la mau-
vaise hab i tude  de prendre  sans arrêt  des laxatifs .
83 % des su je t s  é tudies  l'ont fait. Vous aussi,
vous le pouvez.

Voici le procédé : chaque Jour buvez 8 verre»
d' eau (ou tou te  au t r e  boisson) et fixez-vous une
heure  régu l iè re  pour al ler  à la selle. i re semaine ,
prenez  deux Pi lu les  Carters chaque soir , — 2e
semaine , une  chaque  soir , — 3e semaine , une tous
les deux soirs. Ensu i t e , p lus  r ien , car l' effet laxatif
des PETITES PILULES CARTERS pour le
FOIE débloque votre intest in  et lui donne la
force de fonc t ionner  régulièrement de lui-même
sans recours constant aux laxatifs . Lorsque les
soucis , les excès de nou r r i t u r e , le surmenage ren-
dent votre  in tes t in  i r régul ier , prenez temporal-
rtmeni des Pi lu les  Car ters  qui vous remettent
d' ap lomb.  S u r m o n t e z  cette crise de con s t ipa t ion
sans p rendre  l ' h a b i t u d e  des l axa t i f s . Exigez lesPETITES PILULES CARTERS pou r le EÛIE.Pharmacies « Drpguexiea a £c* **!$ ̂



JEUX OLYMPIQUES

Au cas où Squaw Valley (Californie)
devait renoncer à organiser les Jeux
Olympiques d'hiver de 1960, la ville de
Flagstaff s'est proposée pour la rem-
placer.

Un comité, composé de personnalités
de la station de sports d'hiver de l'Ari-
zona, a adressé une lettre à ce sujet

à M. Avery Brundage, président du
C. I. O., qui assiste actuellement au Jeux
de Cortina. Le comité de Flagstaff sou-
ligne que les conditions d'enneigement
y sont toujours idéales et que la ville
est facilement accessible par train et
automobile.

En fait , le C. I. O. a donné jusqu'au
mois d'avril à Squaw Valley pour réu-
nir les 5 millions de dollars nécessaires
à l'organisation des Jeux 1960. Si, à
cette date, Squaw Valley devait renon-
cer, il est probable que ce serait la ville
d'Innsbruck (Autriche) qui serait dési-
gnée.

Squaw Valley pourra-t-elle
organiser les Jeux d'hiver

de 1960 ?

Le langage des chiffres
Classement final du patinage

artistique (dames)
1. Tenley Albright, Etats-Unis, 169,6

points, chiffre de place 13 ; 2. Carol
Heiss, Etats-Unis, 168,1, 20 ; 3. Ingrid
Wendel, Autriche, 159,3, 40 ; 4. Yvonne
de Sugden, Grande-Bretagne, 156,9 ,
50,2 ; 5. Hanna Eigel , Autriche, 157,1
51 ; 6. Carole Pachl , Canada , 154,7, 70 ;
7. Catherine Machado, Etats-Unis,
153.5, 97 ; 8. Hanna Walter , Autriche,
153,9, 85,5 ; 9. Ann Johnston, Canada ,
152.6, 94 ; 10. Rosel Pettinger , Allema-
gne, 152, 104 ; 16. Carine Borner, Suis-
se, 141,7, 170,5 ; 18. Alice Fischer, Suis-
se, 137,6, 203.

La course de fond
de 50 km.

Classement final :
1. Sixten Jernberg, Suède, 2 h. 50'

27" ; 2. Veikko "akulinen, Finlande,
2 h. 51' 45" ; 3. Fedor Terentjev, URSS,
2 h. 53' 32" ; 4. Eero Kolehmainen, Fin-
lande, 2 h. 56' 17" ; 5. Anatoli Schelju-
kin, URSS, 2 h. 56' 40" ; 6. Pavel Kolt-
schin, URSS, 2 h. 58' ; 7. Viktor Bara-
nov, URSS, 3 h. 03' 55" ; 8. Antti Sivo-
nen, Finlande, 3 h. 04' 16" ; 9. Veino
Kontinen, Finlande, 3 h. 06' 15" ; 10.
Sture Grahn, Suède, 3 h. 06' 32" ; 11.
Arthur Ohlsson, Suède, 3 h. 10' 03" ; 12.
Inge Limberg, Suède, 3 h. 10' 19" ; 13.
Btanislaw Bukowski, Pologne, 3 h. 10'
49" ; 14. Odmund Jensen, Norvège, 3 h.
11' 14" ; 15. Edwin Landsem, Norvège,
3 h. 11' 43" ; 18. Christian Wenger,
Suisse, 3 h. 17' 49" ; 19. Fritz Zurbu-
chen, Suisse, 3 h. 19' 42" ; 24. Alfred
Kronig, Suisse, 3 h. 23' 21" ; 27. André
Huguenin, 3 h. 31' 04".

Le championnat du monde
du combiné alpin trois féminin

Voici le classement complet du cham-
pionnat du monde féminin du combiné
alpin trois (il ne s'agit pas d'un con-
cours olympique) :

1. Madeleine Berthod , Suisse, 9,85 ;
2. Frieda Daenzer, Suisse, 11,19 ; 3.
Giuliana Chenal-Minuzzo, Italie , 12,31;
4. Dorotha Hochleitner , Autriche, 12,79;
5. ex-aequo Josefine Frandl, Autriche
et Borghild Niskin , Norvège, 13,80 ; 7.
Josette Nevière, France, 14,43 ; 8. Ma-
rysette Agnel, France, 16,78 ; 9. Anna
Pelllissier , Italie, 20,40 ; 10. Astrid
Sandvig, Norvège , 21,55 ; 11. Inger Jor-
gensen, Norvège, 24,04 ; 12. Hannelore
Glaser , Allemagne, 24 ,49 ; 13. Maria Ko-
walska, Pologne, 30,98 ; 14. Andréa La-
wrence-Mead, Etats-Unis, 33,15 ; 15.
Anne Heggveit, Canada, 42 ,85.

HOCKEY SUR GLACE
Pour le tour final :

Canada bat Allemagne' 10-0
(1-0, 4-0, 5-0)

Après avoir résisté pendant un pre-
mier tiers-temps où leur gardien fut
mis à rude contribution, et où ils ne
concédèrent qu 'un but (Horne , à la
7me minute) , les Allemands furent en-
suite constamment dominés par les
Canadiens qui s'efforcèrent d'obtenir
un score important sans encaisser le
moindre but. Us parvinrent à leurs
fins et, au deuxième tiers-temps, mar-
quèrent quatre fois (Lee Sme minute,
Rope Sme, Hurst lime et Scholes 15me)
avant de réussir encore cinq tirs victo-
rieux dans le dernier tiers : tour à tour
Rope (3me) , Martin (7me) , Logan
(12me) , Mac Kenzie (17me) et Hurst
(17me) , concrétisant la supériorité de
leur équipe qui l'emporte finalement
par 10 à 0.

Les aueniures
des

Gais Lurons

Le feuilleton Illustré
des enfants

— Nous allons faire peur au dragon-
Déguisé le petit cochon en porc-épic...

— Mes très chers spectateurs, je vais
vous transformer Porc-Epic...

..que voici..

Le match revanche
Robinson-Olson

B O X E

se disputera le 27 avril
à Hollywood

Le champion du monde des poids
moyens, Ray « Sugar » Robinson a
accepté, mercredi soir, de défendre son
titre mondial contre l'ancien cham-
pion Cari « Bobo » Oison, à Hollywood ,
le 27 avril prochain. Jim Norris a pré-
cisé que Robinson avait accepté une
garantie de 75.000 dollars, qui com-
prend sa part des droits de télévision
ou 30 % de la recette. Oison touchera
30 % de la recette. L'I. B. C. espère que
celle-ci s'élèvera à 200.000 dollars. Ce
sera la quatrième fois que Robinson
et Oison se rencontreront. Avant sa
victoire du 9 décembre dernier , qui
couronna magnifiquement son « come
back », après plus de deux ans de re-
traite, Robinson avait déjà battu deux
fois Oison, une fois par k. o. et une
autre fois aux points.

HANDBALL

Le comité de sélection de la Fédéra*-
tion française de handball a retenu 14
joueurs pour les rencontres de handball
à sept Suisse-France qui auront lieu le
17 février à Lausanne et le 19 à St-
Gall. Ont été désignés :

Pluen (Sochaux) , Lupatin (Sochaux) ,
Robart (Police) , Sagna (Police) , Pichot
(Police) , Orvain (Police) , Leroy (PUC) ,
Lacoux (PUC) , Goupy (PUC) , Imberty
(PUC) , Goufeaux (PUC) , Briatte (Mé-
transp.) , Friedrich (Vincennes) et
Robin (Bordeaux) .

U équipe f rançaise
qui rencontrera la Suisse

à Lausanne

BILLARD

Voici le classement final du cham-
pionnat suisse au cadre 42/2 , Ile caté-
gorie ,qui s'est disputé samedi et di-
manche derniers à La Chaux-de-Fonds:

1. André Burgener , Genève ; 2. Hoo-
lans , Vercorin ; 3. Miserez , La Chaux-
de-Fonds ; 4. Moresi, Lugano ; 5. Zum-
stein, La Chaux-de-Fonds ; 6. Ulrich
Burgener , Genève ; 7. Comte, La
Chaux-de-Fonds .

Le championnat suisse au cadre,
Ile catégorie

FOOTBALL
UGS à Alger

Jeudi , à Alger, en match amical , le Gallia
d'Alger et Urania-Genève-Sports ont fait
match nul 0-0.

VOL A VOILE

Belle performance
de Liberio Maresia

Le pilote suisse Liberio Maresia , de
Dielsdorf , séjournait ces jours derniers à
St-Auban (France) où il a obtenu le bril-
lant pour un vol à 5800 mètres d' altitude.

HOCKEY SUR GLACE

Le championnat suisse de Ligue nat. B
Kloten-Bûlach 7-2 ; Grindelwald-Lang-

nau 9-3 ; Montana-Martigny 2-4.

Matches amicaux
Champéry-Feldkirch Vorarlberg) 3-10 ;

Fiat Turin-Sierre 15-2 ; Lausanne-«Swiss-
Canadians 12-9 (2-4, 4-3, 6-2).

M. Griffith , élu chef adjoint
du parti travailliste

LONDRES, 3. - Reuter. - M. James Grif-
fith, vieux chef socialiste, a été élu jeudi
soir , après une lutte âpre et rude contre
Aneurin Bevan , leader de l'aile gauche ,
comme chef adjoint du parti travailliste
britannique.

MOSCOU, 3. - AFP. - M. Nicolas Bo-
bronikov , adjoint au maire de Moscou , a
été élu maire de la capitale soviétique en
remplacement de M. Michel Yasnov , nom-
mé le 24 janvier au poste de président du
Conseil des ministres de la République
fédératlve de Russie.

Moscou a un nouveau maire

En Norvège

OSLO, 3. — Reuter . — Un navire de
guerre norvégien a arraisonné , jeudi
après-midi , un bateau de pêche soviéti-
que. Ainsi , le nombre des unités sovié-
tiques retenues par les autorités norvé-
giennes s'élève maintenant à 16.

Encore un bateau
soviétique arraisonné

En Suisse
Décès d'un journaliste

GENEVE , 3. - On annonce le décès à
l'âge de 65 ans , survenu à Berne , où il
était en traitement depuis un mois et demi
environ , de M. Charles François Fontanel-
laz , journaliste. Le défunt avait ouvert il y
a de nombreuses années à Genève le bu-
reau d' administration et de rédaction de
la «Revue automobile» dont il devint le
démarcheur pour la publicité depuis le
transfert de ce journal à Berne au moment
de la dernière guerre. Le défunt était en
outre administrateur de «Bouquet» depuis
sa création il y a 15 ans. Il était membre
de l'Association de la presse suisse depuis
1940 et fonctionna pendant de nombreu-
ses années comme secrétaire du comité de
la presse genevoise. Le défunt s'intéressa
beaucoup à l'histoire des familles suisses
dont il avait réuni une intéressante docu-
mentation.

Un anniversaire à la C. P. S.
BERNE, 3. — M. Ernest Jeanmonod,

chef du service romand de la Corres-
pondance politique suisse, fête ses tren-
te ans d'activité au sein de cette impor-
tante agence de presse, laquelle diffuse
auprès de très nombreux journaux
abonnés, des articles et des commentai-
res marqués du meilleur esprit confé-
déral.

Au cours d'une petite cérémonie qui
s'est déroulée mardi à Berne, au Res-
taurant du Théâtre, le président du co-
mité de direction , M. le Dr Max Vischer ,
de Bàle, a présenté ses vœux au jubi-
laire et l'a complimenté pour la ma-
nière efficace , persévérante et distin-
guée dont il défend les intérêts de la
Suisse romande au sein du départe-
ment qui lui est confié.

M. Jeanmonod répondit en termes
choisis, déclarant qu 'il puisait la force
d'accomplir sa tâche belle et difficile
dans la certitude de servir le pays.

A notre tour, nous présentons à notre
confrère Jeanmonod nos vœux les plus
chaleureux et nos vives félicitations.

« L'Impartial », éditions do matin
ou du soir vous apportent le reflet

de la dernière actualité

En présence de 9000 spectateurs, s'est disputée au Vélodrome d'Oerlikon une
américaine qui a vu la victoire de l'équipe Senf f t leben  - Forlini devant la
paire Schulte - Koblet. — Voici les v ainqueurs devant Armin von Biiren

et Wagner.

Senfftleben-Forlini vainqueurs à Oerlikon

Les XXXmes  concours jurassiens
(disciplines nordiques) auront lieu di-
manche à Bienne. Renvoyées le week-
end dernier en raison des mauvaises
conditions d'enneigement, toutes les
épreuves (fond et saut) se disputeront
aux Prés d'Orvins et Macolin, sur Bien-
ne.

En revanche, les championnats juras-
siens (disciplines alpines) , qui devaient
se dérouler à Villeret St-Imier, sont re-
portés aux 11 et 12 février en raison
de l'enneigement insuffisant.

Les concours jurassiens
auront lieu à Macolin

S K I

SUN-VALLEY (Idaho) , 3. — Le ski-
eur autrichien Christian Pravda a an-
noncé, hier, qu'il avait été requalifié
amateur à partir du ler février par la
Fédération internationale de ski et qu'il
allait faire sa rentrée en compétition,
les 24 et 25 mars, à Sun-Valley, dans
la « Harriman Cup ».

Pravda avait été suspendu l'an der-
nier par la F. I. S., celle-ci l'ayant ac-
cusé d'avoir permis l'utilisation de son
nom pour la publicité d'une marque
d'articles de sports d'hiver.

Le skieur autrichien
Pravda serait requalifié

amateur

CYCLISME

Ex-roi des Six Jours, le vétéran hol-
landais Piet van Kempen (57 ans) ,
avait manifesté le désir de courir à
nouveau en compétition à Paris. Il a été
soumis, mercredi après-midi, à un test
contre de jeunes coureurs : une indi-
viduelle sur 50 tours, soit environ 10
km.

Van Kempen a certes séduit par son
allure mais il fut prouvé qu 'à son âge ,
les miracles n'étaient plus possibles. S'il
put suivre le train de ses jeunes ad-
versaires, « Piet » ne put répondre à
leurs démarrages. Il dut s'incliner dans
les sprints intermédiaires, ne se clas-
sant qu 'une fois quatrième.

Cette épreuve avait été organisée par
M. Mouton, directeur du Vel d'Hiv. qui
tenait à connaître les réactions de la
presse et du public. Celles de la presse
spécialisée sont mitigées, par contre
celles du public, composé il est vrai en
majeure partie de spectateurs de la
génération de van Kempen, sont
favorables sur le plan sentimental. Mais
le vétéran hollandais ne sera pas re-
tenu par l'organisateur parisien. En
effet , dans l'Américaine sur 100 km.
de dimanche prochain , van Kempen
aurait vraisemblablement du mal à
suivre le train et les à-coups de la
course.

Fausto Coppi :
état satisfaisant

L'état de santé de Fausto Coppi , at-
teint de typhoïde et hospitalisé à Gê-
nes, était satisfaisant jeudi matin. On
déclare néanmoins dans l'entourage
du champion qu'une période de con-
valescence d'au moins deux mois lui
sera nécessaire. Dans ces conditions ,
il ne prendra pas part à la classique
Milan - San Remo , au Tour d'Italie et
aux Six jours de Paris.

Piet van Kempen
ne courra pas au VêV d'Hiv.

EN 2 L IGNES...
-̂ - Bien qu'elle n'ait aucun espoir d'ob-

tenir une quelconque médaille, l'Indoné-
sie enverra à Melbourne au moins 80 com-
pétiteurs, plus les dirigeants évidemment.

-̂ - A Cortina , 6 professeurs de faculté,
8 médecins et 27 équipes d'infirmiers sont
« sous pression » depuis le début des Jeux
pour parer à toute éventualité.

 ̂A la douane italienne, un jeune skieur
espagnol se rendant à Cortina a demandé
en anglais à un journaliste allemand de
traduire sa demande en italien.

-̂ - En Hongrie, les futurs compétiteurs,
entraîneurs et arbitres qui sont appelés
à aller à Melbourne doivent obligatoire-
ment — s'ils ne connaissent déjà la langue
de Shakespeare — suivre des cours d'an-
glais.

A l'extérieur
M. Arbenz réside en Tchécoslovaquie
PRAGUE , 2. — Le colonel Jacobo Arbenz

Guzman , ex-président du Guatemala , s'est
établi en Tchécoslovaquie , où il mène la
vie d'un exilé , entouré de considération.

-S- La « North American Aviation
Company » a annoncé que, pour la pre-
mière fois, un avion à réaction télé-
guidé avait été dirigé sur un objecti f
déterminé.

* Le Conseil nordique, réuni en
session à Copenhague , a repoussé une
proposition finlandaise qui tendait à
fa ire  présenter par le Conseil la can-
didature du président Paas ikivi au
Prix Nobel de la paix.

Télégrammes...

Tous les Sports. ..



NOTRE BLANC
AUX PRIX DES SOLDES

UN CHOIX FORMIDABLE SACHEZ EN PROFITER
NOUS VOUS RECOMMANDONS

Mo* lavettes Draps de Ht Draps brodés blanchis
belle qualité , avec suspens DraP de Ut de dessous, _ Draps brodés , double

belle qualité , coton écru , f* Efl chaîne, jolie broderie mo-<Q

O Q R  H Rfl Pt û HO double chaîne , 162/250 cm. UiUU derne 170/250 cm. Î Cm
¦ <tf O UaDU (H Ui*&U Qualité supérieure "fl fl QA Qualité sup érieure 4 A Ofl

180/250 cm. lUiOU 170/260 cm. I*§i01l
LlntfSS éPOnde Superbe qualité , renforcé 4A EA Superbe qualité draps bro-

, '., ,. _ _ _  milieu 180/250 cm. l£.auU dés , double chaîne, gros 4|Q Af|
pur coton, fond blanc, «j E 

JJ DRAps DE LIT coton in 170/250 cm |0. «|U
carreaux couleur , 40/80 cm. I .UU blanchi , double chaîne A R A  _ -  

***.**§*->165/250 cm U.DU Taies d oreiller
Suard"lour ' -SKyr 1J5 Q-W -p»» so cm/|2.80 belle quali,é

:
pu
-"oncm. 2.50

... .... , , - _ _  Splendide qualité lourde 4 A AA Taie d'oreiller jolie bro-
dito , qualité lourde A flC r 

180/250 cm I UallU clerie, belle qualité cl usage , A E A
45/88 cm. £.49 DRAps ^^ ̂  

' pur coton 60/80 cm. Û.UU

165/250 cm. 19. OU ctr/cc 3 QR
fond couleur ou blanc, 65/65 cm. Va«PU
entièrement jacquard , su- A AE DrapS de deSSUS w^sn.* *¦«* -»**.•**.**.
perbe qualité 48/90 cm. Z.9D 

 ̂̂   ̂pur coton. *©«* HC COf Oil

blanchi , double chaîne blanchie , qualité supe-
DraPS de baillS dim. 170/250 cm. -|« Efl . neure , pour lingerie «g AE
., ,., , ,. , garniture bourdon IC.QU largeur 80 cm., le m. I IUU
Motifs enfantins, superbe *̂* mqualité, fond couleur ou f AA t , .. 19 fin CretOHne
blanc 100/100 cm. #.9U ]our échelle 

Jt'an blanchie, qualité forte pour
, , jfl nO t& ies d'oreiller et draps

Superbe drap de bain, Ieslon ! "M 
JJ d'enfants A EA

qualité lourde , fond blanc , lil R il larg. 125 cm., le m. UiVU
bordur e jacquard couleur A EA trois nervures ItiUU ¦'¦«¦¦*.»II«»#*g»

110/170 cm U.DU 4Q AA FlaWCIICIM
jours Venise lUiOU écrue , belle qualité , pur 4 Cft

Linges nid d'abeille Molleton coton larg 78 cm le m ,-°
avec franges , belle qualité double pour table et pro- FlaWttllCfIC PiailChe .

pur coton , fond blanc , bor- A QE tè ge matelas A A E  . pur coton 4 QE
dure couleur 40/80 cm. UaVU larg. 90 cm., le m. Ui t fU  larg. 78 cm., le m. I IMU

Toile a draps écrue Toile à draps blanchie Basin blanchi
pur coton double chaîne A AE ^onne qualité , pur coton , belle qualité , pur coton ¦ A EA
larg 162 cm. le m. £.3?U double chaîne , larg. env. A QE larg. 135 cm., le m. UiUU
' ,. Y' ¦ , , 180 cm. le m. UitfU 5 _ ;

¦ • '
Qualité extra lourde Jg AE il AE U. Ail
larg. 180 cm. le m. **.UU Qualité supérieure le m. 4.35 Qualité supérieure le m. H. UU

Essuie-verre mi-fil Essuie-verre mi-fil Essuie-mains mi-fil
excellente qualité d' usage 4 QE qualité solide , encadrement 4 flE nouvelle bordure , coloris 4 AC

47/88 cm. liWU couleur, 46/88 cm. LnlU grand teint I «4«

etc., etc., etc. VOYEZ NOS VITRINES
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4 Saisons s.*. ?
ST-IMIER

Nous cherchons pour mars et avril , et
éventuellement pour d'autres périodes , une

VENDEUSE
ou aide-vendeuse

pour demi-journées.

Se présenter à la Librairie-Papeterie
U L R I C H , 16, Av. Léopold-Robert , La
Chaux-de-Fonds.

A VENDRE

voiture américaine neuve
modèle 1955. Prix très intéressant. '•—
Offres sous chiffre P 1695 N, à Publici-
tas, Neuchâtel.

Fabrique de la place cherche

personnel
pour .son département emballage. —
Faire offres écrites sous chiffre
V. E. 2260, au bureau de L'Impartial.
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Les vélos-moteurs

1 «MARS » ri;.. I
ou le type sport

I MONZA-MARS I
j Moteur e % m / n  ' '« 1L0 », Frs 8>U » " seulement

\ Une visite sans engagement chez i

i DEVÂUX-KUHFUSS I
W$k COLLÈGE S TEL. 3.23.21 JÈÈË

PBSî VPT DROGUERIE

I WJLEOPOLD ROBERT 75

W ij), ENNEMIS
F m de vos mains :

RUGOSITÉ
SÉCHERESSE
TRANSPIRATION
EAU

seront éliminés 
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»

2 applications par jour redonnent à vos
mains : velouté , douceur et souplesse .

Le pot : fr. 1.50
LIVRAISONS RAPIDES A DOMICILE
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Chambres à coucher Buffets de service
Salles à manger 20 modèles différents
Salons-studio Buffets de salons
Grands combinés Divans-couche et
Petits combinés fauteuils assortis
Bibliothèques Meubles de couche
Petites vitrines Couches avec entour.
Secrétaires modernes Entourages de couche
Commodes modernes Fauteuils Bergère
Bureaux d'appartem. Tables salons toutes
Bureaux commerciaux formes et rejiaussables
Armoires 1 et 2 portes Lits doubles avec
Armoires noyer 3 port. matelas
Meubles en frêne Divans-canapcs mod.
pour chambre d'enfant formant grand lit
Commodes de bébés Lit se dressant con-
Ensemble cle vestibule tre la paroi
Couches métalliques Duvets literies compl.
Tapis bouclés Matelas crin animal
Tapis moquette laine Matelas petits ressort
Tours de lits Jetées de divans
Descentes de lits

I D e  

tous ces articles immense choix f ' j
et bas prix

A. LEITENBERG
Ebénisterie - Tapisserie \

Grenier 14 Tél. 2.30.47 j :

RESTAURANT DES BUGNENETS
Dimanche 5 février , dès 14 heures

DANSE
Bon orchestre

Restauration chaude et froide.
Se recommande : Famille LEHMANN

ÉPICERIE - PRIMEURS
à remettre au plus vite pour cause de santé.
Agencement neuf et marchandises, environ 7000
francs. Bel appartement , petit loyer. — Offres
sous chiffre C. E. 2233, au bureau cle L'Impartial.

Nous cherchons tout de suite ou pour date à
convenir

HORLOGERS:
barillets et mécanisme,
remontage et finissage,
acheveurs,
poseurs de cadrans et emboîteurs.

Fabrique d'horlogerie JEAN GRANDY, Sablons 48
Neuchâtel Tél. (038) 5.73.93

Nous cherchons pour entrée à convenir

Décolleteur
capable ayant quelques années de pratique
sur automates Tornos et Bechler.
Place stable et bien rétribuée, semaine de
5 jours, caisse de pension.
Logement ou chambre à disposition.

Fabrique de Décolletages, La Béroche S. A.
Saint-Aubin/Ntel. Tél. (038) 6.76.76.

Importante fabrique de décolletage de la Suisse
romande C H E R C H E

Chef - Décolleteur
avec de solides connaissances dans le réglage des
automates jusqu 'à 0 28 mm. et sachant calculer
les cames. La préférence sera donnée à personne
énergique, même jeune , qui après un temps d'in-
troduction serait capable de diriger une équipe
de 20 hommes.
Nous offrons à collaborateur place stable payée
au mois, caisse de pension et prime de production.
Adressez offres en indiquant prétentions de sa-
laire et en joignant documentation usuelle sous
chiffre P 1651 N, à Publicitas , Neuchâtel.



Notre grande vente de SOLDES
(autorisée par la Préfecture du 25 janvier au 13 février)

bat son plein. Profitez - en vous aussi
PANTOUFLES :

Fr. 5.- 9.- 16.-
7.- 12.- 19.-

CHAUSSURES DAMES, diverses :
Fr. 12.- 19.- 29.-

16.- 24.- 32.-
BOTTES FOURRÉES :

Fr. 19.- 29.- 39.-
24.- 32.-

POUR ENFANTS, divers articles :
Fr. 9.- 16.-

12.- 19.-
RICHELIEUX MESSIEURS :

Fr. 24.- 32.-
29.- 39.-

Et de nombreux articles, vous permettant de traiter une affaire
intéressante

CHAUSSURES J. KURTH S. A.
LA CHAUX-DE-FONDS

Cette marchandise n'est ni échangée, ni donnée à choix

IA Proi. Perregaux k
ÊSki TnPi (le relour de Par's avec le H'
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Wf H Nouveaux cours
tr W lundi 6 février

y \ Leçons privées «H

^̂ Ty Inscript. D.-JRichard 17 \̂ yy
Tél. 2 44 13 ou 2 83 95
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de Edwîn et Monat-A- RADFORD
Traduit de l'ang lais par Y .-F, Test

TJ n 'y avait pas de Preston sur la liste consultée, Pietro
n 'était pas assez fou pour admettre des invités sans qu 'ils
fussent membres. Il se faisait bien deux cents livres par
semaine en dehors de l'Oracle. Sa manière de frauder la loi
était subtile et ne se laissait pas découvrir facilement. Preston
devait fréquenter le club sous un nom d'emprunt.

Little pris dans son portefeuille une photo qu 'il tendir à
Pietro :

— Le voilà, dit-il.
— Mais c'est Mr. Fortescue. C'est un très bon membre.

— Ah! oui, vraiment, Fortescue ? Eh bien ! pour moi,
c'est Preston. Ah! c'est un bon membre ? Et que fait votre
bon Mr. Fortescue quand il ne consulte pas l'Oracle? L'ins-
pecteur Little devenait facétieux. Où puise-t-il l'or qui décore
vos salles ?

— Je pense que Mr. Fortescue a une fortune personnelle,
répondit avec raideur Pietro, qui n 'aimait pas qu 'on dénigrât
ses hôtes. C'étaient eux qui remplissaient ses poches d'argent ,
alors que l'inspecteur et ses gens passaient leur temps à l'en
faire sortir.

— Je vois, mais dites-moi quelle part de cette fortune per-
sonnelle Mr. Fortescue vous laisse-t-il ou mieux, disons,
vous a laissée lors de sa dernière visite ?

— Ecoutez, mister Little.
Le seigneur du club devenait de plus en plus inquiet au

fur et à mesure qu'avançait l'interrogatoire.
— Je considère que Mr. Fortescue est un gentleman. Si

vous avez quelque chose contre lui, pourquoi ne vous adres-
sez-vous pas à lui au lieu de venir me trouver ? Je puis vous
renseigner sur tout ce qui a rapport au club, mais je n 'ai
aucune raison de m 'occuper des affaires privées de mes
invités.

Little suivait d'un sourire amusé l'inquiétude de Pietro.
— Je n 'ai rien de particulier contre Preston, mon garçon,

mais je n 'aime pas les gens qui se baladent sous un nom
d'emprunt. Cela n 'a rien de louche de porter deux noms si
vous entretenez deux femmes et si l'une des deux n 'est pas
votre épouse légitime. Et cette blonde? A-t-elle aussi une
kyrielle de noms?

— Non, c'est une charmante jeune femme. Elle a un petit
rôle au Palace-Théâtre. Elle est fiancée à Mr. Fortescue.

— Elle a de la chance d'être fiancée à un homme aussi
fortuné, qui la balade partout à l'Oracle et qui dépense,
combien m'avez-vous dit ?

— Je ne sais plus combien lui a coûté sa dernière visite.
— Comptons. Deux bouteilles de Champagne, une bou-

teille de gin, du homard mayonnaise, des liqueurs, un ou
deux cigares. Disons quinze livres. Je trouverai cela dans le
livre de caisse avec la note de vin , lança l'inspecteur.

Pietro vit le piège. En effet , la loi n 'autorise pas à servir des
alcools après certaines heures. Mais voici comment le club
arrive à frauder la loi : quand un de ses clients commande un

alcool après les heures réglementaires, le club envoie chercher
les vins demandés chez un marchand ouvert à cet effet , et
paye comptant. Le détail de l' achat est ensuite porté au crédit
du client sur un registre spécial. Cela constitue une réserve
personnelle dans laquelle le membre du club peut puiser sans
frauder la loi. Si cette écriture n 'est pas passée, cela veut dire
que la maison a enfreint la loi en servant une boisson alcooli-
sée aux heures où c'est interdit.

Sans prononcer un mot , Pietro ouvrit un livre de comptes
et lut:

— Fortescue a dépensé douze livres dix shillings la der-
nière fois qu 'il est venu ici, dit-il en refermant le livre.

Little opina.
— Quel veinard ! dit-il. Merci, Pietro, c'est ce que je

voulais savoir. Inutile de raconter cette petite histoire à
Preston ou à Fortescue. Il n 'y a que vous et moi qui soyons
au courant , ainsi...

II ne termina pas sa phrase, fit un signe à Pietro et sortit.
Le surintendant , après avoir entendu le récit de Kenway,

donna une fois libre cours à son imagination et déclara qu 'il
voulait avoir une documentation complète sur Preston. Il
voulait savoir combien il gagnait , d'où venait l'argent qu 'il
dépensait , et tout cela au plus vite sans que Manson ne soit
dessus.

— Manson ignore tout de l'Oracle, nous avons au moins
deux jours d'avance sur lui , pour une fois et grâce à vous.
Nous allons bien l'épater.

XII

Le lendemain matin à onze heures, le téléphone sonna dans
le bureau du surintendant Jones à Scotland-Yard. Il prit lui-
même le récepteur.

— Ici, Jones.
— Ici, l'inspecteur Rawlings, de Guilford. En réponse à la

circulaire parue hier soir, Mr. White , prêteur à gages, a une
des pierres signalées. Elle a été engagée il y a une semaine et
il a avancé dessus soixante-quinze livres. C'est le diamant
N° 24 de votre liste. J'ai vu la pierre qui est, sans aucun doute
possible, une des vôtres. Est-ce que je continue les recherches
ou tenez-vous à mener l' affaire ?

— Je vous remercie de nous en avertir aussi vite. Scotland-
Yard a des raisons de prendre personnellement l' affaire en
mains. Le prêteur connaît-il la personne qui lui a apporté la
pierre ou est-ce un étranger qui l' a mise au clou?

— Il connaît t rès bien la personne en question. Elle s'ap-
pelle Mrs. Blacklam. C'est une femme très respectable qui
habite la région.

— Très bien , inspecteur , ne bougez pas et recommandez
au prêteur de ne parler de l' affaire à personne. L'inspecteur
Kenway sera chez vous aussi vite que sa voiture pourra l' y
mener.

Scotland-Yard fait paraître tous les jours son journal. C'est
une petite feuille pliée dans laquelle on trouve l'énumération
de tous les objets de valeur volés. Ses colonnes contiennent
également toutes les demandes de renseignements que la
police désire avoir.

Un certain nombre de gens reçoivent également ce journal ,
dont les prêteurs à gages, qui sont sans conteste parmi les
plus précieux collaborateurs de la police — s'ils sont hon-
nêtes. Excepté dans les vols importants de bijoux , les produits
des cambriolages aboutissent fatalement chez un prêteur,
quelquefois même 'ongtemps après leur disparition.

(A suivre.)

de l ' inspecteur Manson

SB Importante maison cherche , pour le développement de sa clientèle , \S1
j MONSIEUR , dynamique, de 25 à 35 ans, marié, aimant le contact [: ' ij
| avec les privés et désireux de trouver sa voie dans la |:

I REPRÉSENTATION 1
i I II est demandé une bonne culture générale, un travail de prospec- |- • ]

• i  tion consciencieux, de l'esprit d'initiative et des qualités d'organi- j '
\ - '' ]  sation. ; -, ]
y i  II est offert à personne capable et habile , fixe de Fr. 1000.— par j j

;. y ; mois, frais de voyage, par la suite caisse de retraite. | . - • '-j
Ep2 Les offres manuscrites avec photo (indispensable) et curriculum \ ' . .' ;
;BS vitae sont à adresser sous chiffre P 1627 N, à Publicitas, Neuchâtel. Emj

Mesdames, profitez de notre

Démonstration
gratuite du

GRIL+GF+
au Salon des Arts ménagers nusslé

Av. Léopold-Robert 76
de 10-12 et de 14-19 heures
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¦ i-wr£MÊÊÊÊSBÈBËK&p' ï »l  I S >î pl
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Modernes, pratiques, Impeccables
Teinte selon désir.

LIVRAISON TRÈS RAPIDE

Exposition permanente d'installation
et d'organisation de bureau

Collège »
Le spécialiste des liqueurs

Le litre

Rhum colonial lr. 8.25
Rnum Jamaïque 9.-
Rhum Martinique 9.50

5 % d'escompte
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AU SAPIN : Billards à disposition - Jeux de quilles automatiques i

LA FLECHE
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n&œa
Roman de

Robert-Louis Stevenson
Adaptation nouvelle de
Jacques Marcireau

— Donne-moi le mot de passe, Lawless.
— Que le ciel te le dise ! Qu 'est-ce que tu vas

me raconter , à moi ? Ça vous amuse de jouer aux
soldats ? Vous êtes tous fous, mes enfants. Quand
nous sommes en expédition dans les bois verts,
d'accord , mais aujourd'hui mon mot de passe pour
vous, je vais vous le dire : Une figue pour les mau-
viettes qu voudraient singer les soldats.

— Lawless, pourquoi montres-tu le mauvais
exemple ? Donne-nous le mot de passe, sacré far-
ceur.

— Et si je l'avais oublié ?
— Si tu l'avais oublié... je sais bien que ce n'est

pas vrai , mais par la sainte messe, je t'enverrais
illico une flèche à travers le dos.

— Ma foi , tes farces ne sont pas tellement drô-
les, dis donc. Allons, puisque vous y tenez, vous
l'aurez , votre mot de passe. « Duckworth et Shel-
ton » est-ce bien cela ? D'ailleurs , comme illustra-
tion , aujourd'hui j' ai Shelton sur nies épaules, et
c'est chez Duckworth que je le porte.

— Passe, Lawless, fit la sentinelle.
— Où est John ? demanda le frère gris.
— Il tient sa cour , par la sainte messe, il est en

train de percevoir des rentes à la manière d'un
gentilhomme de naissance , remarqua l'un des
hommes de guet.

Tel est bien le cas. Lorsque Lawless atteignit la
petite auberge en haut du village, il trouva Ellis

Duckworth entouré des fermiers de Sir Daniel.
Par le bon droit de sa compagnie d'archers, 11 per-
cevait froidement des redevances et délivrait des
reçus en bonne et due forme. Il était évident, à
voir la figure allongée des fermiers, que ceux-ci
ne goûtaient pas beaucoup de pareils procédés ;
ils objectaient très justement qu'il leur fallait
payer deux fois.

Dès qu'il eut connaissance de la nature du far-
deau que portait Lawless, Ellis congédia le reste
des fermiers, et avec les marques d'intérêt et
d'appréhension les plus vives, conduisit Dick à
l'intérieur de l'auberge et l'installa dans une
chambre. Les bessures du garçon furent exami-
nées, et par l'application de remèdes simples,
Dick fut rappelé à la conscience.

— Mon chère garçon, dit Ellis en lui serrant la
main, vous êtes sous la sauvegardé d'un ami de
votre père, qui ne demande qu'à être votre ami
en raison du bon souvenir qu 'il lui porte. Reposez-
vous sans crainte, vous en avez besoin, soyez tran-
quille, je vous prends sous ma protection . Puis
vous me raconterez votre histoire, et à nous deux
nous trouverons un remède pour tout ce qui ne
va pas.

Ellis reparut un peu plus tard. Dick venait de
se réveiller d'un sommeil réconfortant. Il était en-
core très faible , mais il se sentait le corps moins
lourd et les idées plus claires. Ellis s'assit à son
chevet et lui demanda , au nom de son père, de lui
relater les circonstances de son évasion du châ-
teau de Tunstall.

H se dégageait de ce gaillard solidement char-
penté qu 'était Duckworth une incroyable pres-
sion de force. Ajoutez-y l'honnêteté de sa figure
brune, la finesse et la clarté de ses yeux ; toujours
est-il que Dick se sentit poussé à lui obéir. Il lui
fit donc un récit complet de ses deux jours d'aven-
tures.

— Très bien , fit Ellis lorsqu 'il eut terminé.
Voyez comme la bienveilance des saints s'est ma-
nifestée en votre faveur, Dick Shelton. C'est un
miracle d'avoir échappé à de si nombreux périls ,
et mieux encore , d'avoir été conduit vers moi qui
n'ai pas de plus cher désir que de servir le fils de

votre père. Ayez confiance en Duckworth — je
vois que vous avez confiance — et à nous deux,
allez, nous trouverons un moyen de le réduire à
merci, ce fourbe, ce traître.

— Allez-vous donner l'assaut à Moat House ?
demanda Dick.

— Ce serait folie d'y penser. Sir Daniel est en-
core beaucoup trop puissant, il a maintenant tout
un rassemblement de gens, si nous comptons ceux
qui m'ont glissé des mains la nuit dernière, et par
la saint messe, ce sont ceux-là mêmes qui sont
arrivés à point nommé pour vous donner l'occasion
de fuir . Non , Dick, au contraire, savez-vous ce
que nous allons faire ? Vous, mes braves archers
et moi-même, nous allons disparaître de ces fo-
rêts le plus rapidement possible, et laisser le
champ libre à Sir Daniel.

— C'est que je m'inquiète pour Jack.
— Pour Jack ? Ah je vois, pour la fille ! Non,

Dick, je vous promets que s'il y avait en l'air quel-
que projet de mariage, nous agirions aussitôt ;
jusqu 'à ce moment, ou jusqu 'à ce que le temps ait
mûri les choses, nous allons tous disparaîtr e com-
me des ombres au matin. Sir Daniel regardera
d'est en ouest, et ne verra plus d'ennemis ; et par
la sainte messe, il croira qu 'il a fait un mauvais
rêve et qu'il se réveille dans son lit. Mais nos yeux
à tous deux, Dick, le suivront de très près, et nos
mains à tous deux — que l'innombrable armée des
saints leur prête assistance — jetteront ce traitre
à bas !

La garnison de Sir Daniel , ne cessant de s'ac-
croître, était deux jours plus tard forte d'une
quarantaine d'hommes à cheval. Aussi le chevalier
s'aventura à faire une sortie. Il poussa jusqu 'au
hameau de Tunstall , sans rencontrer d'hostilité.
Pas une flèche ne jaillit des fourrés , pas un hom-
me ne remua dans les broussailles ; il n'y avait
plus de garde sur le pont , celui-ci se trouvait ou-
vert à tout venant. Au moment où Sir Daniel le
traversa , les paysans le regardaient timidement
du seuil de leurs portes.

Bientôt l'un d'eux , prenant son courage à deux
mains, s'avança et avec les salutations les plus
serviles, présenta une lettre au chevalier.

Le visage de celui-ci se rembrunit tandis qu'il en
lisait le contenu. Tels en étaient les termes :

Au plus fourbe et cruel des gentilshom-
mes, Sir Daniel Brackley, chevalier,
ce qui suit :

«Je me suis rendu compte que vous avez tou-
jours été fourbe et malhonnête. Vous avez sur
les mains le sang de môh père ; vous aurez beau
faire, vous ne pourrez pas effacer les taches. Vous
périrez un j our par ma main, mais je vous laisse-
rai vivre encore un peu si vous ne cherchez pas à
marier à quelqu 'un d'autre Miss Joan Sedley, car
je me suis lié avec elle par un serment. SI vous
ne tenez pas compte de cet avis, une flèche par-
tira sous peu. Le premier pas que vous feriez
pour conclure son mariage, serait pour vous un
premier pas vers le tombeau ».

-¦' RIC. SHELTON.

LIVRE III — MILORD FOXHAM

LA MAISON DU RIVAGE

Plusieurs mois s'étaient écoulés depuis , que Ri-
chard Shelton avait fui la tutelle de sir ' Daniel.

Ces mois avaient été remplis d'événements con-
sidérables pour l'Angleterre. Le parti de Lancas-
tre, qui avait été sur le point de disparaître, re-
dressait la tête. Les Yorkistes défaits et dispersés,
leur chef tué sur le champ de bataille, il semblait
qu 'en une brève saison d'hiver, la maison de
Lancastre eût finalement triomphé de ses enne-
mis.

Les nobles partisans du duc de Lancastre s'é-
taient donné rendez-vous dans la petite ville de
Shoreby-sur-Till. Le comte de Risingham était là
avec trois cents soldats ; Lord Shoreby, avec deux
cents ; Sir Daniel lui-même , qui était remonté en
grande faveur et continuait à s'enrichir en con-
fisquant à tour de bras, se tenait dans une mal-
son qui lui appartenait en propre, sur la rue prin-
cipale , avec soixante hommes. Le monde avait
changé vraiment.

C'était par un soir de la fin du mois de j anvier.

Samedi 4 févrie r Ûrûnff hflatph 311 I H*Û "ub des amaîeurs
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Pourquoi la méthode du traitement
des refroidissements à travers la peau
est-elle aussi efficace et aussi appréciée?
La science médicale a longtemps sous- Fait important , le baume Llbérol
estimé le pouvoir de résorption de la pénètre rapidement dans ia peau.
peau. Il fallut attendre les expériences Les huiles essentielles des pommades
précIsesduProf.E.BUrgf .pharmacologue sans affinité pour l'organisme ne pénè-
sulsse bien connu, pour réussir à suivre trent pas dans la peau; elles s'évapofent
le passage des médicaments appliqués à la surface et répandent alors une odeur
par friction sur la peau dans l'organisme agréable , mais perdent une bonne partie
humain et en constater parfaitement l'ef- de leur efficacité.
fet. Le Prof. E. Surgi voua une attention Le baume Liberol, grâce à son affinité
particulière aux huiles essentielles de pour l' organisme , pénètre aisément et
simp les, dont l'effet résolutif , désinfec- complètement dans la peau sous
tant et analgésique dans les affections l'effet du massage; ses substances
des organes respiratoires est connu. curatives parviennent donc rapidement et

4F wt-<<à rocades et ne intégralement aux organes malades et
,jf surchargent pas y dép loient pleinement leur eff icacité.
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,
est pourquoi ,es médeC ins prescrl-testin.i arrivesi vent aujoura.hu, encasde refroidisse-
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souvent que les catarrhe muqueur
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et les personnes Se coucher tot |e soiri enduire copieuse-
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n8 SÏ P" ment la poitrine, le dos et le front de

portent pas ies baume Liberol, bien masser et recouvrir
remèdes Introduits par la bouche; pour chaudement L.effèt sou|ageant et
eux , l'administration de médicaments cg|mant se manifeste au bout de peu de
par une voie ménageant la digestion. pendant la nuit, l'inflammation
c'est-à-dire par la peau, est un véritable perd de sQn gcui,é  ̂

|(J 
^̂  |e ma|ade

bien'alt- se sent déjà sensiblement mieux.
C'est sur ces connaissances En cas de catarrhe opiniâtre, répéter le
physiologiques que repose traitement plusieurs fois.
l'effet curatif du baume Llbérol.
Il contient les huiles essentielles de plan-
tes médicinales éprouvées, complétées
par des médicaments stimulant la ré-
sorption et dilatant les vaisseaux , qui Un produit suisse , fabrique par la maison
pénètrent rapidement dans la peau , libè- Galactina &. Biomalt à Belp.
rent les bronches enflammées des mu- En vente dans les pharmacies
cosités tenaces , stimulent l'irrigation et drogueries en tubes de Fr. 2.60 et 4.15.
sanguine des tissus malades , dispensent

Au Musée d'Ethnographie de Neuchâtel I
Saint-Nicolas 4

du 20 novembre 1955 au 28 février 1956

Les arts brésiliens
Des Miens de l'Amazone

; i aux arts modernes de Rio et de Sao Paulo
i i Avec la collaboration des musées de Sao Paulo , Rio-de-Janeiro , Pernambouc , Gôteborg, Vienne,
j i  Paris, Rome, Florence, Lisbonne, Bâle , Zurich , Berne et Genève.

! Prix d'entrée: Fr. 2.50. — Etudiants , enfants: Fr. 1.—
i Sociétés: prix à convenir - Billets de famille

t "\
Administration de premier ordre

cherche

Sténo -
dactylographe

habile et connaissant les langues.

Entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres détaillées , avec co- \
pies de certificats et photo , sous
chiffre F. U. 2188, au bureau de
L'Impartial.
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A REMETTRE à Genève, pour raison de santé :

Atelier de mécanique de précision
Ancienne maison ayant de très bonnes référen-
ces et une excellente clientèle. Prix avantageux.
Faire offres sous chiffre E 2980 X, à Publicitas,
Genève.

CJu&tiète
est demandée pour différents travaux
d'atelier. Place stable et bien rétribuée.

S'adresser à
L A M E X  S . A .
Alexis-Marie-Piaget 26.
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LACTINA SUISSE P A N C H A U D  S. A. VEVEY

La nuit était noire avec une forte gelée, un grand
vent et un froid piquant ; on pouvait s'attendre
à une chute de neige avant le matin.

Dans un obscur cabaret, sur une petite rue
transversale du quartier du port, trois ou quatre
hommes étaient assis en train de boire de la
bière et de manger un plat d'œufs hâtivement
préparé. Ils étaient tous du même acabit ; c'é-
taient des gaillards vigoureux, aguerris, forts de
poigne, aux yeux pleins d'audace ; et quoique leur
habillement consistât en une cotte semblable à
celle que portaient les laboureurs de la région, un
soldat y eût regardé à deux fois avant de leur
chercher querelle.

Un jeune homme, presque un adolescent, se te-
nait à l'écart auprès d'un grand feu. Il était ha-
billé de la même façon que ses voisins, mais il suf-
fisait de. le regarder pour se rendre compte qu'il
appartenait à la noblesse et qu'il était capable de
tenir une épée.

— Non, disait l'un des hommes a table, non,
je n'aime pas ça. J'en deviendrai malade si ça
continue. Ce n'est pas une place pour des gail-
lards comme nous. Les gaillards comme nous ai-
ment les vastes espaces, les grandes ombres pro-
tectrices, et les adversaires égarés dans la distan-
ce ; ici, au contraire, nous sommes renfermés
dans une ville, avec des ennemis qui fouillent
autour de nous, et pour comble de malheur, voilà
qu'il va neiger avant demain matin.

— Si nous sommes ici , c'est pour Monsieur shel-
ton, ajouta un autre en indiquant d'un signe de
tête le jeune homme assis auprès du feu.

— Je ferais bien des choses pour Monsieur
Shelton, reprit le premier. Mais il est une chose
que je ne ferais pour personne... non, mes amis...
c'est d'aller à la potence... ça c'est bien sûr.

La porte de l'auberge s'ouvrit, un individu entra
en hâte et s'approcha du garçon assis près du feu.

— Monsieur Shelton, Sir Daniel s'en va avec
deux porteurs de torches et quatre archers.

Dick, car c'était bien notre jeune ami, se leva
comme mû par un ressort.

— Lawless, vous allez prendre la garde de John
Capper. Greensheve, suivez-moi. Capper , partez en

avant. Vous ne le quitterez pas d'une semelle s'il
va retrouver les Yorkistes.

L'instant d'après, ils étaient dans la rue som-
bre, et Capper, l'homme qui était entré tout à
l'heure avertir Dick, désigna deux torches qui
vacillaient dans le vent à quelque distance.

La ville était déj à assoupie ; il n'y avait plus
une ombre dans les rues et rien n'était plus facile
que de suivre sans être vu ceux qui venaient de
décamper. Les deux porteurs de torches mar-
chaient les premiers ; ensuite venait un homme
revêtu d'un long manteau qui se boursoufflait
dans le vent ; et enfin suivaient les quatre ar-
chers, chacun avec son arc au bras.

Ils allaient d'un bon pas, filant par des sentiers
inextricables et se rapprochant du rivage.

— Il part toutes les nuits dans cette direction ?
demanda Dick dans un souffle. -

— C'est en ce moment la troisième nuit, Mon-
sieur Shelton, répondit Capper. Il s'en va toujours
à la même heure et toujours avec la même petite
escorte. Il se cache, ça ne fait pas de doute, et
il ne voudrait pas qu'on sache où il va.

Sir Daniel et ses six hommes étaient mainte-
nant arrivés aux abords de la campagne. Shoreby
était une ville ouverte. Les seigneurs de la maison
de Lancastre qui se trouvaient là montaient une
forte garde sur les voies importantes, mais il
était possible d'entrer et de sortir sans être vu ,
par les rues secondaires ou la rase campagne.

Tout à coup, le sentier qu'avaient suivi Sir
Daniel et ses acolytes n'alla pas plus loin. Devant
lui s'étendait une succession de dunes déchique-
tées, et d'un côté on pouvait entendre le bruit du
ressac dans le lointain. Il n'y avait pas de garde
dans le voisinage, ni aucune lumière dans ce quar-
tier de la ville.

Dick et ses deux outlaws se rapprochèrent de
l'objet de leur chasse, et bientôt, comme ils dé-
passaient les dernières maisons et découvraient
un large point de vue vers la mer, ils s'aperçurent
qu 'une troisième torche, venant d'une autre direc-
tion, se rapprochait d'eux.

— Hum ! murmura Dick , ça sent la trahison.
Sir Daniel avait fait halte. Ses éclaireurs

avaient planté leurs torches dans le sable, et tout

le monde s'était assis pour attendre l'arrivée de
l'autre expédition.

Il fallut un bon moment avant que le nouveau
groupe se précisât. Il était composé de quatre
hommes : deux archers, un valet et une torche,
et un gentleman habillé d'un ample vêtement et
qui marchait au milieu d'eux.

— Est-ce vous, milord ? cria Sir Daniel.
— C'est moi, bien sûr. Il faut que je sois un vrai

chevalier pour affronter un temps pareil. J'aime-
rais mieux marcher contre des géants, des sor-
ciers ou des païens que de me trouver au milieu
de ce froid qui mord si cruellement.

Ainsi répondit le chef de la seconde troupe.
— Milord, cela ne fait aucun doute. Venez-vous

plus avant ? Car plus tôt vous aurez vu la mar-
chandise que j e vous offre , plus tôt nous pourrons
tous deux rentrer au foyer.

— Mais pourquoi la gardez-vous ici, mon bon
chevalier ? demanda l'autre. Si elle est si belle, si
jeune et si riche, pourquoi ne la montrez-vous pas
en société ? Vous auriez vite fait de conclure son
mariage. Et vous ne vous gèleriez point les doigts
ni ne risqueriez des coups de flèche dans cette
obscurité glaciale.

— Je vous ai déjà dit, milord , que j' ai mes rai-
sons pour me comporter ainsi. Je n'ai pas l'inten-
tion de vous en conter davantage. Qu'il vous suf-
fise de savoir que si vous êtes fatigué de votre
vieux compère Daniel Brackley, vous n'avez qu'à
publier à tous les vents que vous êtes sur le point
d'épouser Joanna Sedley, et je vous donne ma pa-
role que vous serez bientôt débarrassé de lui.
Vous le trouverez avec une flèche dans le dos.

Tout en devisant , les deux gentleman mar-
chaient d'un bon pas dans la direction des dunes.
Les trois torches allaient devant eux ; le vent
courbait leurs flammes, dissipait quelques petits
nuages de fumée et dispersait des aigrettes de
feu. L'arrière-garde était formée par les six
archers.

Dick et les siens les suivaient de près. Le jeune
homme, évidemment, n 'avait rien entendu de la
conversation ; mais dans le second des interlocu-
eurs il avait reconnu le vieux Lord Shoreby. C'é-

tait un homme d'une réputation infâme que Sir
Daniel affectait de condamner en public.

Bientôt, descendant toujours, ils arrivèrent près
du rivage. L'air se remplissait d'effluves salins ;
le bruit du ressac se faisait plus intense ; et là,
dans un grand jardin entouré de murs, se dres-
sait une petite maison de deux étages avec ses
dépendances.

Le porteur de torches qui marchait en avant fit
jouer la serrure d'une porte. L'attroupement en-
tier pénétra dans le jardin , et de nouveau ,
derrière eux, la clef joua dans la serrure.

Dick et ses hommes ne pouvaient pousser plus
loin leur filature, à moins d'escalader le mur. Mais
alors ils risquaient de tomber dans quelque piège.

Ils s'assirent donc dans une touffe de gênets et
attendirent. La lueur rouge des torches de haut
en bas et de droite à gauche à l'intérieur de l'en-
clos, selon que les éclaireurs marchaient avec
plus ou moins d'assurance à travers le jardin.

Vingt minutes s'écoulèrent. Puis la troupe en-
tière fit sa réapparition sur les dunes. Sir Daniel
et le baron, après avoir échangé les salutations les
plus cérémonieuses, se séparèrent et rentrèrent
chez eux, chacun avec ses propres éclaireurs et sa
propre garde.

Dès que le bruit de leur pas se fut dissipé dans
le vent, Dick se leva avec toute la vivacité dont il
était capable, car le froid mordait si cruellement
qu'il se sentait les jambes toutes raidies.

— Capper , prêtez-moi votre dos.
Ils s avancèrent tous trois contre le mur . Cap-

per se pencha, et Dick montant sur ses épaules ,
grimpa sur le chaperon de pierre.

— Maintenant, Greensheve, souffla-t-il, venez
me trouver là-haut. Vous vous coucherez sur le
ventre, de manière à avoir le moins de chances
possibles d'êtr e vu , et vous serez prêt à me donner
la main si ça va mal pour moi de l'autre côté.

Aussitôt, il se laissa tomber dans le jardin.
Il faisait noir comme dans un four ; aucune lu-

mière ne brillai t à la maison. Le vent poussait des
sifflements aigus à travers les pauvres arbustes,
et le ressac grondait sur le rivage ; rien d' autre
ne troublait le silence.

(A  suivre/

CERCLE FRANÇAIS
Demain, à 14 h. 30

MATCH AUX CARTES
Se recommandent :

Le comité et le gérant.

Appareil à compter les spiraux

Spiromatic

DEMONSTRATION PAR LA MAISON

Rue Jardinière 63
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LOTO DE L'Union CHORALE
SAMEDI 4 FEVRIER , DES 16 HEURES, AU CAFE DU COMMERCE
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[ vous offre un petit aperçu de son grand choix de meubles combinés : §
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¦ Grand meuble combiné avec tiroirs ou 2 En noyer de fil avec riche moulure , ce beau Meuble combiné « géant » 235 cm., C
petites portes, en hêtre ou en combiné vous sera livré fran- -*„ ,,„,-__ H o m Fr. 890.— iI noyer de fil mat dep. Fr. 410.- co-domicile pour Fr. 550.- En no>er de fl1 f , •

S Grandeur normale . . . .  Fr. 670.- 'y

• ^̂ """̂  ̂ '[ r '' m
• Magnifique meuble combiné en noyer py- Venez admirer nos superbes modèles . de Armoire combinée , 4 portes dont 2 avec •ramide, garanti 10 ans, seu- luxe avec miroirs décoratifs miroirs rosés, 215 cm., seu- •
! lement Fr. 890.- dep. Fr. 990.- lement Fr. 1390.- Ji i
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£j* Faire les «àfond»?
Plus vite et mieux !
^gà Votre Conseiller QfôÇj
y y y y k  vous montrera , chez vous ,

comment travailler plus vite
- ¦y iy M Ë f k -. et sans peine avec des brosse»

et des produits d' entretien
M My yf m m . mieux conçus.

• Il
Ubich Jûstrich, Just , Walzen-

«s tausen App.

OFFRE A SAISIR

DUVETS
neufs, remplis de mi-du-
vet, gris, léger et très

chaud, 120X160 cm., 40
francs ; même qualité,

140X170 cm., 50 francs.
Port et emballage payés.
— W. KURTH, avenue de
Morges 70, Lausanne, tél.
(021) 24 66 66, ou 24 65 86.
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Chef
polisseur - lapideur cher-
che changement de situa-
tion. — Faite offres sous
chiffre M. D. 2139, au bu -
reau de L'ImpartiaL
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Repose en paix chère épouse et maman. I
Tes souffrances sont passées. j

Monsieur Victor Freiburghaus, ses en- i
fants et petit-enfant : ' I

Monsieur et Madame Victor Freiburg-
haus-Kunz et leur petite Christiane, i
à Renens, ;

Monsieur et Madame Victor Freiburg- i
haus-Fontana, à La Tour de Peilz, I ;

Monsieur Jean-Pierre Preiburghaus et
sa fiancée, . ¦ - - , j

Mademoiselle Mady Bôngàrd, à Vevey, i
ainsi que les familles parentes et alliées, i
ont la profonde douleur de faire part à leurs '• ,
amis et connaissances du décès de leur j
chère et regrettée épouse, .maman, belle- j
maman, grand-maman, soeur, belle-soeur,
tante, cousine et parente) I

Madame

Victor FREIBURGHAUS I
née Bertha GUTKNECHT j

enlevée à leur tendre affection, vendredi , j
dans sa 65me année, après une longue et j
pénible maladie, supportée vaillamment. ; ;

La Chaux-de-Fonds, le 3 février 1956. !
L'incinération aura lieu lundi 6 février. j
Culte au Crématoire à 11 heures.' ]
Le corps est déposé au Pavillon du cime- Hi

tière. W
Une urne funéraire sera déposée devant le j

domicile mortuaire : RUE DES FLEURS 24.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part. ' ' î

Mademoiselle Alice Monnard
et les familles parentes et alliées, ont le .

. grand chagrin de faire part du décès de

Madame veuve

Georges MONNARD
née Alice DUCOMMUN

leur bien chère maman et parente, que
Dieu a reprise à Lui, le jeudi 2 février 1956,
après une courte maladie. . . ,

J' ai l'assurance - que rien - au monde
ne peut nous séparer de l'amour de
Dieu. Rom. 8.

La Chaux-de-Fonds, le 2 février 1956.
L'incinération aura lieu samedi 4 février.
Culte au Crématoire à 10 heures.
Une urne funéraire sera déposée devant

le domicile mortuaire :
rue du Crêt 18.

Le corps est déposé au Pavillon du ci-
metière.

Le présent avis tient lieu de lettre de
faire-part. ¦ •
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A VENDRE

d'occasion , machine de
comptabilité

Rui- lifomal
dernier modèle, jamais
servie, faute d'emploi,

avec tout le matériel. —
Ecrire sous chiffre M. R,
2168, au bureau de L'Im-
partial.

A vendre
1 tour Wolf - Jahn, sur
établi , avec moteur ' 220
volts biphasé, entrepoin-
tes 45 cm., hauteur des
pointes 10 cm., avec ac-

cessoires, Fr. 850.- ; 1
compresseur d'air avec
réservoir , Fr. 50.- ; 1 bi-
don. , d'huile de graissage,
prix à débattre ; 1 ma-
chine à couper le carton ,
longueur de coupe 85 cm.,
Fr. 80.- ; 1 bureau , 1 fau-
teuil de bureau basculant
et 1 armoire avec ferme-
ture à rideau, les 3 pièces
Fr. 180.- ; 1 banque avec
portes à glissières, 2 m.
70 X 0,68, haut. 0.98, 60
francs ; 3 corps de vitri-
nes, Fr. 60.- ; 1 vieille

commode , Fr. 15.- ; 2 éta-
gères, Fr. 8.- les deux ;
1 lave-mains avec, tout
bois, Fr. 10.- ; 1 support
avec tiroir , Fr. 10.- ; 1
lot de cadres ; tables dif-
férentes grandeurs, Fr. 5.-
12.-, 15.-, 18.- ; 1 armoi-
re avec rayon , Fr. 60.- ; 1
armoire à habits, avec 2
tiroirs , Fr. 60.- ; 1 petit
siège bas , Fr. 15.- ; 1 ban-
quette peinte en blanc ,
cannée , Fr. 15.- ; 1 petit
fauteuil canné, Fr. 15.- ;
1 petite commode , dessus
marbre , Fr . 20.- ; 1 peti-
te table toilette , Fr. 15.- ;
1 fourneau à bois, émail
gris , état de neuf , 2 trous et

bouilloire , Fr. 60.- ; 1
chaudron à confiture

rond , cuivre, Fr. 30.- ; 1
boiler de 50 litres , Ther-
ma, état de neuf , 200 fr. ;
3 chevalets à lessive avec
petite couleuse, Fr. 30.- ;
1 meuble à fruits et pom-
mes de terre , Fr. 15.-. —
Pour visiter , le soir après
19 heures, rue Jaquet -
Droz 43, au ler étage.

A VENDRE à PESEUX

MAISON
familiale

neuve , de 5 chambres, ga-

rage , tout confort. — Té-

léphone (0381 817 67.

Jeune fille
Cherche travail à domici-
le sur petite partie d'hor-

logerie. — Ecrire sous
chiffre H. P. 2143. au bu-
reau de L'Impartial .

Madame Samuel Gelbfiss ,
Monsieur et Madame Gérard Oliuet

ont la grande joie d 'annoncer la naissance

de leur petit-fils et fils

Bertrand Roger Pierre
Le 2 février 195b.

6, Rue du Lac Clinique Bois-Gentil Clairlac
PbSL -UX GENEVE COLIGNY

Genève

Financiers ou industriels
sont recherchés pour placements de fonds à
courts et longs termes, ou financements de tran-
sactions, dans affaires sérieuses. Gros rendements.
Discrétion absolue garantie. Banques et sociétés
d'assurances s'abstenir. — Ecrire sous chiffre
P. 1741 N., à Publicitas, Neuchâtel.

Employée de maison
EST CHERCHEE par jeune couple avec bébé, pour
tout de suite ou date à convenir.

Faire offres sous chiffre P 10154 N, à Publicitas
S.A. La Chaux-de-Fonds ou téléphoner au 2.31.45,
entre midi et deux heures.

Appartement
de 1 pièce, tout confort ,

est cherché pour tout de

suite ou date à conve-

nir. — Ecrire sous chif-

fre C. G. 2089, au bureau

de LTmpartial.

DISSES
pure laine renf . nylon, la
paire Fr. 4.50 et Fr. 5.50 ;
crêpe mousse nylon, la

paire Fr. 4.50. — Au Do-
mino, av. Léopold-Ro-

bert 34.

A louer
magnifiques j

apparierais
de 3 et 4 piè-

ces, tout confort, dans

petite maison locative,

quartier des Crêtets, à

5 minutes de la gare.

— S'adresser à l'Etude

Perrin, Aubert, Hàn-

ni , Némitz, av. Léop.-

Robert 72, tél. (039)

2 14 15.

Chambres
sont cherchées pour tout
de suite ou pour mi-fé-
vrier. — Téléphone (.039)
2 24 63.

SYGAX
Tél. 2 21 17 L. - Robert 66

Poulets de Bresse
plombés

Poulets de Houdan
blancs et tendres

Petits coqs du pays

Poulets danois
Fr. 6.80 le kg.

Poules à bouillir
Canetons
Lapins du pays
Filets de soles
Filets de perches

On porte à domicile

J **w
Au magasin de

comestibles
Rue de la Serre 59

U sera vendu :

Beaux filets de perches
Filets de soles
Filets de carrelets
Filets de dorschs frais
Colins
Cabillauds
Truites vivantes
Champignons de Paris

frais

Cuisses de grenouilles
Beaux poulets hollandais
Beaux petits coqs du pays
Belles poules
Beaux lapins frais du pays
Se recommande
F. MOSER - Tél. 2 24 54
On porte à domicile

BUREAU
1 pièce indépendante,

chauffée, non meublée est

cherchée à louer au plus

vite à l'usage de bureau.

Faire offres sous chiffre

A. B. 2077 au bureau de

L'Impartial.

Tpëss¥
excentriques de 2 à 60

tonnes, presses à friction
de 80 tonnes, sont à ven-
dre ou à louer. — R. Per-
ner, Parc 89, tél. (039)

2 23 67.

ON CHERCHE

DAME
consciencieuse pour net-

toyages d'un ménage.
Travail de quelques heu-
res tous les quinze jours.
— Téléphoner au 2 69 05.

Pension
cherche pensionnaires et
cantines. — S'adresser à
Mme Kunz, Jardinière 83.

U. Immobilière
„IXZED"

(Forges 3 et 7)

Assemblée générale or-
dinaire des actionnai-
res le mercredi 15 fé-
vrier 1956, à 14 % h.,
au bureau P. Bandelier ,
gérant, rue du Parc 23.

Ordre du jour:
1. Procès-verbal.
2. Rapport de gestion.
3. Reddition des comp-

tes 1952-1953-1954.
4. Nominations statu-

taires.
5. Divers.

Les bilans et comptes
de profits et pertes et
les rapports des véri-
ficateuiis die comptes
sont à la disposition
des actionnaires au bu-
reau précité.
Les porteurs d'actions

doivent se munir de
leurs titres, qui seront
exigés pour assister à
l'assemblée.

me liiii-Sn M
(Forges 5)

Assemblée générale or-
dinaire des actionnai-
res le mercredi 15 fé-
vrier 1956, à 14 h.,
au bureau P. Bandelier ,
gérant, rue du Parc 23.

Ordre du jour:
1. Procès-verbal.
2. Rapport de gestion.
3. Reddition des comp-

tes 1952-1953-1954.
4.. Nominations statu-

taires.
5. Divers.

Les bilans et comptes
de profits et pertes et
les rapports des véri-
ficateurs de comptes
sont à la disposition
des actionnaires au bu-
reau précité.
Les porteurs d'actions

doivent se munir de
leurs titres, qui seront
exigés pour assister à
l'assemblée.

Si Immobilière
Hôtel Pierre-François
Assemblée générale or-
dinaire des actionnai-
res le mercredi 15 fé-
vrier 1956, à 16 % h.,
au bureau P. Bandelier,
gérant, rue du Parc 23.

Ordre du jour:
1. Procès-verbal.
2. Rapport de gestion.
3. Reddition des comp-

tes 1952-1953-1954.
4. Nominations statu-

taires.
5. Divers.

Les bilans et comptes
de profits et pertes et
les rapports des véri-
ficateurs de comptes
sont à la disposition
des actionnaires au bu-
reau précité.
Les porteurs d'actions

doivent se munir de
leurs titres, qui seront
exigés pour assister à
l'assemblée.

Gants
pour dame, pécari vérita -

ble, la paire Fr. 16.-. —

Au Domino, av. Léopold-

Robert 34.

Docteur

KautMii
absent

jusqu 'à nouvel avis

CHERCHE

logement
pour le ler avril , à pro-
ximité de la gare, avec
confort si possible. — Fai-
re offres sous chiffre I L
2005, au bureau de L'Im-
D art lai.

Si. Immobilière
..Nouvelle Cité"

(Forges 9-11-13)
Assemblée générale or-
dinaire des actionnai-
res le mercredi 15 fé-
vrier 1956, à 15 tt h.,
au bureau P. Bandelier.
gérant, rue du Parc 23.

Ordre du jour:
1. Procès-verbal.
2. Rapport de gestion.
3. Reddition des comp-

tes 1952-1953-1954.
4.' Nominations statu-

taires. .
5. Divers.

Les bilans et comptes
de profits et pertes et
les rapports, des véri-
ficateurs de comptes
sont à la disposition
des actionnaires au bu-
reau précité.
Les porteurs d'actions

doivent se munir de
leurs titres, qui seront
exigés " pour assister à
l'assemblée.

Dimanche 12 février

Leysin
Visite aux malades

dép. 6 h. Fr. 18 —
Renseignements, inscrip-
tions Mme Richard , Nu-
ma Droz 19.
Tél. 2.31.49 ou 2.46.17.

STOP!!!

(S)
chez le

spécialiste

tnarce/

Rue Neuve 3

Rein
Fabrique de la place

cherche pour pièces 19 li-
gnes, régleuse Breguet

connaissant mise en mar-
che, pour entrée immé-
diate ou à convenir. —
Offres écrites sous chif-
fre G. V. 1905, au bureau
de LTmpartial.

On cherche pour tout de
suite ou à convenir, dans
famille avec enfants

employée
de maison

pour le ménage et sachant
cuire.
S'adr. au bureau de L'Im-
partial. 66

Boîtier
qualifié cherche change-
ment de situation. Capa-
ble de prendre des res-
ponsabilités. — Faire of-
fres écrites sous chiffre

T. T. 2123, au bureau de
LTmpartial.

On cherche un

porteur de pain
Italien serait accepté, et

jeune fille
pour aider au ménage.
S'adresser à Boulangerie
Tâcheron , Les Brenets.
Tél. (039) 6.18.78.

Ouvrière
pour travaux d'horloge-
rie en atelier

serait engagée
On met au courant.
S'adr. à Vydiax S. A., Ja-
cob-Brandt 6L

Mécanismes
et

remontages
de

barillets
sont cherchés à domicile.
S'adr. au bureau de LTm-
partial. 2280

A louer
appariant

1 chambre et cuisine
meublées, WC intérieur,
Fr. 85.— par mois, plein
centre.
Tél. 2.76.33 de 14 à 18 h.

Progrès 13a
Acheté argent comptant :
lits, tables, armoires, buf -
fets de service, tentes de
camping, chaises, berceaux
tous genres de meubles
anciens et modernes, sa-
lons, studios, chambres a
coucher, salles à manger
ménages complets
Tel 2 38 51 Const (ientU
BELLE CHAMBRE meu-
blée, chauffée, indépen-
dante à louer à personne
sérieuse. Pour visiter ou
téléphoner,1 de midi à 14
heures ou le soir (039)
2 59 38, Tunnels 10.
A VENDRE ' 1 lustre pla-
fonnier, 1 berceau avec
literie, 1 poussette de

chambre, en très bon état
et avantageux. — S'a-
dresser au bureau de

LTmpartial. 2243
PERDU dimanche matin,
de la rue Ph.-Henri -

Matthey à l'église catho-
lique une gourmette (as-
sez large) or. La rappor-
ter contre récompense

au poste de police.

A. VENDRE, cause départ

bel immeuble
neuf de 9 logements, S
garages, chauff. central
mazout, frigos, dévaloir,
grands balcons - loggias,
situé favorablement, cen-
tre industriel et d'avenir

important du nord du
canton de Vaud. Place-
ment ler ordre, 261,000
francs. Nécessaire Fr. 25 -
30,000.-. Pas de frais d'a-
chat ou mutation. Faire

offres sous chiffré
P 5300 Yv, à Publicitas,
Yverdon.

EMPLOYÉ de commune
seul, cherche pignon de
1 ou 2 chambres et cui-
sine. — Offres sous chif-
fre Ai H; 2240, au bureau
de LTmpartial.
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Une visite décevante.

La Chaux-de-Fonds, le 3 févr ier .
Les entretiens de Washington se sont

terminés sur une déclaration solennel-
le du président Eisenhower et de sir
Anthony Eden précisant leur position
en face  du communisme et de l'action
soviétique. Mais autant les principes
sont francs et nets, autant la presse
américaine est déçue par le manque
de précisions touchant les résultats
pratiques de l'entrevue. « Il est fo r t  bien ,
disent les journaux , d'a f f i rmer  dans
une déclaration solennelle l'unité d'ac-
tion anglo - américaine vis-à-vis des
Soviets et de la Chine. Mais qu'a-t-on
fait  pour la solution des problèmes dé-
terminés ? ». En réalité , malgré de lar-
ges zones d'accords, Britanniques et
Américains sont restés sur leurs posi-
tions : 1° sur le commerce avec Pékin
et son admission à l'ONU ; 2° sur les
mesures concrètes à prendre au Moyen-
Orient.

Comme l ecrit le correspondant a
Washington du « Monde », Anglais et
Américains sont d'accord sur le prin-
cipe de mantenir la paix aux frontiè-
res israélo-arabes, mais continuent de
di f f érer  sensiblement sur les détails.
Les sondages britanniques au sujet de
l'envoi d'une force internationale sur
la ligne de démarcation ont reçu un
accueil très réservé des Américains. Il
est peu concevable que dans une an-
née électorale l'opinion américaine
puisse accepter l' envoi dg, « boys » pour
monter la garde dans un secteur ex-
plos if .

Sur l'Extrême-Orient la situation est
claire. On est d'accord... pour consta-
ter le désaccord au sujet de la Chine.
Qu'il s'agisse de l'assouplissement de
l'embargo ou de l'admission de Pékin
aux Nations unies, les deux camps res-
tent sur leurs positions. Là encore
Washington est paralysé par l'atmos-
phère préélectorale.

Enfin les Américains ne paraissent
pas trop se soucier de la catastrophe
économique et financière qui s'abat-
trait sur la Grande-Bretagne si elle
était évincée des marchés qu'elle tient
actuellement par les produits soviéti-
ques.

On s'est expliqué. Les sujets les plus
variés ont été touchés et le seul accord
complet intervenu est celui qui concer-
ne la stratégie à l'égard de l'URSS.

Mince résultat pour une visite qui
avait suscité beaucoup d'espoirs...

Résumé de nouvelles.

L'« Etoile rouge », de Moscou com-
mentant les entretiens de Washington ,
accuse les puissances anglo-saxonnes
d'avoir voulu régler le sort du monde
arabe en dehors même des puissances
qui le composent . Suit un réquisitoire
complet contre les buts impérialistes
des pays colonisateurs.

* * *
La tentative des navires de pêche

russes de pénétrer dans les eaux nor-
végiennes révélerait selon certains
journaux un machiavélisme peu com-
mun. Il semble, en e f f e t  qu'il s'agisse,
non pas d'un acte d'inadvertance ou
d'une erreur de navigation , mais bel et
bien d'une répétition générale organi-
sée en vue d'une tentative future de
débarquement...

Les Soviets cherchent-ils par cette
manœuvre à intimider la Norvège et à
lui démontrer de quels moyens ils dis-
posent pour l'attaquer en cas de guer-
re ? Ou s'agit-il d'une mission massive
de « documentation » pour ne pas dire
de renseignement ? Telles sont les
questions posées. On sait que Moscou
est très mécontent qu'Oslo ait adhéré
à l'OTAN et que des bases importantes
soient, dit-on, actuellement construites
en territoire norvégien. Quoi qu'il
en aille, l'incident ne saurait passer
inaperçu, même si les Russes a f fec ten t
de le prend re plaisamment, en atten-
dant qu'on relaxe les bateaux saisis et
leurs équipages singulièrement com-
posites.

* * •
L'Algérie frança ise va-t-elle créer à

M.  Guy Mollet encore plus de d if f i cu l -
tés qu'il ne supposait ? Le maire d 'Al-
ger a déclaré qu'il refuserait de rece-
voir le général Catroux et certains co-
lons n'admettent pas que des négocia-
tions soient menées avec les Musul-
mans. L 'accueil qui sera fai t  à A lger à
M. Guy Mollet risque d 'être plutôt froid.

m • •
« Il ne faut  pas se fair e d'illusions :

« la guerre future ne sera pas gagnée
en pressant sur un bouton », a déclaré
le secrétaire d'Etat américain à l'ar-
mée, désireux sans doute de mettre ses
compatriotes en garde contre l'idée f a l -
lacieuse que tout se passera très loin
et sans danger immédiat pour les po-
pulations. « Cependant , a-t-il ajouté , il
est f a u x  de prétendre que l'adminis-
tration négligerait l'armée au détri-
ment des forces  aériennes et de la force
atomique. Nous estimons qu'une force
armée extrêmement mobile de 1J)34.50Û

hommes équipés avec les meilleures
réalisations atomiques de la science et
de l'industrie américaines est suf f i sam-
ment grande pour nous assurer une
marge de sécurité convenable par rap-
port aux circonstances présentes. »
Comme on s 'en rend compte le minis-
tre a surtout voulu répondre aux cri-
tiques du général Ridgway. P. B.

La vague de froid gagne tout le continent
Elle n'a pas épargné la Côte d'Azur et un peu partout , le thermomètre bat, lui
aussi, des «records de descente» , ce qui provoque de graves perturbations

dans le traf ic f erroviaire et maritime.

15 cm. de neige à Nice
PARIS, 3. — AFP — La vague de

froid en Europe a maintenant envahi
toute la France et la région méditerra-
néenne, qui , mercredi encore, jouissait
d'une température relativement éle-
vée, s'est réveillée jeudi matin sous une
épaisse couche de neige atteignant à
Nice notamment plus de 15 cm. Il y
a quinze ans qu'il n'avait pas neigé
en abondance sur le littoral. La tem-
pérature la plus basse a été relevée
dans le Massif Central où la tempéra-
ture est descendue à moins 26 degrés.

Le port de Marseille bloqué
A Marseille, le trafic est entièrement

paralysé et depuis mercredi soir au-
cun bâtiment n'a pu entrer ou sortir
du port.

-38 degrés en Allemagne
En Allemagne occidentale , le record

du froid pour les 25 dernières années
a été atteint la nuit dernière, une poin-
te de moins 38 degrés a été enregis-
trée dans les Alpes bavaroises.

Des îles isolées en Hollande
Aux Pays-Bas, une température de

moins 19 degrés a été enregistrée sur
l'aérodrome de Deelen Gueldre. Plu-
sieurs îles situées au nord de la Hol-
lande et en Zélande sont isolées par
les glaces et des avions assurent les
transports d'urgence.

Le thermomètre remonte
au Danemark

Au Danemark, la vague de froid a
été de courte durée, mais elle a coûté
la vie à dix personnes. Jeudi , le temps
a .brusquement changé et à Copen-
hague le thermomètre est remonté
aux environs de 0 degré.

Le froid va durer
jusqu'au 8 février 1

PARIS, 3. — La météorologie fran-
çaise prévoit que la vague de froid per-
sitera en France jusque vers le 8 fé-
vrier. Le temps sera souvent brumeux.
Le froid se répétera entre le 15 et le
20 février, après .un intervalle de 5
jours environ de temps passagèrement
doux et pluvieux. La dernière décade
du mois sera variable. Des pluies, par-
fois accompagnées de vents forts, al-
terneront avec des brumes et des
éclaircies.

Aux USA, la neige f ait
f ermer des écoles

NEW-YORK, 3. — AFP — De fortes
chutes de neige sont tombées jeudi
dans de nombreuses régions de l'est et
du sud-ouest des Etats-Unis, notam-
ment dans le nord-ouest du Texas ou
presque toutes les écoles ont dû fermer
leurs portes. Il en est de même dans le
nord-ouest de l'Oklahoma où les amon-
cellements de neige atteignent en cer-
tains endroits 1,50 m.

Dans l'ouest du pays on enregistre de
fortes baisse de température : —37 de-
grés centigrades à Big Piney dans le
Wyoming, —31 à Huron dans le Dakota
Sud et —22 à Spokane dans l'Etat de
Washington.

Devant le Sénat américain
Sir Anthony Eden propose

une parade aux visées
russes

WASHINGTON, 3. — United Press. —
Le premier ministre britannique, sir
Anthony Eden , a prononcé, jeudi, un
discours au Sénat américain, dans le-
quel il a exposé de quelle façon, d'après
lui, le monde libre devrait affronter les
« cajoleries et les menaces » soviétiques-

Il a déclaré :
* Nous devons maintenir nos allian-

ces et amitiés fermement et loyalement.
Cela n'exclut pas une volonté de dis-
cuter avec les puissances communistes.

* Dans les régions, où le danger d'un
conflit est le plus aigu , nous devrions,
chaque fois que nous le pouvons, décla-
rer notre unité d'objectif , par exem-
ple, entre les Etats arabes et Israël, où
le danger a augmenté.
* Il serait vain de chercher à faire

de la surenchère à toutes les activités

soviétiques dans le monde entier. Les
ressources des Etats-Unis n'y suffi-
raient pas. Il importe de continuer à
apporter une aide économique , là où
elle est le plus nécessaire , en donnant
la priorité aux besoins raisonnables de
nos amis, sans oublier , les autres.

Il aurait proposé (sans
succès) une limitation
des essais nucléaires

WASHINGTON, 3. — United Press. —
On apprend que, durant les entretiens
Eisenhower-Eden , le Premier britanni-
que a soulevé le problème d'une limita-
tion des essais nucléaires. Toutefois , son
idée aurait été rejetée , les experts ap-
pelés à prendre part à la réunion ayant
estimé qu'il n'y avait pas lieu de limi-
ter les essais.

Les explosions nucléaires ne mettent
pas (selon eux ) réellement en danger
l'humanité et ne semblent pas devoir
exercer une influence sur la génétique
humaine.

En France
Nombreux décès

dus au froid
PARIS , 3. — AFP. — Le froid  qui

s'est accentué jeudi en France (moins
2 degrés à Nice , —14,6 à Paris , —20 à
Mulhouse , —32 dans le Jura)  a causé
de nombreuses victimes et entraîné de
sérieuses perturbations dans divers
secteurs. On compte pas moins de 20
morts au cours des dernières 24 heu-
res. Dans la seule ville de Nantes , on
a enregistré quatre décès survenus à
la suite de congestion. En outre , à Col-
mar, deux personnes ont eu les mains
gelées .

Le traf ic  ferroviaire , dans son ensem-
ble , a subi des retards importants , la
rigueur de la température ayant blo-
qué de nombreux signaux. La circu-
lation sur les routes , particulièrement
dans le centre, est rendue très d i f f i -
cile par le verglas et la neige.

Nouvelles de dernière heure
Le maréchal Boulganine

renouvelle son offre...
WASHINGTON , 3. — AFP — Le ma-

réchal Boulganine, dans sa lettre du
ler février au président Eisenhower,
renouvelle son offre d'un traité d'ami-
tié et de coopération américano-sovié-
tique et annonce que l'Union sovié-
tique est prête à conclure des traités
semblables avec d'autres pays y com-
pris le Royaume-Uni et la France.

II déclare aussi que la proposition
de son gouvernement d'un traité entre
les nations de l'OTAN et les nations
du pacte de Varsovie reste valable.

Il souligne que la conclusion d'un
traité d'amitié et de coopération amé-
ricano-soviétique faciliterait des réduc-
tions substantielles des armements et
des forces armées; ( <¦'

En substance, il déclare au président
que le réarmement de l'Allemagne ne
peut pas servir de base à la solution
du problème de la sécurité européenne
et du problème allemand lui-même.

Dans toute la Suisse
le froid contenue d'être

rigo :ix
La température baisse ici...
BERNE, 3. — Le froid continue d'être

rigoureux dans toute la Suisse. Toute-
fois, il semble que dans l'ensemble
les températures sont moins basses
aujourd'hui qu 'hier. A l'exception de
certaines régions, on note partout une
légère hausse de 1 à 4 degrés.

Selon le bulletin météorologique des
CFF, le froid était plus vif vendredi
matin que jeudi matin sur les rives
du Léman, à l'exception de Genève où
l'on a noté moins 14, chiffre déjà en-
registré jeudi.

Lausanne sigale moins 14 (moins 13
jeudi ) , Montreux et Vevey moins 15
(moins 12) .

Le thermomètre marquait moins 16
à Sion (moins 12).

...et remonte là
En revanche, il y a hausse de la

température dans les autres villes de
la Suisse romande : Neuchâtel moins
14 (16) , La Chaux-de-Fonds moins 20
(23) , Fribourg moins 17 (18) .

Le froid s'est légèrement accentué
au Tessin où l'on signalait moins 6 à
Lugano (—4 ) et moins 5 (—4) à Lo-
carno.

En Suisse alémanique, le thermo-
mètre indiquait ce matin —14 (—15)
à Bâle, —15 (—16) à Berne , —14 (—18)
à Zurich, —16 (— 19) à Coire, —22
(—24) à Goeschenen, —21 (—18 , à
Glaris, —15 (—16) à Lucerne, —15
(—17) à Romanshorn et —13 (—18) à
Schaffhouse.

La glace entrave
la navigation sur les lacs
de Neuchâtel et de Morat

Vn f acteur meurt gelé
NEUCHATEL, 3. — La société de na-

vigation sur les lacs de Neuchâtel et
Morat communique :

En raison du froid persistant, les
ports de la rive sud du lac de Neu-
châtel sont bloqués par les glaces. Dès
vendredi matin et jusqu 'à nouvel avis,
les services réguliers de navigation sont
suspendus et remplacés, les jours ou-

vrables seulement, par un service de
cars reliant soir et matin Neuchâtel à
Cudrefin et Portalban.

Des difficultés identiques exigent
également l'interruption jusqu 'à nou-
vel avis du service local sur le lac de
Morat entre Morat et le Vully.

Dernière heure sportive

Les grands marais, à l'extrémité est
du lac de Neuchâtel , sont recouverts
d'une excellente glace.

Moins 26 degrés au Chasserai
LA NEUVEVILLE , 3. — Le thermo-

mètre indiquait vendredi matin une
température de moins 26 degrés au
Chasserai , où l'on avait noté jeudi
moins 30 degrés. En revanche, la bise
soufflait avec plus de violence qu 'hier.

L'épreuve masculine de descente

Le presîipieux Tony Sailer réussit
fa passe de trois

Magnifiques succès suisses grâce à Fellay (2e) et Staub (4e)

1. Toni Sailer (Autriche 1, 2'52"2 ; 2.
Raymond Fellay (Suisse) , 2'55"7 ; 3.
Anderl Molterer (Autriche) , 2'56"3 ;
4. Roger Staub (Suisse), 2'57"1 ; 5.
Hanspeter Lanig (Allemagne) , 2'59"8 ;
6. Gino Burrini (Italie) , 3'00"2 ; 7. Kurt
Hennrich (Tchécoslovaquie) , 3'01"5 ;
8. Charles Bozon (France) , 3'01"9 ; 9.
Bruno Burrini (Italie) , 3'02"4 ; 10. Stig
Sollander (Suède) , 3'05"4 ; 11. ex-ae-
quo Asie Sjastad (Norvège) et Wallace
Werner (Etats-Unis) , 3'05"8 ; 13. Sepp
Behr (Allemagne) , 3'07"7 ; 14. Hans
Forrer (Suisse) , 3'08" ; 15. Andrezj Roj -
Gasienica (Pologne) , 3'09"3.

Sur les 86 partants, 45 seulement ont
terminé la course.

Classement du combiné trois pour
lequel aucune médaille olympique

n'est décernée :
1. Toni Sailer , Autriche, 0 point ; 2.

Charles Bozon, France, 12,77 ; 3. Stig
Sollander , Suède , 16,92 ; 4. Raymond
Fellay, Suisse, 18,39.

Le bob à quatre
Les deux équipes

suisses en tête
après les deux premières

manches
Vendredi matin, les concurrents du

bob à quatre ont accompli les deux
premières manches de la compétition
olympique, les deux dernières devant
avoir lieu samedi.
¦ Le record de la piste a été battu à

plusieurs reprises au cours de la p re-
mière manche.

Ce f u t  tout d' abord l'équipage de
Suisse I (Franz Kapus)  qui descendit
en V 18", nouveau record de la piste.
Puis le bob numéro un des Etats-Unis
(Arthur Tyler) réussit 1' 17" 75.

Mais ce nouveau record était encore
amélioré par le bob italien (Eugenio
Monti) avec 1' 17"69.

Toutefois , ce dernier record allait
derechef être mis à mal par le deuxiè-
me bob suisse (Max Angst)  qui des-
cendit en V 17" 41, nouveau record de
la piste.

Résultats de la première manche :
1. Suisse 2 (Max Angst) l'17"41 ; 2.

Italie 2 (Eugenio Monti ) 1T7"69 ; 3.
Etats-Unis 1 (Arthur Tyler) 1T7"75 ;
4. Suisse 1 (Franz Kapus) l'18"00 ; 5.
Italie 1 (Din 0 de Martin) 1T8"10 ; 6.
Allemagne 1 (Hans Roesch) l'18"61 ; 7.
Espagne (Alfonso de Portago) l'18"87 ;
8. Suède 1 (Axelsson) 1T8"95.

La deuxième manche
Dans la seconde manche du Dob à

quatre, le bob de Suisse 2 (Max Angst)
n'a pu rééditer son exploit de la pre-

mière et a été crédité de l'17"85, de sor-
te qu 'il a dû laisser la première place
au classement général à Suisse 1. Quant
aux Etats-Unis (Tyler) , ils ont mis 1'
17"87.

Cependant le classement n'est que
provisoire , car les derniers équipages
n'ont pas pu effectuer leurs descentes,
le bob français ayant fait un trou dans
la piste et le temps nécessaire à la ré-
paration contraignant les organisateurs
à un arrêt de la course. Actuellement,
Suisse 1 (Kapus) mène avec 2'35"19,
devant Suisse 2 (Max Angst) 2'35"26 et
Etats-Unis 1 (Tyler) 2'35"62.

Il fallut trois quarts d'heure pour
remettre la piste en état puis les der-
niers concurrents purent passer. Voici
les résultats de la seconde manche :

1. Suisse I (Kapus) l'17"19, nouveau
record de la piste ; 2. Suisse II (Max
Angst) 1T7"85 ; 3. Etats-Unis I (Tyler)
l'17"87 ; 4. Italie II (Monti) l'17"97 ;
5. Italie I (De Martin) l'18"65 ; 6.
Grande-Bretagne I (Schellenberg) 1*18"
73 ; 7. Allemagne II (Schelle) l'18"84 ;
8. Allemagne I (Roesch) l'19"04.

Classement général
après deux manches

1 Suisse I (Franz Kapus ) 2*35"19 ;
2. Suisse II (Max Angst) 2'35"26 ; 3.
Etats-Unis I (Arthur Tyler) 2'35"62 ;
4. Italie II (Eugenio Monti) 2'35"67 ;
5. Italie I (Dino de Martin) 2'36"75 ;
6. Allemagne I (Roesch) 2'37"65 ; 7.
Allemagne II (Schelle) 2'37"87 ; 8. Es-
pagne (De Portago) 2'38"14.

HOCKEY SUR GLACE

Canada-Suède 6-2
(3-2, 1-0, 2-0)

B O X E

Paddy de Marco battu
par k. o.

L'Américain Don 'Jordan a battu
jeudi soir à Los Angeles par k. o. tech-
nique au 5e round son compatriote
Paddy de Marco , ancien champion du
monde des poids légers. Selon les cons-
tatations du médecin , de Marco aurait
eu la mâchoire fracturée.

Boulganine envoie
un nouveau message

à Eisenhower
GETTYSBURG (Pennsylvanie ) , 3.

— AFP. — Le président Eisenhower
a reçu jeudi un second message du
maréchal Boulganine. portant pro-
bablement sur la question d'un
traité d'amitié entre l'URSS et les
Etats-Unis.

Ce message a été remis jeudi
après-midi au Département d'Etat
pa r l'ambassadeur de l'URSS à
Washington , M. Georgi Zaroubine.
U a été aussitôt retransmis au pré-
sident Eisenhower qui passe le
week-end dans sa ferme de Gettys-
burg.

Le porte-parole de la Maison
Blanche , M. James Hagerty, a pré-
cisé que M. Eisenhower n'avait en-
core reçu qu 'une traduction provi-
soire du message du maréchal
Boulganine. M. Hagerty a ajouté
que le président Eisenhower et le
secrétaire d'Etat John Foster Dul-
les ne répondront pas à M. Boul-
ganine avant d'avoir une traduc-
tion complète de son message.

On sait que la semaine dernière,
M. Boulganine avait adressé à M.
Eisenhower un premier message
proposant la signature d'un traité
d'amitié de 20 ans entre l'URSS et
les Etats-Unis. Cette suggestion a
été rejetée par le président Eisen-
hower.

Ciel variable, mais temps générale-
ment ensoleillé , surtout en montagne.
Par moments nuageux à couvert et
quelques faibles chutes de .neige, prin-
cipalement au nord du pays. Tempé-
ratures en légère hausse, en plaine,
voisines fie —10 degrés. Bise faible à
modérée , encore assez forte dans
l'ouest du Plateau.

Prévis ions  du temps


